
C'EST de la pensée active,
toujours à la recherche

d'un perfectionnement qui
an éliore le sort de l'huma-
nité qu'est né le contrefort

BENNETT

symbole du confort et- de
l'élégance daths la chaus-
sure.

BUREAU D'ONTARIO
28 rue King Est

KITCHENER

BENNETT LIMITED
Fabricants de Fournitures pour Chaussures

CHAMBLY CANTON, P. Q., CANADA

BUREAU DES VENTES
59 rue St-Henri

MONTREAL
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SEMELLES

Les SEMELLES
TENAX ne cra-
quent pas ni ne

se brisent.

TENAX

Les SEMELLES
TENAX sont ré-

sistantes et
légères.

"LES SEMELLES MEILLEURES QUE CELLES EN CUIR"
L'on n'y gagne pas à employer des semelles ordinaires dans le travail des répara-

tions. Cela peut vouloir dire un profit momentané plus considérable pour vous, mais
vous pouvez être certain que votre client ne sera pas satisfait et que vous perdrez sa
clientèle future. Vous pouvez recommander les SEMELLES TENAX à tous vos clients
pour l'économie et le confort. Leur popularité sans cesse croissante chez les gardes-
malades, les voyageurs et les facteurs est la preuve de leur supériorité.

Les SEMELLES TENAX sont flexibles, à l'épreuve de l'eau, empêchent
ser et ne font pas de bruit. Vos clients seront contents des Semelles Tenax.
mandez-les pour tous les travaux de réparations. "Les Semelles qui donnent
tion" vous feront faire de l'argent.

de glis-
Recom-

satisfac-

Les SEMELLES TENAX vous feront faire de l'argent

GUTTA PERCHA & RUBBER, LIMITED
Siège social et fabriques: TORONTO.

Succursales à Halifax, Montréal, Ottawa, Fort William, Winnipeg, Régina, Edmonton,
Calgary, Lethbridge, Vancouver, Victoria.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.

Vol. XXXI11 - No 4
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Peu Importe ôoù vous Demeurez-

Quels que soient vos Besoins-La Plus

Grande Maison de Chaussures du

Canada est à votre. service.

Le Système AHM offre aux détaillants canadiens un service complet en tout ce

qui concerne les chaussures. Peu importe où vous tenez magasin - quels que

soient les bueoins particuliers de votre clientèle - la Succursale de Stock AHM
est à votre disposition, prête à vous donner un service rapide et sur lequel vous

pouvez compter. A

Articles'en cuir,- Claques, Chaussures
Blanches, Chaussures de Tennis et de

Récréation,- Chaussures en Feutre. r .

Nous n'avons pas à insister sur la commodité et l'économie de- la centralisation

de vos achats au lieu de leur éparpillement. Plus de 5,000 détaillants cana-

diens apprécient déjà l'importance de cela - l'avantage- de faire affaires avec

une maison qui peut donner un service de stock rapide et sur lequel on peut

compter avec toutes les variétés de chaussures.

AMES HOLDEN McCREADY
LIMITED.

"Cordonniers de la Nation
T. H. RIEDER, Pr6sident

Halifax, st. John, Québec, montréel Ottawa, Toronto, London, Winnipeg, Régina, Saskatoon, Calgary,

Edmonton, Vancouver.

En .6r[vant' aux annonceurs, montionnoz L4. Prix courant ", .v.p.
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QUE VOYEZ-VOUS DANS UNE CHAUSSURE?

Votre oeil exercé saisit tous les détails en le disant. C'est votre métier de
juger de la valeur d'une chaussure. Et vous reconnaissez parfaitement une
chaussure bien faite en la voyant.

Mais il y a autre chose à considérer dans une chaussure. Quelque chose que
l'on ne trouve pas dans le matériel ni dans la fabrication, mais bien dans l'esprit
du 'public que vous servez. Quelque chose sans quoi la meilleure marchandise
du monde est lente à se vendre.

Voyez à ce que les chaussures que vous achetez jouissent d'un BON RENOM
chez vos clients et chez les gens dont vous voulez avoir la clientèle. Cessez de
concentrer'votre travail de vente sur des marchandises inconnues. Cessez de
faire tout le travail de la vente, lorsque vous pouvez en arriver aux mêmes
résultats en vous épargnant la plus grande partie de ce travail.

Les chaussures A.H.M. sont favorablement connues du public canadien. Une
chaüssure qui porte la marque de fabrique A.H.M. est immédiatement RECON-
NUE et ACCEPTEE comme un modèle de qualité. Et ce renom s'accroît con-
tinuellement de jour en jour, grâce à notre campagne de publicité chez tous les
consommateurs du pays, campagne de publicité appuyée jusqu'à la limite par
de véritables bonnes valeurs.

En vendant les chaussures A.H.M. vous commencezoù notre réputation cesse.
En vendant des chaussures inconnues vous devez revenir au commencement.
Et vous pouvez constater vous-même la différence que cela voudra dire dans le
chiffre annuel de vos écoulements de stocks.

AMES HOLDEN McCREADY -

LIMITED.
T. H. RIEDER, Président.

"Cordonniers de la Nation".
HailfAx, St. John, Québec, Montréal, Ottawa, Toronto, London, Winnipeg, Régina, Saskatoon, Oalgary,

Edmonton, Vancouver.

En écrivant aux, annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", s.v.p.-

VOL XXXM - No 4
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TE EZ-VOIS Ai Z lANT
E détaillant qui obtient \lus de succès en ce moment, c'est

Ad celui qui se tient en relatioeis continuelles avec toutes ses sour-
c'd'aprovisionnement. Il sait- qu'il peut avoir avant qu'il

soit ftoptard pour se le procurer, clè.4t; qu'il peut tenir ses poin-
tures 1ssorties- et écouler sn stolc elerhent. Il peut souvent
faire un achat avantageuu et4 c ler rapidement, avant que son
concurrent, pas aussi bien ifreé que ltii, s'aperçoive de l'occa-
sion qu'il a manquée.

Pour aider le commerce au détail à se tenir au courant des modè-
les que nous pouvons livrer immédiatement, nous avons inauguré
le Système de Catalogue de Stock AHM. Chaque semaine, ou
plus souvent si désiré, le détaillant peut recevoir de la succursale
AHM la plus rapprochée, des descriptions et des illustrations ex-
actes, avec les prix courants, des lignes qu'elle peut expédier im-
médiatement. Chaque modèle porte une date étampée, de sorte
que vous savez exactement si vous pouvez ou-non le recevoir. Et
à moins qu'un modèle ne soit en stock en" quantité suffisante pour
répondre à n'importe quelle demande ordinaire, il n'en sera pas
fait mention dans ce catalogue.

Nous sommes certains que cette méthode aidera beaucoup le com-
merce de détail à se tenir au courant des marchandises que nous
pouvons lui fournir immédiatement. Si vous ne recevez pas régu-
lièrement notre Catalogue de Stock, veuillez vous adresser à notre
succursale la plus rapprochée.

AMES HOLDEN McCREADY
LIMITED.

T. H. RIEDER, Pr6sident.

"Cordonniers de la Nation".

Halifa., -St. 'John, Québec, Montréal, Ottawa; Toronto, London, Winnipeg, Régina, Iaskatoon, Calgary,
Udmonton, Vancouver.

-n $çrlvant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ",,s.y.p.
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EDMONTON

Un dollar achèt daant
lorsqu'il achète plus :souvent

LEpouvoir d'achat d'un capital se trouve multipl id si. ilodéponse -chaque dollar plus
souvent. Un dollar dépensé doux fois le pouvoir d'achat de deux dollars, Deux
dollars dépenads deux fois achèteronItapour quatre ddllars de marchandises. Quatre

dollars d6pensis deux fois font l'office de huit dollars. Hult dQllars dépensés deux fois
en valent seize. Nous pourrIons continuer cette énum6ratlon -Indéfiniment.

Le plus vite vous vendez votre stock, le plus vite vos dollars vous reviennent, et
le plus souvent vous pouvez les dépenser. Mais l'excédent de stock sur vos tablettes
immobilise vos dollars, limite votre pouvoir d'achat, et WIMINUE VOS'PROPITS.

Réduisez vos excédents de stock et utlllsek vos dollars, en profitant d'u* système
AHM. Achetez en plus petite quantité' etACHETEZ IPLUS,80.UVENT à nos succursales
de stock. De cette façon vous multipliez le pouvoir d'achat de votre capital, et vos
dollars au lieu d'être Immobilisés vous DONNERONT. DE P RFT.

AMES HOLDEN McCREADY
-~k<'LMTED.

T. H. RIEDER, Président.

"cordonniers d'e la Nation"».

Halifax, St. John, Québc, Montréal, Ottawa, Toron to, Londg~u,, Winnjpçg,' Réghxa, Sashatoon,
Edmonton, Vancouîer.

Eh'orat U nnoiïceur', memnnàzê L' ù;i i Ç .V..

Calgary,

'E
la

-- .1 7ý-- -r- 1 - - - - - . -- - -----------------
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Rencontrez-vous vos
Dépenses?

Un commerce en détail (ou n'importe quel autre genre de

commerce) est une lùtte entre le révenu et les dépenses. Le re-

venu doit être bien plus élevé que les dépenses pour laisser des
profits. Autrement -

q Si les dépenses semblent augmenter, le revenu doit en conse-

quence être plus considérable. Les stocks doivent être vendus de

plus en plus rapidement. Et c'est exactement ici que la marque

de fabrique entre en cause.

Les marchandises annoncées, portant une marque de com-

merce se vendent plus rapidement parce qu'on a créé une de-
mande publique organisée pour ces marchandises. La réputation

du fabricant est une garantie suffisante de la qualité de son pro-

duit, et aucun argument n'est nécessaire. La marque est connue

de tous les clients; les marchandises sont acceptées sans hésita-

tion. Elles sont à moitié vendues quand vous les achetez.

Les chaussures A. H. M. ont ce pouvoir de vente pour le mar-

chand. Elles comportent une facilité de vente - donnée par la

marque de fabrique- impossible d'avoir par une autre méthode.

Si vos dépenses rencontren à peine votre revenu, il serait peut-
être sage d'étudier ce sujet plus attentivement.

AMES HOLDEN McCREADY
LIMITED.

T. H. RisDER, Président.

"Cordonniers de la Nation".

Halifax, St. John, Québec, Montréal. Ottawa, Toronto, London, Winnipeg, Régina, Saskatoon, Calgary,
Edmonton, Vancouver.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant s.v.p.
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LES

SEME LLES
PANTHER

Assurent
· · des

Affaires
Cette marque représente la semelle la plus
populaire pour chaussures. La "Panther" est
supérieure à la semelle en cuir, parce qu'elle
dure plus longtemps et donne plus de confort.

Demandez et exigez
"Sure Step" et les
éprouvée portant la

les Talons en caoutchouc
semelles en composition
marque "Panther."

En vente chez

tous les bons

marchands.

Ecrivez pour
avoir des
renseigne-

ments et nos
prix.

Panther Rubber Co., Ltd
Sherbrooke - - - - - - - Québec

en orivant aux annonceurs, mentlonne "Le Prix Courant", s.v.p.

Vol. XXXIM - No 4
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La Chaussure

YAMA SK
possède la qualité, le confort et le style des lignes d'un prix
bien plus élevé et ces caractéristiques en font la favorite
parmi les détaillants et les clients.

C'est une ligne régulière sans égale. Faite pour Hom-
mes, Garçons et Jeunes Gens.

Le succès de votre commerce dépend de la qualité de
la chaussure que vous vendez à votre clientèle d'un boùt
de l'année à l'autre. La chaussure Yamaska est la chaus-
sure de toutes les Saisons et vous fait faire des ventes
en tous temps.

La Cie
'I J. A. & M. COTE

ST. HYACINTHE. P. Q.

E" dorivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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T T

RESOLU
que mes affaires de 1920 doivent surpas-
ser celles de 1919, et de toutes les autres
années antérieures.

RESOLU DE PLUS
que, comme grand facteur ·pour rendre
mes affaires de 1920 plus considérables
que jamais auparavant, je vaispoutsser
la vente des

WELTS TETRAULT
les chaussures qui ont rapporté des mil-
liers de dollars aux marchands de chaus-
sures dans tout le Canada.

Commencez l'année avec les Welts Té-
trault. C'est un bon début pour une an-
née prospère.

Tétrault Shoe Manufacturing Co. Limited
Lea plus grands manufacturiers de chaussures du Canada ainsi que les plus
gros exportateurs de chaussures du Canada.
Paris, France MONTREAL Londres, Angleterre

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.
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CE QUE LES AUTRES MARCHANDS DE CHAUSSURES
PENSENT DES SEMELLES NEOLIN -

LOUIS CUVELIER
No 12 Dresden Row

HALIFAX

REPARATIONS MODERNES DES CHAUSSURES

Halifax, N. E., 20 février, 1919.

MM. Goodyear Tire & Rubber Co., of Canada, Limited
Toronto, Ont.

Messieurs,

Il serait peut.étre intéressant pour vous de connaitre un
peu mon expérience dans l'emploi des semelles Neolin.

Pendant trois ans environ, j'ai employé les semelles Neolin,
les posant avec des clous et à l'aide de la machine à trépointes
Goodyear. Depuis quelque temps, 90 pour cent des semelles que
j'ai posées ont été des Neolin. J'ai très peu de demande pour
les semelles en cuir. Mes clients reconnaissent que la Neolîn
dure longtemps, qu'elle est à l'épreuve de l'eau et qu'elle est
flexible aussi. Par suite, ils n'hésitent pas à accepter les Neolîn
quand elles leur sont offertes.

Les talons de caoutchouc Wingfoot sont les seuls talons de
caoutchouc que je pose actuellement. Ils durent bien plus long.
temps que n'importe quel autre talon que je connaisse, et lis
donnent une grande satisfaction aux clients.

Votre tout dévoué,

(Signé) LOUIS CUVELIER.

Permettez aux Semelles Neolin D'ERIGER votre commerce
Les avantages des Semelles Neolin ne
sont pas du tout limités à la demande
seulement. Pour un client qui demande
des Neolin, vous en avez dix qui ac-
cepteront les Neolin si vous les leur
suggerez.
Un plus gros commerce doit être érigé
sur une plus grande satisfaction. Il
n y a pas de moyen plus certain de sa-
tisfaire votre clientèle que de lui of-

frir les Semelles Neolin à l'épreuve de;
l'eau, flexibles et durables.
Commencez immédiatement à faire de
votre établissement une bottique de ré-
parations Neolin.

THE GOODYEAR TIRE & RUBBER
COMPANY OF CANADA, Limited,

TORONTO, Ont.

fieôlin Soles
En écrivant sux annnççirp, montagnneg 1i Le Prix Courant ", s.v.p.

Vol. XXXII - No 4
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NA -VAR -LAC
VERNIS ET APPRETS CELLULOSE POUR CHAUSSU-

RES, TOUTES LES COULEURS AU CHOIX DEPUIS LE
TON UNI JUSQU'AU FINI BRILLANT FRANÇAIS

Spécialités NA-VAR-LAC pour Chaussures
Vernis émail blanc pur ou gris pour chaussures

en canevas.

Vernis-flRer pour première couche.

Dissolvant-nettoyeur.

Vernis émail pour finis brillants français.

Nos finis sont résistants, flexibles, ne s'écaillent pas, ne craquentpas ni ne
perdent leur couleur.

Livraison prompte --- Qualité Garantie.

Les plus bas prix.

FAITS AU CANADA

Par une compagnie essentiellement canadienne

NATIONAL VARNISH COMPANY OF CANADA, Limited
. Fabriques et Laboratoires: 369 rue Cräig ouest.

Bureaux: 120'rue St-Jacques, MONTREAL

En dcrivant aux annonceurs, 'mentionnez "Le Pr, Courant ", s.v.p.
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CHAUSSURES

POUR TOUS LES BESOINS

DANS TOUTES LES LOCALITES

Tous les besoins du marchand de chaussures dans

n'importe quelle ligne particulière de chaussures

sont remplis par la Variété, la Qualité et la Valeur du

STOCK CONSIDERABLE DE ROBINSON
Examiner les Lignes Robinson, c'est faire la revue

de toutes les chaussures valant la peine d'être re-

commandées - des lignes dont la popularité est

prouvée.

Des marchandises faciles à vendre - des livraisons

immédiates, voilà les avantages caractéristiques -

et sur lesquels vous pouvez compter - du

SERVICE ROBINSON

JAMES ROBINSON COMPANY
LIMITED

MONTREAL.

Vol. xxXIII - No 4
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VOICI LE CONTREFORT EN FIBRE DONT LA
QUALITE EST PROUVEE

Le fait que le Contre-fort en fibre de Duclos & Payan est
dans le commerce depuis quarante-cinq ans, est la preuve
incontestable de sa QUALITE RECOMMANDABLE. Seul
le meilléur matériel est employé dans sa fabrication et le
plus grand soin est apporté pour ASSURER une durée de
beaucoup plus longue que celle des contre-forts vendus
généralement sur le marché.

Duclos & Payan
Bureau des ventes et

Tanneries et fabrique: entrepôt: 224 rue Lemoine

St-Hyacinthe Montréal

Représentants:-
Pour Ontario: E. R. Lewis, 45 Front Street East, Toronto.
Pour la ville de Québec: Richard Frère, rue St-Valier; Québec.

En fcrivant aux annon.ur, mentionne& "Le Prix Oourant ", s.v.p.

Vol. XXXII - No 4
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The Perth Shoe Company
LIMITED.

Fabricants exclusifs de chaussures de femmes par le procédé à tré pointe
Goodyear.

En concentrant sa fabrication sur cette spécialité,

cette maison est en position d'offrir aux marchands

du Canada les créations et les modèles les plus élé-
gants et les plus nouveaux en fait de ,1

CHAUSSURES FINES POUR FEMMES
Autre avantage---nos prix sont les plus bas possibles.

Si vous n'avez pas encore vu les échantillons

de la Perth Shoe, adressez-nous une carte pos-

tale et notre voyageur ira vous voir ou, si vous

le préférez, nous vous enverrons franco quel-

ques-unes de nos lignes principales dans unç

boîte-échantillon.

Nous aimerions à vous voir examiner les lignes

que nous fabriquons et nous sommes certains

qu'il en résulterait des profits mutuels.

THE PERTH SHOE COMPANY
LIMITED.

PERTH, ONTARIO.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", s.v.p.
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LES CONTRE-FORTS "PERFECT"
sont exactement ce que leur nom implique, c'est-à-dire des produits " parfaits' sous
tous rapports. Le grand soin apporté à leur fabrication et-l'emploi de la meilleure fi-
bre assurent un produit donnant une

SATISFACTION PARFAITE
Leur robustesse, leur modèle, leur apparence et leur prix leur donnent la préférence sur
tous les autres. Ils sont garantis durer plus longtemps que les chaussures elles-mêmes.

Faites l'essai de notre FAUSSE SEMELLE,
flexible et à l'épreuve de l'humidité. Cette
fausse semelle est faite du meilleur matériel
et d'une haute qualité uniforme.

PERFECTION COUNTER, LINTED
699 AVENUE LETOURNEUX, angle de la

rue Ernest,

MAISONNEUVE, MONTREAL.

C'EST UNE IDEE DE L'ANCIEN TEMPS
que de croire que le cirage à chaussures ne se vend pas en hiver. Cela n'arrive pas avec le

CIRACE A CHAUSSURES

Ce cirage se vend durant toutes les saisons de l'année. Il conserve le cuir souple, donne un poli
luisant, résistant et rend les chaussures imperméables. Il est bon également pour les claques.
Vous pouvez vous en procurer durant tout l'hiver. Il ne gèlera pas.
Donnez votre commande à votre marchand de gros ou écrivez-nous.

THE NUGGET POLISH

Toronto

CO., Limited,

En 6crivant aux annonceurs, mentionnez "Le "Prix Courant ", s.v.p.
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DA
Daoust

LA
Lalonde

Co
Compagnie

VENDEZ CETTE MARQUE DE CHAUSSURES
VOUS DONNEREZ SATISFACTION A VOS CLIENTS

Le marchand qui vend les chaussures Daoust-
Lalonde donne à ses clients unie satisfaction en-
tière, et cela sans sacrifier son profit. Bien au
contraire, avec ces chaussures de qualité Il aug-
mene le chiffre de ses ventes et le nombre de fois
qu'il écoule son stock. Chaque fois que vous
écoulez un stock, vous faites un profit, et plus
souvent vous renouvelez votre assortiment plus
vos profits sont considérables. Commencez im-
niédiatement à faire un commerce profitable,
tout en vous assurant des ventes répétées pour
l'avenir. Le moyen le plus certain d'y arriver,
c'est de vendre les Trois Lignes Daoust-Lalonde:

DALACO
Welts pour hommes

PATRICIA
Welts et Turns pour femmes

METROPOLITAN
McKays pour femmes, Welts pour hommes.

Daoust, Lalonde & Cie, Limitée
MONTREAL.

Sucéursales: The Metropolitan Shoe Co., 91 rue Saint-Paul.

Daoust & Cie, 60 Boulevard Beaumarchais,'Paris, France.

n écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant,,, avp.
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Attendez la visite de notre

voyageur pour placer votre

commande.

Nos voyageurs sont sur la route avec
leurs nouveaux échantillons de feutre,
guêtres, souliers mous, etc. Notre ligne
de feutre comprend une grande variété
de souliers de boudoir et de fantaisie, dans

Un coin de notre bureau les plus jolies nuances et les meilleures
formes. Nos lignes de guêtres sont encore plus nombreuses que les années passées et nos prix
sur le tout sont très avantageux.
NE MANQUEZ PAS DE PROFITER DE L'AVANTAGE QUE NOUS OFFRONS AU MARCHAND
AVISE DE NE PLACER AUCUNE COMMANDE AVANT D'AVOIR REÇU LA VISITE DE NOTRE
REPRESENTANT.

La Maison Girouard Limitée
SAINT-HYACINTHE, P. Q.

Jos. TANGUAY
FABRICANT D E CHAUSSURES,

ANGLE DES RUES DU ROI ET SAINT-DOMINIQUE,
QUEBEC.

CHAUSSURES POUR HOMMES, GARÇONS, FEMMES,
FILLES ET ENFANTS.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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*SERVICE

PROMPT .

A cette époque de l'année, où les stocks

sont probablement dégarnis dans certai-

nes lignes et pointures, la chance que l'on

vous offre de renouveler votre assorti-

ment promptement est de la plus grande

Succursales: importance.

Nos succursales ainsi que nos distributeurs

O ttawa, ont un stock complet de toutes nos lignes,

modèles et pointures.

Winnipeg, Le "SERVICE COLUMBUS" combiné

avec la haute qualité des chaussures de

Calgary. caoutchouc Columbus veut dire plus de

ventes et des clients satisfaits.

Ecrivez ou télégraphiez vos

besoins immédiats.

The Columbus Rubber Company of Montreal
LIMITED

1349 rue DeMontigny Est, Montréal.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", S.v.p.
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Prenez en stock les

CHAUSSURES FINES MCKAY POUR .DAMES
faites par la fabrique

L'élégance de leurs modèles, leur qualité résistante, le confort qu'elles donnent plairont sûre-
ment à votre clientèle, quelque difficile qu'elle soit, et les ventes répétées que vous ferez vous ré-
compenseront de la sagesse que vous avez eue de pousser la vente de ces chaussures. En dépit
de la hausse générale de la matière, nous pouvons vous offrir des prix .qui rendront vos ventes
faciles tout en vous laissant une bonne marge de profits.
Pour plus de renseignements, écrivez-nous aujourd'hui même.

THE LADY BELLE SHOE COMPANY, LIMITED
Fabricants de chaussures fines, McKay pour femmes

KITCHENER, - - Ontario.

Cuir de côté

de haute qualité deI L S xÂ
Côté chromé de couleurs
Côtés Kip Gun Metal
Côtés Kip Mats
Grenelé Armée Retan

Côtés vernis chromés
Côtés Kip Box
Rennes (couleurs diverses)
Splits Chrome Ooze

Echantillons fournis avec plaisir

THE ROBSON LEATHER CO., Limited.
OSHAWA, Ont.

Montréal Québec

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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REPARATEURS DE CHAUSSURES
Préparez-vous

PRIINTBflP
PLACEZ

IMMEDIATEMENT
Votre Commande d'une

Installation pour
Réparer les Chaussures

Catalogue et renseignements envoyés avec plaisir sur demande.

UNITED SHOE MACHINERY CO. OF CANADA, LMITED,
MONTREAL

TORONTO,

90 Adélaide Street West.

KITCHENER,

179 King Street West.
QUEBEC,

28 rue Demers.
I

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.
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THE BREITHAUPT LEATHER 0., LTD.
Les plus grands et les plus prospères
Manufacturiers de cuir de haute qualité.

Employez pour la fabrication de vos chaussures un ou plusieurs de
nos six fameux tannages de

CUIR A SEMELLES
EN

HEMLOCK, UNION ET OAK

THE BREITHAUPT LEATHER Co., Ltd.
Fabricants du " Cuir à semelles qui sert de modèle au Canada."

Bureaux de ventes: A Québec, Montréal, Toronto, Kitchener, Vancouver.
Tanneries à: Kitchener, Penetang, Hastings, Woodstock.
Bureau principal: Kitchener.

Breveté Breveté
le 30 déc. 1913 le 26 oct. 1915

C'est le bout rapporté
Regardez bien le Bout Rapporté (Box Toe) de

votre chaussure. De lui dépendent non seulement le
style, mais encore la durée de la chaussure aussi.

LES BOUTS RAPPORTES VULCO-UNIT sont
à l'épreuve de l'eau et ils conservent leur forme. Ils

sont faits du matériel à bouts rapportés le plus résistant
connu. ,1*

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", S.V.P.

BECKWITH BOX TOE, LIMITED
Sherbrooke, Qué., Canada.
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Nous sommes heureux d'annoncer à tous We-~ d-, dec roo. ~r nds d6partenientlux et
clétailHeurs, que nous avons acquis les de~r:nou'veautés en faàt de mode, élégance, style et
forme pour commerce immédiat du printemps.

Nous sollicitons donc votre patronage, en acc3ptant de voir nos lignes représentées dans toutes
les provinces.

Salle permanente d'échantillons: Chýambre 110 rue Victoria, Montréal.

The RENA FOOIWEAR CO., Limnited
Ernest et Troisième Ave. 'MAISONNEUVE.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez Il Le Prix Courant ", s.v.p.

Il
Vendez des Chaussures faites par un Spécialiste et

votre Commerce sera Prof itab!e.
Nous fabriquons des chaussures d'enfants qui donneront satisfaction à
votre clientèle et vous assureront des ventes répétées.
Nous faisons une spécialité des CHAUSSURES POUR ENFANTS et on
concentrant tout notre travail sur cette fabrication particulière nous som-
mes en position de mettre dans nos marchandises:

QUALITE,
DUREE,

PRIX RAISONNABLES
Ces trois clioros vous fercr't inire (1-- vciltos nombreuse-. et vous laisseront
une marge de pro.its en vx-v;-. i peine.

Une corrrnarw2c d'essai vous en conlvaincra
Avant de placer votre commandc, voyez nos representants ou écrivez-
nous directement.

LOUIS GERMAIN
Spécialiste en fait de chaussures " Turn " pour enfanta.

251 rue Christophe-Colomb, Montréal.
.11
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CHAUSSURES POUR ENFANTS ..

Pour yépondre aux demandes du
"jobber

Notre production comprend une ligne complète .e.

de McKays pour bébés et enfants et nous venons
d'y ajouter une ligne nouvelle pour fillettes.
Nous nous ferons un plaisir de vous faire voir
des échantillons de nos formes les plus popu-
laires et de vous donner nos meilleures cotations.
Vous'êtes invités à venir visiter notre fabrique
munie d'un outillage moderne et de toutes les
facilités pour manufacturer un produit de pre-
mière classe. Vous constaterez qu'elle est dirigée par des
hommes ayant plusieurs années d'expérience pratique-d'où
la garantie d'une qualité recommandable.

CIIILIRENS SHOE' MFG. 00., REG'I
11 rue Belleau a * .- - QUEBEC, P. Q.

H. O.' MODOWELL
~1IONALH. N. LINC,N11NALSUPPt} yc 0

imnportateurs
Manufacturiers iwe"Jobbers"

Agents vendeurs

Sucusled l'FI E Rst: CIEI OESE Bureau-chef et fabrique:
Sucural E dICe l'EIst:N MWACIEE C N ETII 37 RUE FOUNDRY S.

Montréal. ACCESSOIRES de FABRIQUES de CU SS U RUES Kitchener.

REPRESENTANTS:

American Lacing Hook Co., Wai-
tham, Mass. Crochets à lacets et
machines pour fixer les crochets.

Armour Sand Paper
Works, Chicago, 111. Tissu et pa.
pier Crystolon pour frapper et
dégraisser.

Boston Leather Stain Co., Boston,
Mass.

Encres, teintures, cires, etc., Blan.
chiment Cyclone.

The Ceroxylon Co., Boston, Mass.
Ceroxylon, la cire liquide parfai-
te.

Renforcement de contre-fort et at-
tache-tAlon Staytite.

Dean Chace Ca., Boston, Mass.
Articles pour chaussures, fil de
'Coton.The Ls. G.-Freemnan Ca.,

Cincinnati, 0.
Machinerie à chaussures.

Hazen Brown Co. Brockton, Mass.
Bouts rapportés impermé6ables,
Gomme, ciment à caoutchouc.

Lynn -Wood Hocl Ca., Keene, N.H.
Talons en bals et blocs pour cm.r
porte-pièce.

Markem Machine Ca., Boston,
Mass.

Machines à marquer et frapper,
composés, encres.

M. H. Merrlam & Co., Boston,
Mass.

Machines à coudre, à arrêter,
etc.

Puritan Mfg. Co., Boston, Mass
Machines à coudre avec fil ciré.
Procédé Poole pour fausses se-
melles Goodyear.

The S. M. Supplies Ca., Accessoi-
res de fabriques, Aiguilles, etc.

J. Spauldinq & Sont, Co., N.
Rochester, N.l4.

Contre-forts garantis en fibre,
fausses semelles en fibre.

The Textile Mfg. Ca. Toronto,
Ont

Lacets à chaussures.
United Stsy Ca., Cambridge, Mass.

Cuir et Imitation de cuir, Tri.
pointe, etc.

'qI
En écrivant aux annonceurs, mentionnez IlLe Prix Courant", s.v.p.
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LA ST-HYAOINTHE SOFT SOLE SHOECO.
DEVIENT LA

A. A. COTE & FILS, Limitée
et fabrique dans sa nouvelle usine des Chaussu-

res McKays et des Vissés Standard pour Hommes,
Garçons, Adolescents, Jeunes Gens et Enfants.

Telle est la nouvelle que le commerce de

chaussures a appris avec plaisir, sûr de trouver à
cette nouvelle source d'approvisionnement les

MEILLEURES CHAUSSURES COUSUES
McKAY ET VISSEES STANDARD

qui puissent supporter le plus rude usage.

Demandez des prix à votre marchand de gros, ou
écrivez-nous directement

A. A. COTE & FILS, Limitée
Successeurs de St. Hyacinthe Soft Sole Shoe Co.,

AI .

ST-HYACINTHE, P. Q.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.

POUR LE PRINTEMPS 1920
Vous pourrez répondre
à tous les besoin de
votre clientèle avec le:

CHAUSSURES
WILLIAMS

Ce sont les chaussures
que vous devriez chol.
air do préférence aux
autres. eur valeur est
meilleure que Jamsis et
ces lignes vous laissent
une belle marge de pro.
fit.
Tous nos modèles sont
parfaits sous tous rap•
ports et de vente facile.
Nos voyageurs sont ac.
tuellement sur la route
avec un échantillonnage
omplet. Attendez leur

visite ou écrivez-nous.

WILLIAMS SHOE Limited
BRAMPTON, Ont. et REGINA, Sask.

Si vous éprouvez
quelque embarras
dans vos achats

CONSULTEZ

les Annonces du

PRIX COURANT

et écrivez aux
annonceurs

IrV"(ronne"'
UIY

FAUX-COL

ARROW
I'UN AJUSTEMVEN4T JPARFAIT

CLUETT, PEABODY & CO. OF CANADA. LIMITED
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RAPPELEZ-VOUS
QUE VOUS POUVEZ AVOIR DES CLAQUES de
toutes les formes et de tous les modèles appropriés aux
chaussures de tous les hommes, femmes et enfants qui
entrent dpns votre magasin, avec les

CLAQUES DU SYSTEME
0M1111 .RUBBER

Si votre stock de Claques du Système Dominion
Rubber est suffisant pour répondre à vos besoins immé-
diats, RAPPELEZ-VOUS que le printemps arrivera d'ici
quelques semaines. Placez votre commande immédiate-
ment pour livraison plus tard.

Notre succursale la plus proche remplira prompte-
ment vos "commandes d'assortiment" et vous donnera
une livraison immédiate.

Les Succursaks du SysIème Dominion Rubber

sont situées à

Halifax, St. John, N.-B., Québec, Montréal, Ottawa, Toronto, Hamilton, Lon-
don, Kitchener, North Bay, Fort William, Winnipeg, Brandon, Régina, Sas-

katoon, Edmonton, Calgary, Lethbridge, Vancouver et Victoria.

.t.q

En écrivant aux annonceurs, mentionnez 'Le Prix Courant", s.v.p.
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Notes sur le commerce du cuir et de la chaussure
Les ventes de chaussures en decwibre, spe-

cialement à l'époque des fêtes ont été meilleures
que jamais. Le calme de la première semaine a
été suivi d'une .augmentation ;constante jusqu'à
la semaine de Noël où les ventes ont atteint leur
maximirm. Jamais peut-être dans l'histoire de la
chaussure on n'avait) vendu autant d'articles
chers que pendant cette période. Mais les ventes
ne se sont pas apparemment limitées aux árticles
de haute qualité pour dames et messieurs, car on
a vendu une quantité extraordinaire de chaussu-
res d'enfants comme cadeaux, Celp pst prbba-
blement dû au prix élevé des chaussures et à
l'excellent assortiment qui existait dans toutes les
lignes. Ce qu'il y a de certain c'est que les stocks
n'ont jamais été aussi réduits en fin d'année, sur-
tout pour les articles chers. Les commission-
naires relatent une activité extraordinaire dans
les demandes de réassortiment, qui d'habitude ne
se font pas si tôt. De l'avis général les stocks
de détail sont plus faibles que jamais, ce qui donne
bon espoir pour le commerce de gros pendant
deux à trois mois.

L'activité a considérableent augmenté dans le
marché des peaux du pays. On rapporte de Chi-
cago des ventes pour plus d'un demi-million de
peaux. Ce sont pour la plupart des peaux légères
de vaches qui se sont vendues dans les environs de
.31 cents. Les tanneurs qui s'attendaient à une
prochaine détente de la situation ont été quelque
peu désappointés. Les bouchers déclarent qu'ils
sont complètement dépourvus et font remarquer
qu'ils ont reçu environ un million de têtes de bé-
tail de moins qu'en 1918. Ils espèrent avec con-
fiance qu'avec la mise au point du change étranger
-et la reprise des affaires d'exportation, il y aura
à bref délai une demande des peauf d'Europe qui
renforcera considérablement le marché. Le mar-
ché des peaux de la campagne est très tranquille
comparativement à celui des bouchers, bien que le
Qentiment général soit plutôt en faveur des con-
-ditions de ce dernier. On a demandé des Rrix plus
élevés, mais les cours sont restés pratiquement

sans enangement. Les buffles se vendent à 25
cents quoique l'on rapporte des ventes à 23 cents.
La différence de 10 cents entre les buffles et les
extrêmes va diminuant graduellement et le cours
de ces derniers est de 33 cents, quelques qualités
inférieures ont même été vendues à 30 cents. Les
peaux de veaux sont calmes, les prix sont sans
changements excepté pour de bonnes peaux fraî-
ches qui conviennent pour les cuirs de couleur. Le
marché des peaux importées est calme et incer-
tain, les Bogotas et les Orinocos se vendent sur
une base de 42 cents. Conformément à la situa-
tion intérieure, les négociants de peaux importées
semblent disposés à se débarrasser de leur stock
et on rappoite quelques ventes bien en-dessous des
prix du marché.

Le cuir continue à être calme, bien qu'il y ait
quelques indications d'un changement probable
dans le marché. L'arrêt de l'exportat;on en raison
les conditions défavorables de vente, a permis aux
tanneurs d'accorder un peu plus d'attention au
marché local. La plupart des fabricants de chaus-
sures ont déjà passé leurs contrats pour leurs be-
soins en articles de printemps et il y a par suite
un peu de pression sur le marché. Cependant on
rapporte que depuis deux ou trois semaines les né-
gociants de cuirs sont plus enclins à parler de prix et
que la situation es. décidément meilleure. D'après un
rapport de Boston les ventes de cuirs à semelles
ont dépassé la normale. Les prix sont plus fermes
qu'il y a quelques semaines et on prévoit qu'aussi-
tôt que l'exportation pourra reprendre, les prix mon-
teront. Les veaux de couleur pour articles d'hom-
mes valent de $1.40 à $1.45 le pied pour les bonnes
qualtés et sont vendus d'avance. Les fabricants
de -cuirs de mouton sont toujours incapables de
remplir leurs commandes et il continue à y avoir
une grande rareté de chèvres. Le chevreau glacé
cat aussi ferme que jamais, les couleurs et les noirs
de choix se vendent de $1.60 à $1.75 le pied. Il
n'y a aucune raison de s'attendre à une baisse dans
un avenir rapproché, car la question du change
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n'affecte pas beaucoup la situation.- On rapporte
qu'un fabricant de chevreau a expédié dernière-
ment une importante commande outre-mer, malgré
les conditions défavorables du change, car Il y a
une très grande rareté de ces articles en Grande-
Bretagne et sur le continent.

Les affaires en Grande-Bretagne reprennent
graduellement leur cours normal non seulement

pour le marché intérieur, mais aussi pour l'exporta-
tion. D'après les rapports des journaux commer-
ciaux anglais, les demandes du commerce local
sont parfaitement satisfaisantes, bien qu'on man-
que de certaines qualités de cuir et de chaussures.
Les fabricants de chaussures commencent à re-
prendre leur place sur les marchés qu'ils ont été
obligés de néghger pendant la guerre.

Conditions actuelles et prévisions du marché des peaux de veaux
Les tanneurs canadiens de peaux de veaux et

leurs clients se sont trouvés l'année dernière dans
la situation la plus compliquée qu'il y ait jamais
eue dans l'histoire de cette industrie.

Pendant l'année dernière le prix des peaux
brutes a' plus que doublé. Les autres matières pre-
mières, de même que la main-d'oeuvre, ont aug-
nienté dans d'énormes proportions et il est difficile
de prévoir quelle sera la situation en 1920.

Depuis la fin de la guerre-la demande a cons-
tamment augmenté pour des chaussures fines de'
tous genres. Les dispositions du public à dépen-
ser, qui avaient été réfrénées pendant 4 ans par
l'esprit général d'économie, reprennent leur libre
cours ici comme ailleurs et semblent augmenter de
jour en jour. Les détaillants rapportent fréquem-
ment que le public et les femmes en particulier ne
veulent pas de chaussures bon marché. Ceci est
peut-être légèrement erroné. La vérité c'est que
l'on ne veut pas de chaussures faites avec des quali-
tés de cuir inférieures. On s'en est contenté pen-
dant la guerre, mais dès qu'on a pu trouver une
raison valable pour cesser de porter des chaussures
plus ou moins grossières, on a saisi l'occasion de
rechercher une fois de plus les formes coûteuses.

Cette forte demande qui s'est produite précipi-
tamment a été particulièremnt ressentie sur le
marché des peaux de veaux et a été une des cau-
ses primordiales de* la hausse actuelle. Ce prin-
oipe économique s'applique chaque fois qu'il y a
une demande disporportionnée à l'approvisionne-
ment. C'est encore un nouvel exemple que la va-
leur de toute chose est largement déterminée par
la rareté relative de l'article en question. Si tout
d'un coup on pouvait ramasser des diamants sur les
sables de quelque lac ou de quelque océan et que
les gens pouvaient en avoir autant qu'ils seraient
capables d'en porter, cet article aurait bientôt
moins de valeur que des perles de verre.

Les sources d'approvisionnements de la matiè-
re première brute nécessaire pour manufacturer
les peaux de veaux ont été matériellement bloquées
pendant l'année. Les importations de peaux bru-
tes de France et d'autres pays étrangers s'élevaient
avant la guerre à 50 ou 75% de la consommation
canadienne, mais pendant la guerre cette source

d'approvisionnement fut pratiquement supprimée.
Comme conséquence, les fabricants canadiens

furent obligés de s'adresser ailleurs pour se procu-
rer la matière première et se virent contraints d'a-
cheter en grande quantité sur les marchés amé-
ricains. La situation des Etats-Unis était à peu
près la même que celle du Canada, la demande inu-
sitée de cuirs fins dépassant la quantité qui pouvait
être manufacturée.

La demande se produisait en Grande-Bretagne
et dans l'Europe continentale dans les mêmes pro-
portions. Les affaires de ces pays avaient ce-
pendant été tellement désorganisées par 4 années
de guerre qu'ils ne pouvaient même pas commencer
à faire face à la situation. Cela a provoqué des
achats soutenus sur les marchés canadien et amé-
ricain pour combler les déficits existant sur leurs
propres marchés. Ces achats importants commen-
cèrent bientôt à avoir leur influence sur les mar-
chés locaux et continuent à se faire ressentir enco-
re actuellement.

Par suite de ces conditions générales, les tan-
neurs éprouvèrent de grandes difficultés pour ache-
ter les peaux de toute première qualité et dans
bien des cas, ils durent faire du mieux qu'ils purent
et p.·endre ce qu'ils p uvaient trouver.

Aujourd'hui la situation est quelque peu amé-
liorée. Il y a quelques peaux de veaux qui vien-
nent de France, mais leur prix est presque inabor-
dable. Les dernières cotations indiquent le prix
de $1.03, ce qui au cours actuel, revient environ
à $1.14. C'est là un prix asolument inconnu
jusqu'alors pour des peaux brutes de veaux de
cette provenance. il est presque impossible d'es-
timer le nombre de peaux qui seront achetées à ce
prix, mais d'après les rapports européens, il est
peu probable que les cours diminuent avant long-
temps.

C'est un fait reconnu que les gens réfléchis
ne sont guère aujourd'hui en faveur de nouvelles
hausses sur le marché du cuir. Ils préféreraient
de beaucoup voir une baisse générale dans toutes
les branches de l'industrie et ils croient qu'un tel
mouvement serait du plus grand intérêt pour leur
commerce personnel et pour les affaires du pays en
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général. Ils comprennent que si les prix attei-
gnent de nouveau une base plus normale, cela aug-
mentera la confiance du public pour acheter et
vendre. Avec les prix actuels, il y a plus ou moins
de suspicion dans toutes les transactions, ce qui
disparaîtrait au cas où la situation en général s'a-
méliorerait.

Bien que ce soit là le voeu général des négo-
ciants de cuirs, ils avouent leur impuissance à pré-
voir comment réaliser cet état de choses. Les prix
de tout article de nécessité de demande courante,
que ce soit de l'acier, du sucre ou des vêtements,
dépendent largement des conditions générales.
Avec les dépenses pour vivre, les frais de production
et la main-d'oeuvre dans l'état actuel, on ne peut
prévoir aucune réduction appréciable sur le marché
du cuir dans un avenir rapproché.

Au moment actuel les conditions du change
entre le Canada et les pays d'Europe ont une in-
fluence notoire sur l'industrie de la peau de veau
en Canada. Le peu de valeur de la monnaie eu-
ropéenne empêche l'exportation des cuirs fins outre-
mer et a une tendance à retarder l'avancement de
cette industrie au Canada. Il est hors de doute
qu'aussitôt que la situation sera devenue plus fa-

vorable et que les restrictions pour l'exportation
auront disparu, il y aura une demande énorme de
l'étranger.

Un gros acheteur anglais actuellement en
Canada dans l'intérêt du commerce de son pro-
pre pays, prédit avec confiance que les achats
d'outre-mer iront en proportion avec l'amélioration
du change et que si le change revient à son taux
d'il y a un an, les achats sur les marchés canadiens
seront extrêmement importants.

Des prévisions sur le marché sont de tout
temps plutôt risquées comme les négociants en
cuir ont pu le constater il y a un an. A l'heure
actuelle il ne semblerait pas sensé de dire ce que
sera l'avenir prochain des peaux de veaux. L'in-
certitude générale qui entoure la question du chan-
ge, la production qu'on pourra se procurer en Euro-
pe et la situation des sources d'approvisionne-
ment en peaux brutes portent à prévoir un marché
ferme pour quelque temps encore. Le publie a
pris l'habitude d'acheter des chaussures de bonne
qualité et on peut être certain qu'il faudrait un sé-
rieux bouleversement pour le faire retourner aux
articles bon marché.

L'avenir du Canada pour les produits en chevreau

Depuis que le gouvernement des Indes a an-
noncé qu'il Imposerait une droit d'exportation de
15% sur les cuirs et peaux expédiées en d'autres
pays pour être tannées, avec un rabais préférentiel
de 10% sur celles qui seraient tannées dans les li-
mites de l'Empire britannique, les fabricants, com-
missaires et détaillants canadiens se sont forte-
ment demandé quel effet cette mesure pourrait
avoir sur la fabrication du chevreau dans le Domi-
nion. Le nouveau règlement n'aura certainement
que peu ou pas d'effet sur lë chiffre -de la consom-
mation en Canada parce qu'il faudrait un change-
ment fantastique dans les prix de détail pour empê-
cher la moyenne des femmes d'acheter des chaus-
sures en chevreau. Le fait a été prouvé l'année
dernière lorsque la hausse phénoménale des prix
n'a pas réduit d'une façon appréciable la consom-
mation locale.

L'effet immédiat de l'embargo semblerait de-
voir être l'augmentation de tous les genres d'arti-
cles en ehexreau par suite du fait qu'une granda
proportion du chevreau employé en ce pays est im-
portée des Etats-Unis. Le raisonnement serait que
les fabricants américains ayant à payer un droit de
douane additionnel de 15% sur toutes les peaux de
chèvres qu'ils Importent -des Indes, augmenteraient
leur prix et que c'est le consommateur qui en der-

nier lieu paierait la différence. Ou bien l'on peut
supposer que les acheteurs américains s'adresse-
ront à la Chine et à l'Amérique du Sud pour leurs
peaux de chèvres. Ceci ne peut pas se faire pour la
simple raison que ces derniers pays sont incapables
de produire assez de ces peaux pour satisfaire aux
demandes et de toute nécessité les Etats-Unis so-
ront forcés d'acheter des peaux aux Indes.

Actuellement il y a un droit de 15% sur toutes
les importations de chevreau des Etats-Unis en
Canada. Jusqu'à la réduction du tarif de Sir Wil-
frid Laurier, il y a une dizaine d'années, le droit
était de 22%. Il fut alors réduit à 15% et pendant
la guerre on y ajouta un droit aditionnel de 7½/.
qui fut supprimé il y a quatre mois et le montant
des droits fut ramené à son chiffre actuel de 15%.

Avec le droit de douane actuel il reste un pro-
fit raisonnable pour les fabricants de chevreau de
ce pays, même s'ils ne peuvent, comme d'aucuns le s

disent, avoir quelque chance d'entrer en concurren-
ce sur les marchés des Etats-Unis. La preuve de
cette déclaration réside dans le fait qu'il y a au-
jourd'hui plusieurs maisons fabriquant des articles
en chevreau en Canada, principalement pour la
consommation domestique, qui font bien leurs af-
faires. S'il n'y avait pas un bénéfice raisonnable
dans cette Industrie ces maisons seraient obligées
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de fermer leurs usines et de chercher à gagner leur
vie autrement.

Les fabricants de chaussures locaux qui ont
beaucoup pensé à la chose en sont venus à la con-
clusion que l'embargo des Indes ouvre de nou-
veaux horizons pour la production des articles de
chevreau en Canada. Le rabais préférentiel de
10% donnera aux fabriques canadiennes un avan-
tage 'marqué sur leurs concurrents des Etats-Unis
et pourra encourager le placement de capitaux dans
cette industrie. Les conditions n'étaient pas les
mêmes pendant la guerre où les droits étaient de
22%, parce qu'à cette époque les capitalistes hési-
taient à placer leur argent dans de nouvelles entre-
prises manufacturières 'en raison du manque de
main-d'oeuvre et de l'incertitude quant à la durée
de la guerre.

Les premiers signes de la confiance des Cana-
diens dans l'avenir de l'industrie du chevreau en ce
pays se sont déjà manifestés par le fait que plu-
sieurs maisons se sont engagées dernièrement
d'une façon active dans la fabrication du cuir de
chevreau. Le capital américain lui-même s'inté-
resse à la situation et. une grosse òompagnie de
New York, la New Castle Leather Co., vient d'ou-
vrir une succursale à Montréal pour le tannage des
peaux de chèvres. '

Les plus optimistes dans l'avenir du commerce
des cuirs et chaussures en ce pays n'hésitent pas à
dire que le temps n'est pas éloigné où la plus gran-
de partie du chevreau employé sera tannée et en-
tièrement -manufacturée sur place.

Les facilités de transport de l'Extrême-Est
joueront naturellement un grand rôle dans l'ave-
nir de ce commerce. La conséquence 'marquée de
la guerre sur les transports maritimes peut être
constatée dans les rapports des importations de
peaux des Indes pendant cette période. Pendant
l'année fiscale finissant en mars 1915 le poids total
des Importations de peaux brutes a été le double de
celles de 1918 où les moyens de transport étaient
réduits à leur minimum. Les facilités de transport
s'a!méliorent rapidement et l'on s'attend à ce qu'a-
vant longtemps elles soient devenues encore meil-
leures qu'avant la guerre.

On ne peut mettre en doute qu'il y a en Cana-
da un marché stable et constant tout le long de l'an-
née pour les articles en chevreau. Les ventes des
maisons canadiennes déjà existantes, ainsi que
l'énorme chiffre des importations des Etats-Unis
ces dernières années le prouvent.

Dans les conditions actuelles, les développe-
ments de cette branche seront suivis de près. Cha-
que effort sera un nouveau pas dans l'expansion du
commerce des cuirs et chaussures du Canada que
tout intéressé accueillera avec joie et fierté.

En outre il n'y aura pas de jalousie profession-
nelle de la part des tanneurs qui traitent aujour-
d'hui les peaux de chèvres ou de la part des fabri-
,cants qui font des chaussures en chevreau. Les

tanneurs se rendent compte qu'ils ne peuvent pas
suffire à la demande pour la consommation domes-
tique et les fabricants, par fierté nationale, seront
heureux de traiter avec les tanneurs canadiens si
ceux-ci peuvent leur fournir le cuir dans d'aussi
bonnes conditions que leurs concurrents des Etats-
Unis.

NOUVELLE LISTE DE PRIX POUR LE
CAOUTCHOUC

Quelques détaillants de chaussures ont reçu un
rude choc le 26 décembre en apprenant que la nou-
velle liste de prix des -caoutchoucs était publiée et
que les prix étaient de beaucoup plus élevés que
ceux de la, liste précédente. Les autres années, cet-
te augmentation n'avait jamais été faite avant fé-
vrier pour prendre effet le 1er mars, ce qui permet-
tait aux détaillants de faire leur réassortiment
d'après la même liste que celle où Ils avaient placé
leurs ordres. Com'me les commandes ont été fai-
bles cette saison, par suite du fait que beaucoup
pensaient que le stock qui leur restait de l'hiver
passé qui avait été fort doux leur suffirait, il y a eu
cette saison une demande énorme de réassortiment
en novembre et décembre qui se continuera encore
en janvier et la nouvelle liste affecte énormément
le réassortiment pour le reste de la saison. La seu-
le raison que donnent les fabricants pour avoir sor-.
ti cette nouvelle liste, c'est qu'ils y étaient obligés.
Les prix de la matière première et les salaires ont
fait de si grands bonds qu'il était de toute nécessi-
té de sortir cette nouvelle liste immédiatement.
L'augmentation est approxitnativement de 10 à 15
pour cent sur les marchandises légères et de 15 à
20 et même 25% sur les autres articles.

CONVENTION DES MANUFACTURIERS AMERI-
CAINS LES 20-21 JANVIER

L'Association nationale des fabricants de bot-
tines et chaussures des Etats-Unis a tenu sa 16me
convention annuelle les 20 et 21 janvier à l'Hôtel
Astor, New York. En plus des travaux ordinaires
de l'association il y eut un prograrme varié et in-
téressant avec études et discussion' sur les sujets
spéciaux à ce commerce.

La date de cette convention coincidait exacte-
ment avec celle de la convention annuelle de l'As-
sociation des Fabricants de chaussures du Canada
qui était en session au Château Frontenac à Qué-
bec pendant les deux mêmes journées.

ANNUAIRE STATISTIQUE DE QUEBEC.

Nous accusons réception de l'annuaire çtatistique 1919 de la
province de Québec qui contient des renseignements du plusi haut
intérêt sur le rouace économique de notre porvince. Il nous fait
plaisir de le recevoir à une date ofd les statistiques qu'ils contient
ont un cacp>et d'actualité qui n'existe plus lorsque l'édition parait
de longs mois après sa rédaction.
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1919 et 1920 dans le commerce de détail de la chaussure
par, un détaillant de Montréal

Le commerce des chaussures en détail vient de
passer une année des plus propspères et il n'y a
aucune raison pour que l'année qui vient soit en-
dessous de la précédente. Certes nous avons des
obstacles à surmonter comme dans tout genre
d'affaires. mais les difficultés ne sont pas plus
grandes que les autres années.

Contrairement à l'opinion générale, les prix
élevés actuels ne retardent en rien les affaires du
détail.' Tout d'abord il y a les articles indispen-
.sables qu'il faut fournir et il faudrait que les prix
en deviennent inabordables avant que la clientèle
cesse d'acheter ce dont elle a absolument besoin.
Les gens ne peuvent pas aller dans la rue sur leurs
bas ni porter des sabots de bois parce que les chaus-
sures de cuir ont augmenté de quelques dollars par
paire à un certain moment. Il y a donc une de-
mande soutenue tout le temps qui ne varie pas
avec les changements de prix.

L'année dernière a été surtout marquée par
une augmentation de demande pour les chaussu-
res de meilleure qualité. Naturellement il faut
que la qualité corresponde au prix et le public sem-
ble disposé à dépenser davantage pour ses chaus-
sures s'il est assuré d'avoir la qualité désirée. Cela
a été surtout constaté dans les articles pour dames,
mais on l'a remarqué également dans les achats
faits par les soldats retour du front. Ils étaient
évidemment fatigués de la chaussure unie et gros-
sière de l'armée et cherchaient un genre plus ha-
billé.

Les styles ne changent pas d'une façon appré-
ciable. Les articles pour dames comprennent
toujours une grande variété de couleurs, de maté-
riels et de formes. Une tendance marquée qui
semble avoir augmenté tout le long de l'année a
été l'abandon des combinaisons de couleurs qui
ont eu tant de vogue les années passées. Les
hommes ont recherché également les couleurs
plus sombres comme le chocolat et l'acajou. Cela
paraît naturellement mieux que les cuirs clairs.
Les talons de caoutchouc sont de plus en plus en
vogue pour toutes saisons, mais les semelles en
composition nesemblent pas gagner beaucoup de
faveur.

Les livraisons qui ont été lentes à certaines
époques de l'année sont plus régulières, ce qui est
un signe évident que les fabricants ont atteint leur
plein rendement. Le commerce des cuirs et chaus-
sures, d'une façon générale, a été grandement af-
fecté par les achats pour l'étranger et cela a été
la cause de la plus grande partie des irrégularités

dans les livraisons. Actuellement les condit:ons
du change sont défavorables à l'exportation en
Europe, ce qui permet aux fabricants de donner
leur attention aux marchés locaux. On commence
à recevoir les stocks de printemps et tout fait pré-
voir que les détaillants* seront bien approvisionnés
pour répondre aux besoins.

En général l'attitude du public devant les prix
actuels est très bonne. Ou bien ils se sont rési-
gnés aux conditions générales du haut coût de la
vie et ont compr:s qu'il ne sert à rien (le ronchon-
ir, ou encore ils ont étudié la situation d'assez

près pour conprendre que les détaillants ne sont
pas les instigateurs de la hausse.

Reste à savoir si le public conservera cette
attitude. C'est là un des problèmes qui se posent
pour l'année qui vient. Comment va-t-il accepter
l'augmentation des prix pour les chaussures de
printemps? Il y a un certain point où la confiance
d'achat du public disparaît. Dépassez ce point et
les affaires en souffriront. Le prix des articles de
printemps atteindra-t-il ce maximum? c'est là la.

question qui déterminera rimportance des affaires
du détail.

Malgré les rumeurs de hausse dans les cuirs.
il ne semble pas possible qu'il n'y ait pas une baisse
dans les prix pour les articles d'automne. Le mar-
ché des peaux est fa.ble à présent et montre des
réductions sensibles sur toute la ligne. De plus il
ne semble pas probable que les conditions pour l'ex-
portation en Grande-Bretagne et en Europe s'a-
méliore dans un avenir rapproché et cela tendra en-
core à réduire les prix. C'est certainement la con-
viction sincère de beaucoup de détaillants que des
réductions de prix seraient très profitables aux af-

faires en général et conséquemment ils espèrent
voir arriver ces réducvtions.

U' des faits les plus importants de l'année der-
nière e ' la création de'l'Association Nationale
des Détaillants et la convention qui a eu lieu à To-
ronto. Cette association répond à un besoin qui
existait depuis longtemps, elle fait déjà d'excel-
lente besogne et obtiendra de plus en plus de ré-
sultats à mesure que s'accumuleront les années
d'expérience.-

La deuxième convention annuelle de cette or-
ganisation aura lieu à Montréal en juillet prochain.
Les comités travaillent dès maintenant pour en
faire un gros évènement et pour obtenir encore
plus de succès à tous les points de vue que la con-
vention de l'été dernier. Ceci n'est pas dit dans

le but de critiquer la convention de l'an dernier.
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Mais ce serait une preuve de l'inefficacité de l'asso-
ciation si chaque convention ne dépassait pas le
succès de la précédente. Un des clous de la pro-
chaine assemblée à Montréal sera l'exposition de
cuirs par les fabricants. Cela pourra entraîner
d'autres attractions et attirer davantage les com-
merçants.

Un des évènements les plus importants de
l'année a été l'enquête et la .fixation des bénéfices
maxima pour les détaillants en chaussures. Ce
travail, exploité d'une façon sensationnelle par les
quotidiens, a , produit beaucoup d'agitation dans
l'esprit du public, mais n'a eu que peu ou pas d'ef-
fet sur les détaillants eux-mêmes, parce que la ma-
jorité d'entre eux avaient réalisé moins que le
maximum de bénéfices autorisé par la loi. S'ils
avaient essayé de réalisé le bénéfice maximum, leurs
concurrents auraient vendu meilleur marché ql'eux
et ils auraient perdu des ventes. Cette enquête
cependant a beaucoup fait pour dissiper les accu-
sations de bénéfices excessifs et a démontré au
public que les détaillants ne retiraient qu'une part
légitime dans les profits du commerce des cuirs et
chaussures...

Un des points délicats du comierce actuel est
la hausse du caoutchouc qui a pris effet la semaine
de Noël. Cette hausse varie de 9 cents sur les
claques d'enfants, jusqu'à 65 cents sur les bottes
de caoutchouc. Le marchand qui était bien appro-
visionné ne s'est pasressenti de cette hausse, mais
celui qui a dû faire des réassortiments depuis lors
a été particulièrement affecté. Cette hausse a été
tout à fait inattendue, car d'ordinaire les fabricants
canadiens de caoutchouc avaient l'habitude de sui-
vre le mouvement des prix de janvier sur les mar-
chés américains. Par suite de cette avance subite
du marché canadien, beaucoup de détaillants se
sont trouvés à court de stock et ont dû en subir les
conséquences.

L'année. qui vient de finir fera époque dans

l'histoire du commerce de détail de ce pays. Celle

qui commence offre des chances d'expansion et
de prospérité et peut être envisagée avec confiance.
Le commerce est maintenant établi sur des bases
solides et tout fait prévoir qu'il continuera à être
bon et prospère.

La fabrication de la chaussure
. L'année qui vient de finir a été sans contredit

la plus flévreuse dans l'histoire de la chaussure. Les
conditions qui ont le plus contribué à l'incertltude
de la situation des fabricants ont été la vague de
hausse dans les prix, les accusations répétées de
profits exagérés, l'enquête du Tribunal de Commer-
ce qui s'en est suivie, la fixation d'un maximum de
bénéfice pour le détaillant, la mauvaise condition de
la main-d'oeuvre, la suppression de l'embargo bri-
tannique et l'imposition de l'embargo canadien ain-
si que la situation extraordinaire du change. Les
prix élevés ont obligé le fabricant à agir commne une
sorte de tampon entre les tanneurs d'un côté et les
commissionnaires et les détaillants de l'autre. Il est
devenu une espèce de football humain, acceptant
les coups des tanneurs parce qu'il ne pouvait pas
marquer ses produits aux prix excessifs qu'ils de-
mandaient pour la matière brute, et les coups des
commissionaires et des détaillants parce qu'il ne
pouvait satisfaire leurs demandes à des prix qui
leur eussent permis de vendre les marchandises
avec un bénéfice raisonnable. On l'a accusé d'exa-
gérer ses bénéfices et le public l'a accusé de vol et
de détournement. La condition de la main-d'oeu-
vre a présenté des difficultés Inoules: le retrait de
l'embargo britannique a causé un vide considérable
sur la marché du cuir et le nouveau taux du change
anglais a été un stimulant pour profiter des avan-
tages d'importer du stock.

En dépit de tous ces inconvénients les fabri-
cants en général peuvent être considérés comme
avant p1sé une bonne année conrmerciale. Peu
d'entre eux ont eu devant eux assez* d'ordres à l'a-

vance pour se permettre de prendre une attitude
indifférente, comme pouvaient le faire supposer au
public quelques histoires publiées par les journaux,
mais d'un autre côté la majorité ont été capables de
continuer leurs opérations sur une base ferme mal-
gré la hausse des cours et les autres complications.

Un des côtés intéressants de l'affaire a été les
fluctuations inusitées dans le programme d'achat.
Heureusement pour le commerce, les fabricants
étaient très bien approvisionnés en cuir au début
de l'année.- Les commandes des commissionnaires
et des détaillants étaient relativement faibles, car
ils attendaient évidemment la baisse que l'on pré-
voyait devoir venir à la fin de la guerre. La hausse
prodigieuse du marché a eu pour résultat une mé-
thode conservatrice d'achat au point de vue du ma-
nufacturier. Cette situation s'est continuée plus
ou moins tout le long de l'année. Vers le mois de
mal, lorsqu'il a paru évident que la baisse prévue
ne se produirait pas avant quelques mois au moins
et que les achats pour la consommation anglaise
-ont commencé à baisser. il y a eu un véritable dé-
sarroi chez les fabricants qui n'avaient pas assez
de stock courant pour répondre à leurs besoins pré-
vus.

A l'époque où les prix avaient atteint ,eur
maximum, il y a eu un abaissement marqué du
chiffre d'affaires dans les qualités courantes. Tous
leq 'nbriennts qui traitent avec les commissionnai-
res se voyaient incapables de conclure des ventes,
parce que lorsqu'ils avaient obtenu des. cotations
des tanneurs pour le cuir nécessaire pour remplir
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leurs ordres ils. ne pouvaient pas établir les chaus-
sures à un prix qui peut convenir aux commission-
naires. Il en est résulté qu'on a moins vendu de
cuir à ces prix et par suite moins de chaussures
ont été fabriquées. Le fabricant a trouvé de plus
en plus Impossible d'écouler sa production basée
sur ces cours extrêmes de ynatière première.

Les prix élevée de tous les cuirs ont eu pour
effet marqué de supprimer largement les tendan-
ces de spéculation. Les fabricants n'auraient pas
voulu, comme quelques-uns d'entre eux avaient
l'habitude de le faire dans des conditions normales

lu marché, prendre des ordres sans être pleine-
ment protégés. Les quelques rares qui l'ont es-
sayé savent ce que cela leur a coûté et ils ont pro-
fité de la leçon et ont décidé d'être plus prudents à
l'avenir.

L'attitude des détaillants envers les fabricants
a été en général bonne et droite. Il y a eu natu-
rellement des sujets de discussion, surtout parmi
ceux qui sont situés loin des grands centres, qui ne
lisent pas de près les quotidiens ou les journaux
commerciaux et qui ne sont informés que par ce que
leur racontent les voyageurs de commerce. Une
chose que le détaillant a faite cette année c'est
d'apporter plus de soin dans ses achats. Une dou-
zaine de paires de chaussures représentent aujour-
d'hui beaucoup plus de capital qu'il y a quelques
années et il n'y a pas un détaillant qui puisse réus-
§ir avec. un trop gros capital Immobilisé pendant
longtemps. Les commissionnaires et les voyageurs
ont aidé les détaillants dans ce sens, car ils ont
compris que leurs affaires futures ayec le détaillant
dépendaient de l'écoulement rationnel de son stock.

Bien que l'enquête du Tribunal de Commerce
n'ait procuré aucun moyen de réduire le prix de re-
vient ou n'ait affecté en rien le montant de la pro-
dluction du pays, elle a eu pour effet de montrer
franchement que les fabricants faisaient un béné-
fice juste et raisonnable sur leur capital engagé et
rien de plus. Il a été prouvé que les accusations de
profits exagérés de la part des fabricants étaient
sans fondement et que le fabricant n'était pas res-
ponsable du prix de revient élevé des chaussures,
mais qu'il était plutôt dû aux conditions générales
de l'offre et de la demande pour les matières pre-
mières, la situation de la main d'oeuvre, le coût de
la vie et les autres conditions générales qui ont dé-
terminé la hausse des prix de tous les articles de
nécessité.

La fixation d'un bénéfice maximum pour le dé-
taillant de 331/3% n'a pas beaucoup modifié la si-
tuation. C'était à peu près le bénéfice qui existait
généralement avant l'enquête et il dépasse peut-
être même la moyenne du bénéfice réalisé par le dé-
taillant. De plus les prix de détail ne seront jamais
fixés par un chiffre de bénéfice maxiiirw, mals
bien plutôt par l- concurrenen comieirciale. En
général le détaillant vendra au prix le plus bas qui
lui laissera un bénéfice acceptable et par son chif-
fre d'affaires il arrivera à dépasser le bénéfice de

son concurrent qui vend avec le maximum de pro-
fit.

La situation de la main-d'oeuvre, tout au moins
dans les fabriques de chaussures, a été meilleure
que ne le prévoyaient les pessimistes qui préten-
daient que les soldats qui avaient passé deux, trois
ou quatre ans à l'armée ne seraient plus jamais ca-
pables de reprendre un emploi permanent. Les si-
gnes manifestes d'agitation et les grèves qui se sont
produites dans d'autres branches n'ont jamais me-
nacé de prendre corps. Ceci tend à prouver que les
ouvriers se trouvent bien traités par leurs patrons.

Le cours actuel du change, avec un escompte
de 8 à 10% sur New York et la livre anglaise à
$3.70 au lieu de $4.87 avant la guerre ouvre de nou-
veaux horizons pour l'exportation et l'importation
Le courant d'importation menace de quitter les
Etats-Unis pour prendre la direction de la Grande-
Bretagne. Par suite, si cela était vrai dans toutes
les branches de l'industrie, le change avec les
Etats-Unis reviendrait graduelle-ment vers les envi-
rons du pair, car c'est la proportion des exporta-
tions et des importations entre deux pays qui dé-
termine la valeur relative de la monnaie. Les fi-
nanciers affirment que le change sur New York va
encore augmenter, de sorte qu'il est à peine possi-
ble de prévoir un cours qui se rapproche de celui
d'avant-guerre.

Le cours 'du change anglais augmente cepen-
dant les facilités d'importation du cuir de ce pays.
On ressent actuellement cette Impression et dans
certains genres de cuirs, les tanneurs anglais of-
frent du stock à des prix qui peuvent entrer en con-
currence avec ceux des tanneurs canadiens. Il est
difficile de dire ce qui en résultera pour le fabricant
avant longtemps.

D'une façon générale, la situation a un aspect
beaucoup plus favorable en ce qui concerne le fa-

bricant qu'à aucune époque depuis le printemps
dernier. Avec les cours élevés, -mais au moins sta-
bles, avec le cours du change aux Etats-Unis défa-

vorable aux importations de chaussures de ce pays
et le cours du change anglais favorisant l'importa-

tion de certains cuirs, avec les conditions le la

main-d'oeuvre apparamment stables et les nou-

veaux débouchés offerts aux chaussures fabriquées

en Canada, le commerce doit compter encore sur
une année prospère.

PROPOSE MAIRE POUR LA SIXIEME FOIS

M. A. E. d'Artois, de la maison A. E. d'Artois fils
a reçu ces jours derniers deux délégations des ci-
toyens de la ville de Farnham qui venaient lui de-
mander de bien vouloir accepter les honneurs de la
mairie pour un sixième terme.

Après les avoir remerciés de cette marque de
confiance. M. A. E. d'Artois expliqua à ses conci-
tovens qu'il se voyait dans l'obligation de refuser.
sa santé précaire et les préoccupations de 't Pmil-
le et de son commerce ne lui permettant pas de dé-
vouer assez de son temps aux affaires municipales.
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LES MARCHANDS - TAILLEURS DEMANDENT
QUE L'ORDRE DE LA COMMIlON DU
LOMMERCE AU SUJET DU PROFIT MINI-
MUM PERMIS SUR LES COMPLETS NE
S'APPLIQUE PAS AUX HABITS DE SOIREE,
FRACS, JAQUETTES, ET AUTRES HABIL-
LEMENTS FAbHIONABLES.

Les représentants de la section des mar-
chands-tailleurs du Canada se sont présentés, la
semaine passée, devant le juge Robson, président
de la Commission du Commerce, et lui ont présenté
une résolution qui avait été adoptée à l'unanimité
à une assemblée publique du bureau au fédéral de
l'association, demandant d'amender l'ordre au su-
jet des complets et des paletots prêts à porter ou
partiellement taillés.

La résolution demande que l'ordre limitant le
profit brut à 33 1-3 pour cent du pr:x de vente ne
s'appl.que pas aux ebiplets et aux pardessus de
grande tenue ou de soirée, tels que "habits de gala,
fracs, jaquettes, et autres vêtements du même
modèle, en dehors des habits de ville.

Elle demande donc qu'au paragraphe définis-
sant le prix du coût, soient ajoutés.les mots sui-
vants: "Et une allocation de $2' par complet ou
pardessus pour couvrir le coût des changements,
du fini et des accessoires pour que l'acheteur puisse
porter le vétement", et aussi en y ajoutant une
clause à peu près conclue en ces termes: "Quand
un marchand achète des marchandises en lots ou
à un prix moindre que le prix régulier, il lui soit
permis de marquer de son prix, d'offrir sur le mar-
ché et de vendre ces marchandises à des prix ne
dépassant pas ceux qu'il lui serait permis de fixer
s'il les vendait à des prix réguliers et de la façon
ordinaire".

Le juge Robson a demandé à la délégation des
tailleurs un certain nombre de questions appelées
à faire connaître l'effet du tatif sur le prix des vê-
tements. Le président de la Commission du Com-
merce a déclaré qu'il serait nécessaire pour la com-
mission, afin d'aller jusqu'à la racine du mal, de
faire un voyage aux Etats-Unis, pour savoir quels
étaient les prix des habits dans la république voi-
sine.

M. Humphreys a dit alors: "Les clients qui
nous viennent des Etats-Unis nous disent que les
prix de détail des complets sont beaucoup plus éle-
vés qu'ici.

• Le juge Robson: J'aimerais à interroger ceux
qui vous on dit cela, car ce n'est pas ce que je sais
par expérience".

Le juge Robson a aussi déclaré qu'il ne préco-
niserait pas une réduction du tarif pour permettre
aux marchandises américaines de venir au Canada,
mais il a dit: "Le manufacturier tire profit du
tarif pour nous faire payer trop cher. Si vous
baissez le tarif quelque peu, vous ferez baisser aussi
le prix de la manufacture, sans permettre. l'impor-
tation des confections américaines".

LA CONVENTION DES VOYAGEURS DE LA
HAROLD F. RITCHIE COMPANY, LIMITED

Rarement convention de ventes obtint un suc-
cès semblable à celui remporté par la Harold F.
Ritchie Company, Limited, convention tenue à To-
ronto, siège social -de cette organisation prospère,
qui se développe constamment et qui est connue,
tant du commerce de pharmacie et d'épicerie que
du commerce général, non seulement d'un bout à
l'autre du Canada, mais de haut en bas et de gau-
che à droite des Amériques du Sud et du Nord.

Les vendeurs de la compagnie, au nombre de
cinquante, arrivèrent à Toronto, le 7 décembre. La
première sesston eut lieu à 9.30 heures le lundi ma-
tini, 8 décembre. Après de brèves remarques, M.
Harold F. Ritchie fit une courte revue des affaires
de l'année, puis traita du sujet de l"'art de la ven-
te": Ce qu'est l'art de la vente, ce qu'un vendeur
doit à sa maison, ce qu'un vendeur doit à ses
clients, et ce dont un vendeur devrait toujours se
rappeler sur sa manière d'approcher et de traiter
les clients en gériéral.

La question de la politique de cette firme fut
abordée ensuite. Les voyageurs apprirent nette-
ment que la Harold F. Ritchie & Co., Limitée, tant
au Canada, qu'à Londres (Angleterre) et à Sydney
(Australle)avait pour principe de ne tenir que des
marchandises de la plus haute qualité. il fut souli-
gné que les compagnies Ritchie représentaient plus
de lignes de haute qualité qu'aucune autre firme du
continent américain.

M. Victor Donaldson, avec en mains des échan-
tillons de la liene Donqldson, expliqua les qualités
de ses marchandises d'une façon fort intéressante.

M. Shirriff parla des nombreux changements
et des améliorations que l'Imperial Extract Co.
était à faire à son usine pour faire face à l'augmen-
tation prévue de 1920.

M. Waterhouse, comptable de l'Imperial Ex-
tract Co., passa en revue la question des crédits
d'inscriptIon des commandes et le traitement des
affaires.

M. le Dr Anderson et M. Haley de la Chocolatta
Co. parlèrent de cette branche de commerce. M. F.
McRae de la Hooton Chocolate Co. entretint les
vendeurs de la ligne Hooton. Le remède de famille
"Eno's Fruit Salt" fit l'objet d'une jolie conféren-
ce.

M. A. J. Denne, de Smith, Denne & Moore, L-
mited, fit un brillant discours sur la publicité. M.
Myers, de la Mennen Chemical Co.. se fit l'avocat
des produits Mennen, de la plus éloquente façon.

On s'occupera également des marchandises
Goodvillie, ainsi que de la ligne manufacturée par
Alfred Bir.d & Sons, Linited, de Birmingham et des
produits Beech-Nut et Airline Honey.

D'autres nombreux sujets furent abordés au
cours de ces réunions cordiales qui ne rmanaueront
pas d'être profitables tant aux vendeurs qui y as-
sistèrent qu'aux maisons qui y furent représéntées.
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L'ASSEMBLEE ANNUELLE DES MARCHANDS-
DETAILLANTS

M. L. J. Marchand, secrétaire de .l'Association
des Marchands Détaillants, section de la province
de Québec, nous a donné une entrevue, sur la réu-
nion annuelle de l'association, tenue la semaine pas-
sée à Ottawa.

Les résultats decette réunion seront considéra-
bles et d'une grande importance. Les délégués de
toutes les sections du Canada ont délibéré sur des
questions d'un grand intérêt pour le commerce en
général.

Le gouvernement fédéral sera prochainement
saisi de plusieurs résolutions qui, si elles sont con-
sidérées comme elles le doivent, auront une réper-
cussion extraordinaire avant peu.

La principale question qui semble avoir été dé-
battue à cete réunion est celle de la journée de huit
heures à laquelle l'Association s'oppose au point de
vue du commerce. Il est absolument impossible
d'adopter la journée de huit heures dans un com-
merce, ce n'est pas assez long pour un établisse-
ment et deux équipes de huit heures seraient beau-
coup trop dispendieuses pour tout genre de com-
merce.

Au point de vue général même, l'Association,
bien qu'elle na soit pas entièrement opposée à cette
mesure, ne l'endosse pas pour cette raison que le
temps ne doit pas être perdu d'aucune façon. Les
ouvriers demandent des augmentations de salaires,
ils devraient en retour donner un rendement plus
considérable. Au lieu de cela, on diminue les heures
de travail. Il est impossible, de cette façôn, d'avoir'
t.ne surproduction qui est absolument nécessaire

si nous voulons sortir'du chaos économique dans
lequel nous sommes plongés.

L'une des autres questions Importantes qui fut
discutée par l'V sociation c'est celle de la constitu-
tion de la commission du Commerce. Comme les
journaux l'ont rapporté cette semaine, l'Associa-
tion voudrait que la Commission du Commerce soit
composée, non pas d'un avocat qui n'entend rien
aux choses du commerce et de l'industrie, mais au
contraire de représentants du commerce, des in-
dustries, des manufactures, des cultivateurs et deg
ouvriers. Les délibérations seraient plus profitables
de cette manière.

Une nou -elle enquête doit être tenue sur la
situation relativement au sucre au Canada. L'As-
sociation a réussi à obtenir cette déclaration de M.
Robson qui doit incessamment tenir une nouvelle
enquête et s'enquérir de la raison de la fixation du
prix du sucre. Les marchands détaillants ont pro-
testé contre cette mesure- imposée sans connaître
quel prix ils payaient eux-mêmes cette denrée et on
veut faire disparaître cette imposition de prix. Par
cette enquête, on veut aussi savoir si vraiment le
sucre est rare ou bien. s'il est entassé dans les entre-
pôts. Si cette dernière hypothèse est juste, il fau-
dra faire disparaître le système.du rationnement.

Plusieurs autres mesures importantes ont été
prises et soumises au gouvernement qui a promis
d'en prendre note et de les considérer soigneuse-
ment. r

M. Marchand termine en se disant très satis-
fait des délibérations de l'Association. Il déclare
que cette réunion annuelle sera l'une des plus pro-
fitables qui aient été tenues par cette association.

Le bureau provincial de Québec était représen-

- VENDEZ LE TABAC A FUMER

GREAT lEST =r'q
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té par M. J. G. Watson, qui est aussi vice-président
du bureau fédéral, M. J. G. A. Filion, président du
bureau provincial, et L-J. Marchand, 'secrétaire du
bureau provincial et du bureau de Montréal.

LE CHANGE FAIT HAUSSER LE PRIX
DES CAFES.

Chase and Sanborn, Montréal, apprécient com-
me suit la situation du café.

'Les approvisionnements disponibles de café
augmentent graduellement, et les cotations actuel-
les sont plus basses pour les livraisons à venir. Mais
ces livraisons ne seront pas obtenables par les rôtis-
seurs tanadiens avant avril ou mai prochain.

"L'approvisionnement visible du Brésil est à
présent d'environ cinq millions de sacs contre neuf
millions à pareille époque l'an dernier. On fýit rap-
port que les choix désirables de Santos sont diffici-
les à obtenir à présent, et que les vieilles récoltes
de café de 1918-1919 sont pratiquement épuisées.

En règle générale, les Brésiliens annonçent au
début de janvier l'estimation des récolte's de Rio et
de Santos pour l'année courante. Il n'y a pas d'indi-
cation jusqu'à présent, en ce qui concerne la pro-
duction de Rio, mals quelques estimations ont été
données à l'effet que la récolte de Santos sera de

sept à huit nýIllions, soit deux fois autant que celle
de l'année précédente. Avec une telle production au.
Brésil et une récolte moyenne dans les autres pays
producteurs de café, il devrait y avoir amplement
de café pour la consommation du mondé; il n'est
pas probable cependant qu'il y ait un gros surplus.

Il y a aussi à considérer le facteur de l'augmen-
tation de la demande d'Europe pendant l'année pro-
chaine et on ne peut guère s'attendre à ce qu'il y ait
grand déclin de' prix dans les cotations présentes
sur les marchés finailciers. Le cultivateur de café
comme toute autre personne a à payer deux fois
plus pour tout ce qu'il achète et les cotations présen-
tes sont les plus basses qu'il puisse accepter.

RARETE D'OLIVES EN ESPAGNE

Une rareté bien définie d'olives en Espagne, et
l'abstention d'exportation des cultivateurs espagnols
qui s'attendent à des prix plus élevés, telle est la si-
tuation qui prévaut aujourd'hui dans l'industrie de
l'olive. Les stocks de l'ancienne récolte se liquident
rapidement et il n'est reçu que peu d'olives au pays.
On s'attendait à une grosse production cette année,
mais la récolte d'Espagne ne sera guère au-dessus
de la moitié des premières estimations.- Les stocks
présents augmentent de prix d'une façon apprécia-
ble.
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LA PLUPART DES RESTRICTIONS SUR LES
EXPORTATIONS SONT ABOLIES

Quelques Exceptions

Une circulaire du département des Douanes an-
nonce que toutes les restrictions placées sur les ex-
portations conformément à la loi des mesures de
guerre ont été levées à quelques exceptions près.
Ces exceptions comprennent les articles suivants:
pièces d'or, monnaie d'or, or en barres, sucre (ex-
cepté le sucre d'érable), blé et ses dérivés, cacao,
cocaïne et scs préparations, opium et ses prépara-
tions, alcaloïdes et sels d'opium et leurs prépara-
tions.

La circulaire Indique.que les permis pour l'ex-
portation des pièces d'or, de la monnaie d'or et de
l'or en barres sont accordés par le sous-ministre des
finances; pour le sucre par le commissaire canadien
du commerce à Ottawa-; pour le blé et ses dérivés
par la Commission· canadienne du blé à Winnipeg
et pour le cacao, la cocaïne et l'opium par le minis-
tre qui dirige le Département d'Hygiène à Ottawa.

Des copies de cette circulaire ont été envoyées
à tout les percepteurs des douanes, aux Boards of
Trade et aux autres organisations commerciales du
pays.

L'Association des. manufacturiers canadiens
s'est adressée au ministre du Commerce pour lui
demander de nommer à Londres un Bureau de Con-
ciliation canadien qui serait chargé de régler les dif-
férends qui pourraient survenir entre les imprta-
teurs anglais et les manufacturiers canadiens. Il
parait que sir George Foster s'est d4claré favorable
à cette proposition et qu'elle ne tardera pas à être
mise à exécution.

TROIS NOUVEAUX ASSOCIES DE LA JAMES
WALKER HARDWARE CO., LTD.

Il nous fait plaisir d'ap'prendre que le 1er jan-
vier dernier, la James Walker Hardware Co. de
Montréal, a pris au nombre des associés de la com-
pagnie MM. Arthur Trudel, Andrew Cross, F. C.
Dawson.

M. Trudel était avec cette compagnie depuis
avril 1917 comme expert en quincaillerie de cons-
truction.

M. Cross faisait partie de la maison depuis
avril 1910, d'abord en charge du département des
outils, et dans les cinq dernières années, en charge
du département des tulles et marbres.

. M. Dawson, entré en 1906 dans cette maison,
fut jusqu'en 1917 assistant comptable; au 1er jan-
vier de cette année il devint chef comptable en
remplacement de M. Holden.

Ces messieurs sont experts dans leurs départe-
ments respectifs et c'est une heureuse et profitable
idée, qu'a eue la James Walker Hardware Co. de se
les associer.

A LA WILT TWIST DRILL COMPANY OF CANADA
LIMITED, WALKERVILLE, ONT.

M. F. R. Humpage, vice-président et gérant-
général de cette compagnie a résigné sa position
pour le 31 mars 1920.,

M. Humpage dont la santé est chancelante de-
puis quelque temps se yoit dans la nécessité d'aban-
donner toute activité commerciale et se propose de
se rendre à la fin de janvier à Miami, Floride, où il
espère recouvrer sa robuste santé d'autrefois. M.
Humpage était avec la Wilt Twist Drill Company
depuis environ trois ans et demi et pendant cette
période il obtint le plus brillant succès dans l'aug-
mentation de la production et des ventes de cette
compagnie.

LA RARETE DE LA MATIERE PREMIERE FAIT
MONTER LE PRIX DE LA GELATINE

Les gommes, amidons, colles, farines qui en-
trent dans la manufacture des gélatines ont subi
des hausses de prix. Le blé, par exemple, a aug-
menté de 50 cents le boisseau, ce qui signifie que la
farine augmente proportionnellement.

"LA REVUE MODERNE

Edition de Jânvier
"La Revue Moderne" nous arrive dans le plus

exquise toilette. Un encadrement rose très doux,
cerclé de bleu marine, au milieu duquel sourit une
figure aussi jolie qu'intéressante: celle de Madame
Vigée-Lebrun, la femme-peintre dont les tableaux
ont fait l'émerveillement de son siècle, et à laquelle
tous les amateurs de belle peinture ont voué un vé-
ritable culte.

"La Revue Moderne" de janvier nous apporte
des pages substantielles et sincères, du plus haut
intérêt. Citons tout particulièrement "Nos Besoins
intellectuels", de M. Olivar Asselin, qui expose avec
une rare vérité, de quel mal nous souffrons, et
comment il faut nous guérir. Cet article est d'ail-
leurs le texte de la superbe conférence donnée par
le brillant journaliste à la salle Saint-Sulpice, en dé-
cembre dernier.

Nous désirons également attirer et vivement,
l'attention sur l'article patriotique et pratique de
Madeleine, et sur celui de Florandeau, qui intéresse
au plus haut point les "employés civiques" de tout
le Dominion.

Nous en recommandons donc fortement la lec-
ture à tous les employés qui ont en ce moment be-
soin d'être vivement défendus et protégés.

La partie littéraire est des plus jolies, et le ro-
man est un véritable bijou d'une haute moralité, et
infiniment spirituel. De belles illustrations complè-
tent l'ensemble auquel les pages féminines donnent
aussi un si grand charme.
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Prix $3,400; $874, payés. Dernières 'volontés et testament de feu Dame .ArehibaldMaurice Boissé à Alphonse Boissé, lote 143, 162, 97, 108, 145 Shirreifs, avec transmission affectant partie lots 752 et
et 3% e. de 107 Orford. Prix, $1,050. 763 quartier nord, légués à Henry W. Shirrèffe et ai;Delle Helen CènwaY et ai'à Ludger Orégoire, 'lot 1447, quar- aussi reçu du Percepteur du Revenu Provincial, décla-
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Prix $?25, payés. , .. . 1lt ' Contrat de mariage par Louis Philippe Couture à Mlle Lau-G. Wood à James Torrent, partie lt201, Waterville. Prix, niana Lafontaine, stipulant séparation quant aux biens$112.50, payés. '-Déclaration de société par Gosselin et Arthur L'Heureux sousJames. Terrant à J. G.. -Wood, partie lots 201a et 201, Water- le nom de "L'Heureux & Gosselin".
ville. Prix, $100, payés. Déclaration de société par Howard A. Thompson, Mayo F.Charles McAllister à T. J. 'Nutbrown, partie lot 45, Water- Thcmpson et Fletcher Thompson, sous le nom de "H.ville. Prix, $1.400, payés. . A'. Thoxnpson Paint Supply Company."

Charles E. Bailey à Jdhn E. Sykes, lot 16b, rang 1, Ascot. Déclaration par Frank J. Conway et Léonard E. Chamber-Prix $800, $100 peiyé:- ' lain sous le nom de "Conway & Chamberlain".,
Dame M. B. Benney à Loiis: Edgar, partie loe 888, %quartier

nord. Prix, $50, payés. 'D. a-e
The Grand Trunlc Railway Company of dA&nada ' à Harold . açml*gfemefliS de~ Tr s- ire

Bruce Fletcher, Partie lots 1245 et 1246, -quartier sud. d'Arthabaset
Prix, 86,500, payés. dA ta ak

*.Fred Parkin .à ' Charles Jou~hlm, lots, 13a, 13c et 13,rang 10,
* ..Ascot. Prix. $3,000,.paydg,.. .. BUREAU D'ENREGISTREMENT, CITE ET DISTRICT DES

HYPOTHEQUES TROIS-RIVIERES.
.:Gadiey à Damïe Stewart*D'erbishire> Pour $400, affecta nt SmIed 3a 0JnIr

. . Hame à aser Townships Constrnction Co., pour Garantie hypothécaire-Joseph Lessard à Fra, %élinas.
$2,000, affectant lot 922-6, quartier nord. Donation-Dame J. C. Maione à Dame H. Clifford.-M. 8. Surprenant à' la Chisse' Populaire de 'St-Rock, d'Orford,- Oiblikiti6n-Dame H. Clifford à Dame F. X. Giroux.
Pour $800, affectant lot 236, Oeford. - .Obligation-Maxime Boisvert à Georges Rivard.

Louis PéloquIn à*Hono0ré Coûrtemèianche Pour $150, affectant Déclaration soelale-EBaton's Shýoe Market.lot $19 Orford. . ' î, . «Quittance-Ludger JolHn à Florence et Lucien Comeau.Ludger Grégoire à François plante pouir 88,00, affectn lo*utac-ae Bn.BugosàFoec tLce
*1447, quartier sud. tn o utac-ae Bn.BugosàFoec.e ice

QL~ITANCS .Comeau.QYITTANCE9Quittance--ýDame F. X. Giroux à Dame J. C. Malone.
WilliJhsn et8a7 . May 1111,~et~. hypothèque.du. Vente-P. C.. Neault à A.ý» Goyette.

-'91L1 ~8.mas 187.Vente-Cie Immobilière Grand'Mère à H.M. -St.C'yr.
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Vente-Mesellez Bollemare à Arcade Brouillette.
Vente-Philippe Fortier à, J. A. Gaguon.
Vente-Arthur Létourneau à J. A. Gagnon.
Vente-Darne.E. S. de Carufel à Rév. Geo. H. A. Murray.
Vente-Corporation Trois-Rivières à Albert Dumoulin.
Vent.e-Albert Dumoulin à Hector Michel.
Vente--Joseph Montplaisir à Ernest Mercier.
Vente-Ernest Mercier à Alphonse Jalbert.
Vente-Joseph ýLefebvre à- Herm. Bourgeois.
Vente-Eugène Miron à Joseph H. Lampron.
Vente-Oscar Gendron k Marcus Hanna.
Vetb -- WAied Dufreene à Dame MaJ. Mailhot.
Vd-!Choquette et Lebrun k Samuel Cossette.
Vente-Banque d'Ottawa à J. C. Lebrun.
Olbligation-Adélard Grenier k Dame Xavier Nobert.
Obligation-Lauréat Doré et ai.. k Dame M. Aurore Craig.
ObligatIon-Walter Rousseau k Hubert Courteau.
Cession-P. C. Neanit k Aimé Ally.
R-trocession-Anna Laperrière à Philippe Fortier.
Déclaration sociale-Bélivean et Fournier.
Quittance-Georges Rivard à Moïse Lafrenière.
Quittance-Marie Arel k Pierre Pronovoat.

* -Quitt#,ice--Joieph Lefebvre k Herm. Bourgeois.
Quittance-Percepteur du Reovenu k suce. Eva Trudel.
Quittance--Vve Octeve Pratte k David Pratte.
Quittance-F. Biais Esq., k Rodrigue Lemay.
Quittance-Banque Nationalo k Oscar Gendron.
Quittance-Chs. Ed. Bellerive k Arclès Bellerive.
Quittance-Fortunat Lord à Henry Rathbone.
Main-levée-Ephrem T. H. Beaulieu.
Transport-John et Epiphane Deabiens k Hilaire Paquin.
Cession en garantie-Dionis Rivard k Joseph et Avila Rivard.
Garantie hypothécaire-Aimé Ally k P. C. Neault.
Transport-Félix Pagé à Ernest Gagnon.
Privlège-Chs Carpentier à Moïse Janna.
Vente-Georges. Vézina k Ferdinand Trudel.
Vente-uen Thibault à Pierre Rivard.

*Vente-Pierre Rtvard k Oscar Rivard.
Vente-Pierre Rivard à Hector Rivard.
Vente-Joseph Pratte k Napoléon Fortin.

Procuration-Jessie Blair Houlisdon et al., k Robert Wilson
et ai.

Vente-F. X. Lanmbert k Octave Héneault.
Vente-Georges Marchand k, Edgar Carrier.
Vente-Joseph St-Onze k Napoléon Desaniniers.
Vente-Donat Cloutier à Télesphore Racine.
Vente-Clodomir Lajote k Rosaire Frigon.
Quittance-Percepteur du Revenu à suce. Geo. Saunière.
Quittance-Douglas D. Baxter k Corp. Trois-Rivières.
Donation-Vve Alfred Picard k Arthur Picard.
Déclaration sociale: Oscalanea Lumber Co.
Déclaration sociale-Les Zouaves de Grand'Mère.

JUGEMENTS EN COUR SUPERIEURE
Jacques Courteau, Insolvable et Henri Bisson et Vincent La-

marre. curateurs conjoints et Willeys.Overland Ltd.,
requérante, $152.10.

Alphionse Doré vs J. Edmond Julien, $1,308.88.
WVilfrid Garccau, Ste-Anne de la Pérade vs Joseph Lafleur,

fils, La Tuque, $16S.60.
JUGEMENTS EN COUR DE CIRCUIT

Henri Trudel, Shawinigan Falls vs William Code, Ste-Flore,
$17.49.

La Banque Nationale, St-Tite vs Napoléon Veillette, St-Adol-
plie, $70.00.

Albert Gélins, St-Mathieu vs Narcisse Grenier, Shawinigan
Falls.

AlcFariane Son & Hodgson Liinited, Montréal vs J. A. Cam-
bray, Trois-Rivières, $80.27.

Sarstield Malone, Trois-Rivières Ys L. P. Désaulniers, môme
lieu, $86.44.

Dîme Jecoff, Shawinigan Falls vs Sabi Atanasso, même lieu,
$48.00.

Barber, Ellis Lixnited, Toronto vs F. X. Vanasse, Trois-Ri-
vières, $83.47.

Alexandre Héroux, Cap de la Madeleine vs Joseph Gagné,
même lieu, $4.00.

Joseph Bellefeuille, Trois-Rivières vs Albert Germain, même
lieu, $60.00.

LESIRIUNAUX
JUGEMENTS EN COUR DE )CIR-

OU IT,

A. Masson vs Alb. Brodeur, $17.
A.. Riopel vs Lionel Ayotte, $61
Tipogîaph & 'Frères vs J. A. M~cDo-
Snald, $99.

Tipograph & Frères vs Roméo Le-
,duc, $98.

V. Brosaeau vs Léandre Provost, $12.
S. Croysdlll vs A. Brown, $18.
W. Bélanger vs A. A. Lanctôt, $16.
Mme J. Sauvagean vs Lucien Vaillan-

court, $60.
D. Vandandaigne vs L. Cloutder, $41.
Beaudoin Ltée vs Wm. Cadie, $10.
J. A.' Mireault vs Eug. Barcelo, $51.
M.- Miron vs Geo. Burney, $16.
F. X. Borduas vs J. A. Beauvais, $20.
C. H. Allard vs J. Pitti $29.
C. H. Allard vs E. Bourdonnais, $12.
T. Bessette va Achille Dumas, Côte

St-Paul, $36.
Patenaude & darignan, Ltée vs L.

Lague, Lachine, $49.
J..H. Berthelet va Ls Sènez, Joliette,

$6 $55
N..-Onelette va La Senez, Longueuil,

$à8.

,JUGEMENTS EN COUR SUPE-
* RIEURE

.W=. Gray Sons, Campbell, Ltd. vs
Richard Robinson, Mascouche, $58.

Jja, Rhéaume vs' Achille Lebire dit
Bulteau, Montréal, $2,OD4.

Aimé Bédard vs Achille Lebire dit
Bulteau, Montréal, $1,370.

W. B. Dufort Ys T. H. Mardil, Mont-
réal, $192.

C. Rubin vÀ M.. J. Nichelas, Montréal,
$144.

Robillard & Cie vs Silvatore Ricci,
Montréal, $219.

N. Kacezmar vs Harry Zelewitsky,
Montréal, $300.

Ulysse Boulianne vs François Bou-
liane, Montréal, $175.

Ville de Montréal-Nord vs Banque de
Toronto, Montréal, $11,160.

Albini Brassard vs Azilda Ste-Marie,
Montréal, $500.

Olivier Roberts vs McArthur Con-
crete Pile, Fonudation Ce., Ment-
réal, $453.

E. W. Barlow. va Simonne Giroux,
Mme Rosaire Daoust, Height ef
Tailoring Ce., Montréal, $100.

J. F. Wifling vs Dr R. W. Geddes,
Montréal, $221.

J, Robinson Ce., Ltd. vs J. Paquin,
Montréal, $755.

Emery Larivière vs Léo Larue, Mont-
réal, $760.

J. T. Malepart vs Maude Larouche,
Montréal, 1ère classe.

L. A. Bédard ès-qual vs P. Shanfield,
Montréal, $240.

L. A. Béadrd ès-qual. vs P. Shanfield,
Montréal, $264.

L. A. Bédard ès-qual. vs Benny Mus-
kovitch, Montréal, $228.

L. A Bédard és-qual. vs S. Marshal-
kewitch, Montréal, $216. -

Montreal Trust Co. vs A. E. Brunet,
D. W. & A. E. Brunet, Montréal,
$1,281.

Laurin & Meunier vs A. Cloutier,
Montréal, $768.

G. L. Alexander va W. A. Brown,
Pointe-Fortune, $406.

M. Bessette vs F. M. Dixon, Mont-
réal, $616.

Roméo Dupras vs J. Eveleigh & Ce.,
Ltd., Montréal, $200.

A. Racine Ltée vs David Charkin,
Sam. "Ebdman, Aaron Frank, Can.
Apron Mfg. Co., Montréal, $200.

VENTES PAR HUISSIER

NOTA - Dans la liste cl-dessous
les noms qui viennent en premier lieu
sont ceux des demandeurs, les sui-
vants, ceux des défendeurs; le jour,
l'heure et le lieu de la vente mont
mentionnés ensuite et le nom de
l'huissier arrive en dernier lieu.

M. L., H. & P. Co. vs A Délisle, 23
anvier, 10 a.m., 388 CraIg Est, La-
france.

M. L., H. & P. Ce. vs Pierre Proulx.
24 anvier, 10 a.m., 1191 Messier, La-
france.

E. Lagarde vs Mme J. Larocque, 27
anvier, 10 a 'M., 784 Dorchester Est,
Desroches.

Jos. Wilson et al. vs Page WIre Fence
Ce., Ltd., 23 anvier, 10 a.m., 505
Notre-Dame Ouest, DeCelles.

Dupuis Frères, Ltée vs Gee. Martin,
24 janvier, 10 a.m., 837 Wellington,
DeCelles.

Beatty Brou., Ltd. vs D. H. Scott, 24
janvier, 10 a.m., 3 Belgiave, fliroux.

N. G. Valiquette, Ltée vs Z. Hérouz,
24 janvier, 10 a.m., 1641 St-Denis
Pauzé.

Sicilia Shoe Store, Ltd. va J. B.
O'Sullivan, 24 janvier, 10 a.m., 2881
St-Dominique, Morin.

1. Brodsky vs M. Misotsky, 26 janvier,
10 a *m., 772 Centre, Descheneaux.

J. W. Pilon vs Mme B. Mercier et
vir., 26 janvier, 10 a.m., 2327 Car-
tier, Morin.

McGill Chairs, Ltd. vs A. V. Fabiola
Ce., Ltd., 26 janvier, 10 a.m., 88
Church, Trudeau.

R. Clarker Steve, Ltd. va L. G. Ouel-
lette, 26 janvier, 10 a.m., 145 Ste-C
Catherine, Marson.

-Tnt. Business Machine Ce.. Ltd. vs S.
Laplante et vin., 26 janvier, 131
Eadie, Marson.
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Mercredi soir, le 21 janvier 1920.
Presque tous les marchands de

gros (jobbers) se demandent quand
les tendances des prix vont s'arrêter.
Personne ne s'attend à des cotations
plus basses, mais les avances sont
tellement nombreuses que l'on éprou-
ve de l'anxiété sur ce que nous ré-
serve l'avenir.

Les poêles et les ranges de toutes
sortes sont montés. L'augmentation
varie de 10 pour cent pour les poéles
à gaz et électriques à 20 pour cent
pour les ranges plus gros. On s'at-
tend à ce que cette hausse soit en
vigueur pendant plusieurs mois, pour-
vu que rien d'imprévu ne se produise.
Tous les produits du plomb, y com-
pris la soudure, les feùilles de plomb,
le tuyau de plomb, etc., ont subi des
hausses considérables. Le fil barbelé,
le fil métallique à ressort en spirale,
les clous découpés et les tôles galva-
nisées sont au nombre des item qui
ont subi une nouvelle hausse au cours
de la semaine. Les vieux matériaux
se vendent'plus chers, tandis que les
métaux en lingots sont plus fermes
avec des avances sur quelques-uns
d'eux. Le câble est très ferme et des
avances ne sont pas Improbables.
Toutes les plaques et les feuilles sont
plus fermes, avec des prix plus élevés
en vigueur.
UNE AVANCE DE DIX POUR CENT

POUR L'ARGENT
Argent - Il y a eu au cours de la

semaine une hausse de dix' pour cent
sur les prix de trois marques d'argen-
terie bien connues: la "Community",
"1847" Rodgers et "1835" Wallace.
LE FIL BARBELE MONTE; LA DE-

MANDE EST ACTIVE
Fil métallique ou broche - Des

avances générales sont en vigueur
sur toutes les lignes des produits de
broche, et les nouveaux prix sont
donnés plus bas. Il y a une demande
active pour le fil barbelé et plusieurs
demandes de renseignements ont été

- reçues de différentes sources.
Rouleau

double 80
2 pt. x 5 .............. $4.89
2 pt. x 6 .............. 5.30
4 pt. x 4 .............. 5.76

Les 100 lbs
Fil barbelé ............ $6.15
A ressort en spirale galvanisé-'
Fil croisé uni galvanisé . 6.
No 9 ................. 5.80
No 12 ................ 6.95
No 13............'.. : 6.05
Fil uni galvanisé-
Nos 0 à 8 inclusivement
No 9..............
No 10..............

6.15
.. 5.75

. 6.20

No I ................ 6.25
No 12 ................ 6.25
No 13 ................ 6.00
No 14 ................ 6.60
No 15 ................ 7.05
No 16 ................ 7.20
LE FER ET L'ACIER PEUVENT

MONTER
Fer et acier - Les marchands de

gros font un bon commerce d'hiver,
et il y a une fermeté de ton au com-
merce. Bien que les avances n'aient
été faites que dernièrement, il est
probable qu'il pourrait y avoir d'au-
tres avances des prix basiques.

Nous cotons:
Acier doux . . . . . . . . . . 4.15
Acier à machinerie, fini fer . . 4.20

,Fer de Norvège . . . . . . . . 12.00
Acier à ressort . . . . . . . . . 5.00
Acier à pneus . . . . . . . . . 4.35
Acier à bandes . . . . . . . . . 4.65
Acier à outils Black Diamond,

la lb. . . . . . . . . . . . . 0.22
Acier fondu Black Diamond,

la lb.. ............. 0.22
Fer ordinaire en barre, les

100 lbs . . . . . . . . . . . . 4.00
Fer raffiné, les 100 Ibs . . . . 5.00

LES TOLES SUBISSENT UNE
AUTRE AVANCE CONSIDE-

RABLE
Tôles - La rareté de cette com-

modité continue d'être plus pronon-
cée, et l'on dit qu'il est actuellement
impossible de se procurer des stocks
suffisants pour le commerce. Les tôles
noires en particulier sont excessive-
ment rares et il y a eu une grosse
avance sur le prix de tous les cali-
bres. Les marchands déclarent qu'il
n'y a pas pour le moment de perspec-
tives pour l'arrivée de stocks en plus
grande quantité sur le 'marché, et,
par suite, les prix sont plutôt sujets
à une avance qu'à un déclin. Les
tôles galvanisées ont toutes monté
de 25%.

Nous cotons:
Tôle noire en feuilles:

Calibre 10 . . . . . . .
Calibre 12 . . . . . . .
Calibre 14..........
Calibre . . . . . . .
Calibre 18 . . . . . ..Calibre. 22-24 . . . . . .Calibre 22-24.. .. ...
Calibre 20 . . . . . . .
Calibre 28 . . . . . . .

Tôle galvanisée en feuill
10% onces. . . . . . . .
Calibre 28 . . . . . . .
Calibre 26 . . . . . . .
Calibres 22 et 24 . . . .
Calibre 16 . . . . . . .
Calibre 18 . . . . . . .
Calibre 20 . . . . . . .

Tôle anglaise:
Calibre 28 . . . . . . .
Calibre 26 . . . . . . .
Calibre 24 . . . . . . .

Les 1

es:

00 Ibs
7.45
7.52
7.55
7.65
7.95
8.00
8.05
8.20

10.00
9.85
9.75
9.40
9.25
9.25
9.00

.... 10.75

. . 10.50

... 9.90

Calibre 22 ....... ..... 9.55
Calibres 18 et 20 .... ..... 935

Note: - Charge extra de 25 à 85o
les 100 livres pour lots brisés.
LES CRAMPONS GALVANISES

SONT COTES PLUS CHERS
Crampons - Les crampons galva.

nisés à cl8ture ont monté à $6.60 les
4100 lbs, en. barils, et en bottes de 25
et 50 Ibs, à $7.10 les 100 Ibo. Il y a
actuellement une demande très acti-
ve à laquelle l'on ne peut répondre,
et l'on dit que le commerce, dans des
cas trop nombreux, est géné par des
stocks Insuffisants.
UNE AVANCE EST FAITE SUR

LES CLOUS DECOUPE8; LA
BASE EST ACTUELLE.

MENT A $5.85
Clous - La base pour les clous

découpés ordinaires a monté à $5.85.
En vue du fait qu'il y aura une gran-
de activité dans le commerce de la
construction aussitôt que la tempéra-
ture le permettra, un commercé actif
est fait. L'on entend des plaintes
continuelles au sujet de la difficulté
éprouvée à se procurer • des stocks
suffisants pour répondre à la demande
présente. Les clous de broches. main-
tiennent à $5.25.
LE CABLE ET LE CORDAGE RES.

-TENT TRES FERMES
Câble et cordage - Un ton décidé-

ment ferme règne sur ce marché, et
bien qu'il n'y ait pas de changements
définitifs de faits, une avance sera
tout probablement faite bientôt. L'on
s'attend à une tranquillité générale
à cette saison de l'année, mais les
marchands disent que le commerce
est très satisfaisant. La base du ma-
nille pur est à 31c; le manille anglais
et le Beaver à 26c; le sisal à 2 21/c.
UNE ACTIVITE MARQUEE CARAC-

TERISE J.ES REBUT8; LES
VIEUX METAUX'A LA

HAUSSE
Vieux matériaux - Il y a actuelle.

ment une demande très forte pour
tous les vieux métaux, et on l'attribue
à la grande rareté de tous les stocks
nouveaux sur le marché. La fonte à
machinerie a monté de $10 la tonne
et le métal à coussinets (bushelling)
a monté de $7.00 à $8.00, de $12.50 à
$13.50. Ce marché est très actif et
fort, et l'on peut s'attendrie à des prix
encore plus élevés.

Prix d'achats des commerçants:
Vieilles claques, botti-

nes, chaussures . . . 0.07 0.08
Pneus à bicycle . . . . 0.00 0.034
Pneus à automobile . . 0.03J 0.04
Cuivre janne . . . . . . 0.10 0.11
Cuivre rouge . . . . . . 0.17 0.19
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Cuivre léger . . . . . 0.08j 0.09.
Retailles de zinc . . . . 0.07J 0.08
Fer forgé, No 1, la tonne

nette ........ ..... 16.50
Rebuts malléables (tonne) .... 25.00
Bouta de tuyaux (tonne) .... 10.00
Plaques de poèles (tonne) .... 23.00
Acier pour faire fondre. 19.00 29.00
Bushelling No 2 . . . . 12.50 13.50
Plaques de chaudières.. 17.00 18.00
Fonp de machinerie

( nne) . . . . . . 34.00 35.00
LES PRODUITS DU PLOMB TOUS

PLUS CHERS
Produits du plomb - Comme nous

le prévoyions la semaine dernière,
de fortes avances ont été faites sur
les produits du plomb. Le plomb en
feuilles, le tuyau de plomb, le plomb
wool, la soudure en barre et en fil ont
subi de substantielles avances. Ces
avances étaient en suspens depuis
deux ou trois semaines comme résul-
tat des fortes avances faites sur le
fer-blanc et le plomb bruts.

Nous cotons:
Tuyau de plomb . . . . . . . 0.15
Rebuts de plomb . . . . . . . 0.16
Courbes et trappes en plomb.

5%
Plomb "wool", la lb. . . . . . 0.16
Plomb en feuilles, 3 à 3J la lb.,

pied carré . . . . . . . . 0.131
Plomb en feuilles, 4 à 8 Ibo,

pied carré . . . . . . . . 0.121
Feuilles coupées, 14c extra et

feuilles coupées à la dimen-
sion, %c par lb. extra.

Soudure, garantie, la lb. . 0.441
Soudure, strictement, la lb. 0.411
Soudure, commerciale, la lb. 0 38A
Soudure, wiping, la lb. . . . . 0.37
Soudure à broche (No 8)-

4 -0 . . . . . . . . . . . . 0.41
45.55 . . . . . . . . . . . . 0.44
50-60 ............ 0.47

Zinc en feuilles, casks . . . . 0.16½
Zinc en lots brisés . . . . . . 0.17
LE FER-BLANC TRES FORT;

TOUS LES METAUX A LA
HAUSSE

Métaux en lingots - Le marché
des métaux en lingots a été très fer-
me au cours de la semaine. Le fer-
blanc a enregistré une autre avance
de !/2c et il se vend actuellement à
7½2c. On dit que le marché continue
d'être à la hausse à Londres. Cela
veut dire une perspective de prix
plus élevés bientôt. Le cuivre reste
très ferme et bien qu'aucune avance
véritable n'a encore été faite, les
tendances sont à la hausse. Le fer
en gueuse est très fort et Il est coté
actuellement à $57.00 la tonne du
stock. Le plomb continue d'être fer-
me et l'antimoine est plus fort.

Fer-blanc - Le fer-blanc est très
fort. Le prix de vente est actuelle-
ment rendu à 72½2c. Le ton du mar-
ohé est ferme et vu que le marché de
Londres continue de monter, des pers-
pectives de prix plus élevés gouver-
nent la situation.

Spelter - Le spelter se vend beau-
coup à 12c.

Plomb - Un ton plus ferme carac-
térise le marché du plomb. La cote
actuelle est de 102c.

Aluminium - L'aluminium reste
ferme sur une base de prix sans chan.
gement, se vendant à 34c.

Antimoine - L'antimoine est plus
fort. Les cotations de la semaine
dernière sont encore en vigueur.

Fer en gueuse - Le fer en gueuse
est actuellement très ferme, et Il est
coté à $57.00 la tonne du stock.

Une tendance fortement à la hausse
est très évidente sur tous les métaux
actuellement.

LA PEINTURE
Les prix de l'huile de graine de lin

sont plus fermes actuellement, et la
base a monté. Les stocks de graine
sont limités et les demandes très
lourdes de la part des manufacturiers
des produits de peinture. La térében-
thine est ferme, et le marché a monté
dans un quartier. Certains ne veulent
vendre de l'huile qu'en quantités très
limitées seulement. Le blanc de
plomb dans l'huile est ferme à la ré-
cente avance, de même que le mastic.
Les peintures mélangées vont mon-
ter immédiatement, déclarent quel-
ques-uns. Les vernis devront monter
bientôt par suite des prix élevés de-
mandés pour l'huile et la gomme. Le
volume des affaires pour livraison du
printemps est considérable, et les
commandes, dans bien des cas, met-
tront à contribution toutes les facl-
lités des manufacturiers.
DES. AVANCES CONSIDERABLES

SUR L'HUILE DE GRAINE
DE LIN

Huile de graine de lin - Le mar-
ché du lin a vu de nombreuses fluc-
tuations ces semaines-ci, et le prix
est actuellement à $4.97 le boisseau.
Cette hausse a pour effet de faire
monter considérablement le coût de
l'huile de graine de lin, et des avan-
ces générales ont été faites. Les lots
d'un à deux barils se vendent à $2.50
le gallon. Le ton du marché est très
ferme. Les stocks ne peuvent suffire
à répondre aux demandes. Un mar-
chand allant même jusqu'à déclarer
qu'il était obligé de refuser toutes
les commandes pour plus de quatre
barils.

Nous cotons:
Brute--

Gai. imn
Barils simples .... ..... 2.47
5 à 9 barils...... ........

10 à 25 barils......
Bouillie-

Barils simples .2. ........ 521
5 à 9 barils .. A.W.. .... 2.493

10 à 25 barils...... .........
Note. - Par suite des fluctuations

des marchés de la graine, les maisons
de gros, en général, ne donnent pas
de cotations. La base est très noml-
nale.

LE MASTIC EST FERME A LA
DERNIERE AVANCE

Mastic - Le marché est plutôt
tranquille, mais le ton est très ferme
aux récentes avances déjà signalées.
Des stocks de blanc de plomb et
d'huile de graine de lin, comme nous
l'avons déjà rapporté, sont difficiles
à obtenir.

Nous cotons:
Mastic Standard:

Au-
des-
sous

5 1 de 1
tonnes tonne tonne

En barils . . . . . $5.50 $5.75 $6.10
En 'A_ barils . . . . 5.65 5.90 6.80
Plar 100 livres . . . 6.30 6.60 6.95
Par 25 livres . . . 6.60 6.85 7.30
Par 12½ livres . . 6.85 7.10 7.45
En 1joit es 3 et 5 lbs 8.60 8.85 9.30
En Uoltes 2 et 3 ibs 9.10 9.35 10.70
En caisses 100 lbs . 7.65 7.90 8.25
LA TEREBENTHINE RARE; LES

PRIX ONT ENCORE MONTE
Térébenthine - Les marchés res-

tent très hauts et la rareté ne s'amé-
liore pas. L'on entretient aucun es-
poir de voir de l'amélioration en ce
sens d'ici à quelque temps et, bien
que la térébenthine ait déjà subi une
avance, l'on dit qu'il y en aura d'au-
tres plus considérabl'es encore dans
un avenir très rapproché. Un mar-
chand cote la térébenthine jusqu'à
$2.70 le gallon.

Nous cotons:

Térébenthine-
Gal. Imp

Barils simples. . . . . . 2.45 2.70
Par petits lots . . . . .. 2.95

(Empaquetage extra.)
LE BLANC DE PLOMB EST FER-

ME; PAS DE CHANCE DE
DECLIN

Blanc de plomb dans l'huile - Les
conditions du marché penchent vers
la tranquillité à cette saison de l'an-
née, mais les commandes pour livrai-
sons futures vont bien. On rapporte
même qu'elles sont très considérables.
Les prix des variétIs ordinaires sont
maintenus fermen aux récentes avan-
ces, et si le plomb en saumon conti-
nue à la hausse, les prix vont encore
monter. Les lots de 5 tonnes se ven-
dent $17.50 les 100 lbs; les lots d'une
tonne à $18 et en plus petites quanti-
tés à $18.35.
LES PEINTURES PEUVENT ETRE

MISES SUR UNE BASE PLUS.
ELEVEE

Peintures et vernis - Les prix
sont très fermes pour toutes les pein-
tures et tous les vernis préparés. Il
est probable que des prix plus élevés
encore seront bientôt en vigueur. Ces
hausses suivront Inévitablement
l'augmentation des prix plus chers
demandés pour le plomb dans l'huile,
l'huile de graine de lin et la térében-
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thîne. Les vernis vont monter muisi,
d6clarent les manufacturiers.

.PEINTURES

Alabastîns.
Coleurs et blanc--en paquets 2%~

livres, 19.50 les 100 livres. en paquets
de 5 livres, 19.00 les 100 livres, Lo.b.
Montréal.

Bleu.
La livre.........0.11 0.12

Couleurs (sèches) la livre

Terre d:Ombre brute, No 1, tonne-
lets de 100 livres . . .0.08 0.09J

Terre d'Ombre pure, tonnelets de
100 livres ... ,.. .. .0.11 0.15

Terre d'Ombre brillée, No 1, ton-
nelets de 100 livres . . .0.08 0.091

Terre d'Ombre pure, tonnelets de
100 livres .... .... .. 0.15 0.17

Vert Imp. tonnelets de
100 livres. .. .. .. ... 0.17 0.19
Vert Chrome, pur....0.19 0.85
Chrome Jaune ..... .. 0.25 0.41
Vert Brunswicek, 100 lbs. .0.10 0.14J
Rouge Indien, Kegs 100 li-

vres.........0.15 0.20
Rouge Indien, No 1, Kegu

100 livres .. .... .... 0.06 0.17
Rouge Vénitien, brillant

supérieur .. .... .... 0.07 0.09
Rouge Vénitien, No 1 . .0.031 0.051
Noir fin, pur sec ...... 0.09J 0.15
Ochre d'Or. 100 livres . .0.08 0.12
Ochre blanche, 100 livres . .0.051 0.06
Ochre blanche, barils . .0.04 0.041
Ochre jaune. baille .. .. 0.03J 0.05;
Ochre français, barils . .0.08 0. 10 J
Ochre sapin, 100 livres . .0.07 0.08
Oxydeý rouge canadien, en

barils.........0.021 0.04è
Rouge Super Magnetic......0.05
Vermillon...........0.40
Vermillon anglais.......2.50

f.o.b. Montréal, Toronto.
COULEURS A L'HUILE PURE

bottes d'une livre.
Rouge Vénitien......0.23 0.30
Rouge Indien ........ 0.30 0.36
Jaune chrome, pur.. .. .. 0.68 0.55
Ochre d'or, pur .... ..... 0.30 0.32
Ochre de sapin français,

pýr .0.28 0.29

Terres de Sienne.....0.34 0.36
Terres d'Ombre ....... 0.34 0.86
Bleu Ultra-marin .... .. 0.46 0.50
Bleu de Prusse......1.00 1. 02
Bleu de Chine......1.00 1.02
Noir fin ........... 0.85 0.37
Noir Ivoire.........0.86
Noir de peintre d'enseigne

pur..........0.88 0.40
Noir de marine, S livres .... .. 0 .20

f.o.b. Montréal, Toronto.
Emml (blancs) Gaelou

Durailte..........7.474.
Albagloas. C. P. C.
Email "Blanc",B-H
Mooramel....... -
Jasperlac .. ....
Sunshine, blanche

Vitre

Les* 100 pieds
Au-dessous *de 2

26 b. 34. ...
35 b. 40. ...
41 à 50. ...
51 à 60.. ..
61 à 70. ...
71 à. 80. ...

.~575
.~690
... . .7.00
.~4.15
.~5.10

Simple Double
épais- épea-

seur seur
.$19.90 - 822.90
.20.80 24.86
.21.80 26.40
28.50 30.00
24.60 30.80
26.50 32.70
29.70 85 .40

si à. 85..........45.45
se à. g0o ......... 48.85
91 h94..........49.80
95 &100 .. .. . 58.55
101ià O0............5.35
108 à 110..........78.10

Escompte à la caisse, 15 et 20%.
Escompte à. la feuille, 5%.
comptant. 2 pour cent.
f.a.b. Montréal.
Glaces Chaque

Glaces de 1 à 15 pieds.....1.66
Glaces de 15 à 25 pieds.....1.85
Glaces de 25 h 60 pieds.....1.95
Gliaces de F0 A6- 75 pieds.....2.201
Glaces de 75 à. 90 pieds . ... 2.20
Glaces de 90 à 100 pieds.....2.20

Les prix ci-dessus sont nets, f.a.b.
bMontréal.

Frais de fret et d'emballage en plus.
Clous de vitrIers.

Recouverts zinc, 81.44 les douze pa-
quets de 6 livres brut.

BLANC DE PLOMB
(Moulu dans l'huile)

Montrés'l Toronte
Anchor, pur. .. .. ... 18.00 118.35
Crown Diamond . . . 18.00 18.35
Crown, pur. .. .. ... 1.00 18.35
Rramsay, pur. .. .. .. 18.85 18.70
Green Seal. .. .. .. 18.00 18.35
Moore, pur .. .. ..... 18.00 18.35
Tiger, pur. .. .. .... 18.00 18.35
O. P. W. Dec., pur . 18.25 18.60
Eléphant, véritable . 18.50 18.85
Red eal. .. ...... 18.00 18.35
Decorators, pur . ... 18.00 18.35
O. P. W. anglais . . .. 18.50 18.30

B.B. viritable plomb, moins d'une
tonne. Toronto; $Z.00, Mont.
r6ai. Lots d'une tonne, moins 5%;
lots de 5 tonnes, moins 10%.

Vert de Paris
En barils, environ 600 lbs....
En kegs de 250 Ibs.......
En barillets, 60 et 100 Ibe....
En barillets, 25 lbs.......
Un paquets de 1 lb., caisse de

100 lbs .. .. .. ... ... ....
En paquets de %, lb., caisse de

100 lbs .. .. .. .. .. ........
Peintures préparées

Eléphant, blanche........4.96
Eléphant, couleurs.......4.66
B-H1 Anglaise, blanche......5.05
B-H Anglaise. couleurs .... .. .. 4.86
B-Hu à. plancher .... .. .... ..4.00
B.H. plancher-vestibule......4.80
Minerve, blanche.......490
Minerve. couleurs........4.60
Crown Diaxnond, blanche.. .. .. 4.80
Crown Dlamond, couleurs.. .. .. 4.51
Crown Diamond, b. plancher ... 4.00
B.H Frescouette, blanche ...... 8.60
B-H Fresconette, couleurs.....3.5<
Moore. couleurs, nuances.....4.80
Moore, couleurs, blanches....5.0<
Moore. peinture égyptienne, toutes

couleurs..........3.31
Moore, peinture de plancher . 3.71
Moore. Sani-fiat .. .... ...... 3.7I
Moore, Mooramel ... .....
Jamieson's & Crown Anchor. *4 S4'
C.P.C. pure, blanche........5.01
C.P.C. pure, couleurs........4.8<
O.P.W. marque Caniada, blanche. .4.8<
O.P.W. marque Canada, couleurs .4.5<
O.P.W. marque Canada, à. plan-

cher............4.0
O.P.W. à mur, blanche .. . .. . . .3S.
O.P.W. à. mur, couleurs.. .. ...3S

Ramsay pure, blanche... .. .0
Ramsay pure, couleurs.....4. 66
MartIn-Senour, 100% blanche.. . .6.06
MartIn-Senour, 100% couleurs ..4.80
Martin-Senour, Porch paint ... .. 4.90
Martin-Senour, Newtone, blanche 3.60
Martin-Senour. peinture à plan-
cher.......... ..4.00

Sherwin-Wihliams, blanche . 5...05
Sherwtn-Williams, couleurs .. . .4.80
Sberwin-Wlliams, b. plancher. ..4.0
Flat Tone, blanche .. ... .... .. 8.40
Plat Tone, couleurs .... .... .. 8.50
Lowe Bron., H. S., blanche .. 6..05
Lowe Bros., H. S., couleurs .. 4.80
Lowe Broc., Hard dryldig floor . .4.00
Mellotone, blanche.......3.76
Mellotone, couleurs.......3.50
Sanitone, blanche..... ... 80
Maple Leaf, blanche .... ..... 5.05
Maple Leaf, couleurs .... ..... 4.80
Miaple Leaf, k plancher.. .. .... 4.25
Pearcy, préparées, blancheq, . . . .4.25
Pearcy, Préparées, coule...s\.. .. 4.50

f.o.b. Montréal. Toronto.
Shellac.

Blanc pur, gaîl........8.30
Orange pur, gail.......7.5
BLANC
XXX. .. .. .... ...... 0.18,
XX .. .. .. .. .... .... 0.161
X. .. .. ... .... .... 0.151
XC .. .. .. .... ..... 13
Japonais .. .. .. .. .. .0.13
XXX Extra .. .. .. .. .. .. 0.19
XX, grand. .. .. ....... 0.17J
XLCR .. ... ... ...... 0.161
X Empire. . . . . .. ....
.X Press. .. .. ... .. .. 0.14
COULEURS
No 6. .. . . .. .. .. .... 3
No 1. .. .. .... ...... 0.12j
No 7. .. ... ..... .. 0.11j
No 1.A. .. . . .. .. .. . .0
NolB .. .. ... .... . .009
Fancy. .. .. ... . .. .... 16
Lion .. .. .. .. ...... 0.13j
Standard .. .. ........ 0.12
Popular .. .. .... .. . .1
Keen. .. ... ..... .. 0.09

Les lignes ci-dessus sont sujettes à
un escompte au commerce pour la
vente en quantité.

ABANDON JUDICIAIRE

Par Jos. A. Daigneault, b(iontréai
L. Robillard, gardien provisoire.

AVIS DE DEMANDE DE DIVORCE

Avis est par les présentes donné
que James Goddard, des' cité et dil-
trict de Montréal, dans la province
de Québec, soldat de retour du front,
s'adressera au Parlement du Canada,
à sa prochaine session, afin d'obtenir
un bill de divorce d'dive son épouse,
Lilan Frances Goddard, pour cause
d'adultère.

JAMES GODDARD.
Daté à. Montréal,

le 10 octobre;
A. D. lffl.

6
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LA CONSTRUCTION
AUBERT GALLION

2 écoles de $3,000 chacune, pour le
compte de la commisson scolaire ca-
tholique. Président: Charles Veuil-
leux. Sec.-trés., Alfred Catellier, St-
Georges, Qué. Les contrats ont été ac-
cordés et les travaux doivent com-
inencer.

AYLMER
Gare pour le C. P. R. Les plans

sont finis et les travaux doivent com-
mencer bientôt.

BROWNBURG
3 fabriques de $50,000 pour la Do-

minion Cartridge Co., Ltd, 120 rue St-
Jacques. Montréal. Gérant: J. Johns.
ton Les fondations sont commencées.
D'autres sous contrats so:-o.it acc-r-
dés. La compagnie achête-a les ma-
chineries dont elle a besoin.

CAP DE LA MADELEINE
Maison de pension de la S . Mau-

r-Le Paper Co, complètement dé-
tru'te par le feu. Pertes: $7,000. On
reconstruira immédiatement.

Club House de $10,000 pour la St.
Maurice Paper Co. Les plans sont
préparés et des soumissions seront
demandées prochainement.

CHAMPLAIN
Réparations à l'église, pour le

compte de la paroisse, des planchers
qui ont été endommagés par l'explo-
sion de la fournaise. Pertes: 18,000.
On réparera immédiatement.

GRANBY
Banque pour la Banque de Mont-

réal, 109 rue St-Jacques, Montréal.
Rues Principale et Duffer'n. On s'at-
tend de construire cet édifice cette
année.

HULL
Collège Technique de $150,000 sur

la rue Wright pour la Commission
des Ecoles Techniques de Hull. Pré-
sident: Roméo Laford. Sec., R. Bé-
langer. Des soumissions seront de-
mandées au mois de n4ars et les tra-
vaux commenceront en avril.

Ecole de $60,000, district de Wright-
ville, pour la commission scolaire. Ar-
chitecte probable: Chas. Brodeur.
Hôtel-de-ville. Le site a été acheté.

LANDRIERME
2 écoles pour la commission scolai-

re. Sec.-trés., Ad. Trépanier. Des
soumissions ont été demandées ces

'jours-ci.
LOUISEVILLE

Modifications à l'église (système
d'éclairage électrique) pour le compte
de la paroisse. Des soumiss!ons ont
été demandées. Architecte: P. Leves-
que, 115 rue St-Jean, Québec.

MONTREAL
Banque pour la Royal Bank of Ca-

ngda,- sur la rue Wellington. Le nom
de l'architecte n'est pas donné. La
banque á acheté la propriété et elle
la convertira en bureaux de banque
modernes. On s'attend de commencer
les travaux bientôt.

Modifications à 4 plain-pieds, $2,500,
sur la rue de la Roche, pour W. Pat-
terson, 1177 rue de la Roche. Travail
à la journée. Les travaux viennent
d'être commencés.

Modifications à des magasins (ca-
fé), .598-602 rue Ste-Catherine ouest,

pour la succession G. I. Stephens.
214 côte du Ileaver Hall. Le contrat
a été accordé et les travaux ,.ont
commencés.

2 magasins et théâtre de $40.000,
angle do l'avenue Mont-Royal et de la
rue Clarke pour Demetre Peogantes,
303 avenue Esplanade. Toutes les
fournitures de théâtre: sièges, chai-
ses, pianos. etc., seront achetés par
le propriétaire.

Modifications et additions au bu-
reau de poste, sur la rue St-Jacques,
pour le compte du gouvernement fé-
déral. Sec., R. C. Desrochers, Otta-
wa. Deis soumissions seront reçues
jusqu'au 2 février par l'architecte en
chef, Ottawa.

Synagogue. chemin (le la Côte St-
Anto'ne et avenue Keninmgtoni, West-
nmount. poumr la Congr.:ation Sharr
lasmnomayim. Presideint: Lyon Co.

lieu. 25 avenue Rosemnont. Le site
vient d',re acheté. On s'attend <le
coinmiiien( er les trava;ii: au printemps.

2 rés'lenccs de S ' chacune. sur
l'avenue Northcliffe. rour Ovila Labe!-
le. 419 avenne Adli ng o-1. On accor-
dera des so'is-contrafs. Quelques nia-
térlaut seront achetés.

Résidence (3 plain-pied,;) sur la
rue Chabot. pour Art. Laguerre, 1685
rue Des Erables. Le propriétaire ac-
cordera des sous-contrats Il est sur
le marché pour des matériaux.

Résidence de $2,000, avenues West-
mount et Belgique, pour C. B. Alli-
son, 572 avenue Roslyn. On est à po-
ser la toiture

4 résidences de $5,000 chacune, sur
l'avenue Marlowe pour Z. Trudeau,
283 avenue Northcliffe. Aucun maté-
riel n'est requis.

Résidence de $20,000, avenue Bel-
gique, Westmount. pour W. S. At-
wood, 225 avenue Metcalfe. On est à
lever les murs.

Hôtel de $3,250,000, rues Peel et
Ste-Catherine, pour le compte d'un
syndicat. Le conseil a recommandé
la construction de l'édifice ci-dessus.
mais la commission administrative
n'a pas encore approuvé l'amende-
ment à la loi touchant la construc-
tion. Si la Commission l'approuve, il
faudra demander l'autorisation du
gouvernement provincial.

Fabrique, entrepôt et frigorifique.
pour marchands de fourrures, 18 ave-
nue du Collège McGill, pour Holt.
Renfrew & Co., Ld., 401 rue Se-Cahe-
rine oues. Les murs son presque er-
minés. La balance des sous-contrats
sera accordée ces jours-ci

Magasins e bureaux de $175,000. an-
gle des rues St-Laurent et Ste-Cathe-
rine pour la succession P. E. Paquet-
te. On est à lever la structure en fer.

Quatre résidences de $6,000 chacu-
ne, sur l'avenue Hampton pour la
Construction Limited, 221 avenue
Harvard. La' compagnie accordera des
sous-contrats et elle achètera tous les
matériaux qu'il lui faut.

Résidence sur l'avenue Hartland,
Outremont, pour James E. Wilder.
325 rue Bleury. Le site a été acheté.
Les, travaux commenceront au prin-
temps.

Rés!dences sur l'avenue Régent,
pour John H. Hand, 4865 rue Sher-
brooke ouest. Le site a été acheté et
l'on construira probablement ce prin-
temps.

Hôpital. Le nom des propriétaires
n'est pas donné. Intéressés: * J. A.
Beaudry, 206 rue Mentana; Louis A.
Herdt, 335 rue de la Montagne; A. L.

Caron, 168 chemin Ste:Catherine. Ou-
tremcont. Les requérants s'adressent à
la Législature pour fonder un hôpital
français.

Extension à une usine, $22,000. sur
la rue Wellington. pour la Dominion
Class Co., Ltd.. 285 Côte du Beaver
Hall. On est à faire les travaux d'ex-
cavation.

Garage public, sur la rue Milon.
pour J. E. Héber, 99 rue Jeanne Man-
ce qui s'est adressé au conseil de ville
pour avoir la permission d'ériger ce
garage

Améliorations au Country Club de
Montréal. Prés., A. D. Huff. Une as-
semblée spéciale a autorisé les direc-
teurs à faire ces améliorations au
cliub).

Usine pour la fabrication de pneus
dl'autoiiiolbilo La localité n'est pas
donnée. Pour Jenckes Spinning Cu.,
Ltd.. Pawtucket, R.1. On est à étu-
dier un site dans les enviro'is de
Monirlal et Von s'attend à conmmen-
ver l'érelon ( de cette usine aui prin-
temps. Une c'unpagnie canadienne est
en voie d'orgaiisait on.

QUEBEC
Addition an "ChAteau Frontenac",

$2.000.000, rues St-Louis et Des Car-
rières pour le C. P. R. Gérant: F.
McMahon. rue St-Louis. Architecte:
E & W. S. Maxwell, 360 côte du Bea-
ver Hall, Montréal. On ajoutera 200
chambres.

Garage de $25,000, angle des rues
de la Couronne et Fleury, pour la
Frontenac Realty Co. Gérant: M. J.
Mooney, 58 Côte du Palais. Le con-
trat a été accordé et les travaux doi-
vent commencer.

SAINT-CHRISTOPHE (près
d'Arthabaskaville)

Ecole de $8,000 pour le conseil mu-
nicipal. Président: J. Houle. Le con-
trat a été accordé et ies travaux doi.
vent commencer.

ST-HYACINTH-
Entrepôt et magasin de $40,000

pour J. A. Ost!gnn, 76 rue St-Simon.
Le travail sera fait à la journée et il
commencera au mois de mars.

ST-LEONARD DE NICOLET

Eglise détruite par, le feu. Pertes:
$45,000. Curé: Rév. B. ,Prince. On
reconstruira au coût de $45,000.

SAINT-JEAN
Installation de poteaux en fer, $18,-

000 pour la St. Johns Electric Co..
rue Richelieu. Gérant: C.: W. Cowan.
La compagnie s'adressera au conseil
pour un emprunt de $18,000 pour dé-
frayer le coût de l'installation de po-
teaux en fer sur lés rues Richelleu et
St-Jacques.

ST-LOUIS DE FRANCE

Installation d'un système d'éclaira-
ge électrique dans l'église paroissiale.
Curé: J. E. Emile Lessard. Electri-
cien: J. B. Nadeau, 471 rue St-Mauri-
ce, Trois-Rivières. Le contrat a été
accordé et les travaux' doivent com-
mencer.

ST-MARC DES CARRIERES
Résidence et Banque appartenant à

Narcisse Naud et louées à la Banque
Nationale de Québec. Edifice détruit
par le feu.'Pertes: $12,000. On recons-
truira au coût de $12,000.

SAINT-MICHEL
Boulangerie de A. Gagnon, détruite

par le feu. Pertes; $3,000. On recons-
truira au coût de $3,000.
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Mercredi soir, le 21 janvier 1920.

Un ton plus'forme règne actuelle-
ment sur le marché des porcs vivants
par suite des stocke limités disponi-
bles et de l'amélioration de la de-
mande pour les besoins locaux. Les
prix n'ont pas change, des ventes de
lots choisis étant faites de $18.75 à
$19 les 100 Ibs, pesés en descendant
des chars. Par suite, Il y a eu une
plus grande demande pour les porcs
abattus à la campagne et une com-
merce plus actif a été fait dans* les
porcs légers de $24 à $25 et lourds
de $22 à $23 les 100 lbo.

Le marché des viandes fumées et
préparées ne présente aucun change.
ment. La demande de la part des
acheteurs locaux et de la campagne
pour la plupart des lignes continue
d'être satisfaisante pour les petits
lots afin de répondre aux besoins im-
médiate, et un commerce stable est
passé en gros. Les jambons de 8 et
10 lbs se vendent de 34e à 35c la lb.;
de 12 à 15 lbs, de 32c à 35c et lourds
à 31c. Le bacon à déjeuner ordinaire
se vend 38c; le Windsor choisi de
40c à 41c et-le bacon Windsor désossé
-de 42o à 43c.

Un bon commerce continue d'être
fait sur le saindoux pour la consom-
mation domestique et le marché est
actif avec des prix fermes pour les
variétés de graisse de panne cana-
dienne de 29o à 30o la lb., en seaux
de bois de 30 Ibs, et à 28o en tierces.

LE MARCHE DES PORCS PLUS
FACILE;. LE BOEUF TRES

FERME

Viandes fraiches - Un ton plus
facile a caractérisé le marché des
porcs, et la demande est active de la
part des, bouchers locaux pour des
stocks. Le marché du boeuf est très
ferme et les prix ont ùne tendance à
la hausse. A cette saison de l'année,
-l'on s'attend à une diminution de af-
faires, mals les commerçants font
rapport que le commerce est de
beaucoup plus considérable que celui
de l'an dernier·pour la même période.

Nous cotons:

Porcs vivants . .'. . . . 18.75 19.00
Porcs préparés-

ru4s aux abattoirs, petits
65-90 ... . . . . . . 25.00 25.50

Abattus à la campagne . 24.00 25.00
Porc trais-

Gigot de porc (trimmé)-.-... 0 21
Longes (triimées) . .-...- 0.35

Longes (non trimmées) ...... 0.82
Epaules (trimmées) . . . ... 0.25
Saucisse de porc (pure) . ..... 0.23
Saucisse de ferme .-.-.--... 0.18

Boeuf frais-
(Steers et Helfers):

Quartiers derrière . . . 0.26 0.28
Quartiers devant . . ·. . 0.15 0.17
Longes . . . . . . . . . ...... 0.38
Côtes .-.-.-.-.-..-.-.-... 0.25
Chucks . . . . . . . . . . .... 0.14
Hanches .-.-..-.-..-.-.... 0.19

(Vaches)-
Quartiers derrière . . . 0.19 0.22
Quartiers devant . . . . 0.12 0.14
Longes .-.-.-.-.-.-.-.-... 0.27
Côtes .-.-.--.-.--.-.--... 0.22
Chucks . . . . . . . . . .... 0.12
Hanches . . . . o.... ..... 18
Veaux (suivant qualité) . 0.22 0.28
Agneaux, 5Q.80 lbo (en-

tiers), la lb. . . ...- .. 0.28
Mouton, 45-50 lbs No 1 .... 0.18

LES VIANDES PREPAREES SE
VENDENT. EIEN

Viandes préparées - La demande
est assez bonne pour les viandes pré-
parées, mais la base n'a pas subi de
changement. Le ton est décidément
plus ferme et l'on peut s'attendre à
une hausse prochaine.

Nous cotons:

Jambons-
8-10 livres . . . . . . . .

Medium, fumé, la livre:
12-14 livres . . . . . . . .
14-20 livres . . . . . . . .
20-25 livres . . . . . . . .
25-35 livres . . . . . . . .
Plus de 85 livres . . . . .

Bacon-
Déjeuner . . . . . . . . .
Windsor . . . . . . . . .
Cottage roulé . . . . . .
Jambons Picnic.....

Porc en baril-
Canadian short cut (br1)

morceaux de 26-35 . .
Dos clear fat (brl) mor-

ceaux de 40.50 . . . .
Porc heavy mess (brl) .
Boeuf plate . . . . . . .
Boeuf mess . . . . . . .
Porc engraissé aux pois .

LE BEURRE BAISSE

Beurre - Un ton plus faible carac-
térise le marché du beurre et les prix
ont décliné, mais au niveau plus bas
la demande a été meilleure pour le
marché local et des ventes du meil-
leur beurre de crèmerie ont été faites
de'65 2 à 66e la lb. De plus, un peu
d'affaires ont été faites pour l'expor-
tation à des priy -plus. bas. Les prix
du gros (jobbing) pour le meilleur

,beurre de crèmerie sont actuellement

0.48
.... 0.50
.... 0.321
.... 0.24

54.00

.... 55.00
5200
S3000

23.00 28.00
.... 48.00

très irrégullers, quelques 'commer-
çants prétendant réaliser 69e la,lb.
en morceaux de 1 lb. tandis que d'au-
tres le vendent à 68c. Des ventes ont
mame été faites lundi à 65c.

Nous cotons:

Le meilleur crèmerie
Le meilleur courant
Bon crèmerie . . . .
Le meilleur de forme

. 0.65a 0.66
. 0.60 0.61

0.64j 0.65
0.57 0.58

LES VENTES SONT STABLES
POUR TOUTES LES VIAN-

DES CUITES

Viandes cultes - Il y a une de-
mande stable actuellement pour les
viandes cultes, et bien que les prix
n'aient subi aucun changement, le ton
est ferme. Les stocks arrivent assez
bien, mals les affaires ne sont pas
tout à fait aussi bonnes que celles
de la semaine précédente. A présent
que la saison des fêtes est finie, l'on
s'attend à faire des ventes plus ou
moins considérables.

Nous cotons:

Langue de boeuf en gelée, choix
Langu'e de porc en gelée . . .
Jambon et langue, la lb. . . .
Veau et langue . . . . . . . .
Jambons, cuits . . . . . . . . .

0.35 Epaules, rôties . . . . . . . .

Epaules, bouillies . . . . . . .
0.36 Pâtés de porc (douz.) . . . .
0.35 Boudin. la lb. . . . . . . . . . .

Mince ment. la lb. . . . . 0 1
2O0 Saucisse de porc, pure . 0.18

.... 0.281 Bologne, la lb....... ....

LE MARCHE DU FROMAGE EST
STABLE

Fromage - Il n'y a pas de change-
ment important à signaler sur le
marché du fromage, mais le mouve-
ment vers l'extérieur continue, indi-
cation qu'un peu d'affaires est passé.
Le ton du marché est stable avec les
meilleurs fromages colorées à 30!/gc
la lb., et le blanc de 30 à 30Oc.

LE SAINDOUX MONTE D'UN
DEMI-CENTIN

Saindoux - Le marché du saindoux
est très dégarni actuellement et les
stocks ne sont pas suffisants pour
répondre aux demandes. Les prix ont
monté d'un centin. Tant de saindoux
a été exporté aux Etats-Unis alors
que l'embargo n'existait pas sur. ce
produit ane les marchés canadiens
ont été presque entièrement vidés. Un
ton très ferme caractérise ce marché.

Le Marché de l'Alimentatinn
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Nous cotons:

Saindoux, pur-
Tierces. 400 Ibs. la lb.
Tinettas. gQ, Ib. la lb.
Seaux, 20 lbs, la lb.
Morceaux, 1 lb., la lb.

LE PRIX COURANT, vendredi 23 janvier 1920

.... 0.30
0.311 0.32
0.311 0.321
0.33 0.34

LE GRAISSE VEGETALE MONTE
D'UN DEMi-CENTIN

Graisse végétale - Le ton de ce
marché est plus ferme, avec toutes
les variété marquées à V/c de plus
dans un quartier. Une demande ac-
tive règne actuellement pour cette
commodité et les prix vont probable-
ment rester stables.

Nous' cotons:

Tierces, 400 lbs, la lb. .
Tinette, 50 lbs.....
Seaux, 20 Ibo, la lb. .
Morceaux de 1 lb., la lb.

0.28 0.28
0.29

... 0.29
0.301 0.31

LES' OEUFS D'ENTREPOT BAIS-
SENT DE le

Oeufs - Un ton plus faible a ca-
ractérisé le marché pour le stock
d'entrepôt et les prix ont enregistré
un nouveau déclin de le la douzaine,
mais il n'y a pas eu de changement
sur la marché pour les oeufs stricte.
ment frais. La demande est bonne
de la part des épiciers et des autres
commerçants pour des stocks et un
assez bon commerce est fait en gros.

Voici les prix du gros que nous co-
tons:

.Oeufs strictement frais ...... 0.90
Choisis .-.-.-.-.--.-.-... 0.62
No 1 .-.-.-..-.-.-...... 0.64
No 2 . . . . . . . . . 0.51 0.52

LE MARCHE DES PATATES EST
FORT -

Patates - Le marché des patates
continue d'être fort par suite des
stocks très limités qui arrivent de
l'intérieur et les prix ont enregistré
une nouvelle avance de 25c à 50oc le
sac avec des ventes de patates blan-
chts de Québee, en gros, de $4.25 à
$4.50 le sac de 90 Ibs, ex.magasn et
à $3.50 le sac pour les -lots par char
ex-track, avec aucune quantité dispo-
nible.

LES PRIX DE. LA MARGARINE
STABLES

Margarine - Un ton ferme règne
sur la marché de la margarine par
suite d'une demande stable, et l'on
rapporte de bonnes affaires, mais la
base reste sans changement.

Nous cotons:

Margarine-
En morceaux, suivant la

en qualité, la lb. . . . . 0.39 0.40
En tinettes, suivant la

qualité, la lb. . . . . 0.31 0.34

LA MORUE BAISSE; LES HUITRES
RARES

Poisson - Le prix de toutes les
variétés de morue a baissé. La morue
en barils (Z'00 Ibo) se vend $18. Il y
a un ralentisiement dans la demande
pour le poisson mariné et salé et l'on
ne s'attend pas à une amélioration
avant l'arrivée du Carême. Le com-
merce du poisson gelé est très actif.
Les prix restent aux mêmes niveaux
à peu près, et les stock. sont suffi-
sants pour répondre à tous les be-
soins actuels. Par suite du froid ex-
ceptionnel qui sévit actuellement
dans le Sud, la production des huîtres
a été pour ainsi dire arrêtée depuis
deux semaines. Le commerce est
très maigrement approvisionné et les
prix vont probablement monter très
hauts.

Nous cotons:

Poisson frais
Haddock . . . . . . . .
Morue, tranchée . . . .
Morue pour le marché .
Carrelets . . . . . . .
Crevettes . . . . . . .
Homards vivants . . . .
Saumon (B.C.), la lb,

rouge . . . . . . . .
Maquereau . . . . . . .
Poisson blanc . . .. .

Poisson fumé
Haddies, BXs, la lb. . .
Filets . . . . . ...
Bloaters, la botte . . . .
Kippers . . . . . . . .

Poisson gelé
Gaspereaux. la lb.....
Flétan, gros et petit
Flétan, de l'Ouest, moyen
Haddock . . . . . . .
Maquereau . . . . . . .
Doré . . . . . . . . .
Morue en tranches . . .
Saumon de anapA. la lh.

Poisson salé
Morue-

Morue, gros baril, 200 lbs

0.08j 0.09
0 11 0.13
0 071 0.08
0.08 0.10
.... 0.45
.... 0.60

.... 0.18
0.16

0.11 0.12
0.17 0.18

2.50
2.15 2.50

0.064 0.07
0.18 0.19
0.20 0.21
007 0.074
0.15 0.16
015 016
0.084 0.09
0.24 0.25

.... 18.00

Morue. No 1. medium, brI
de 200 Ibs. . . . . .

Morue No 2, brI de 30 lbs
Pollock No 1, brI de 200

lbs . . . .*. . . ....
Morue, sans arêtes (bot-

tes de 30 ibs), la lb. .
Morue, sans aretes, (car.

tons de 24 lb.), la lb. .
Morue (Ivory), morceaux

de 2 Ibo, bottes de 20
lbs. ........

Morue, sans arêtes (2
Ibo) . . . . . . . . .

Morue, en filaments (bol-
tes de 12 lb.) . . . .

Morue séchée, baril de
100 lbs . . . . . . . .

.... 16.00

.... 14.00

.... 14.00

0.20

.... 0.20

... 16.00

.... 0.20

2.40 2.50

...-. 16.00

L'EPICERIE

La récente avance du sucre de
-$12'.00 à-$14.50 leg100 livres est- arri-
vée comme une grande surprise pour
le commerce. Bien que l'on s'atten-
dait à une hausse, celle qui a été
faite, la plus grosse encore faite
dans l'histoire du commerce, a créé
toute une sensation. Le marché se
maintient stable aux nouveaux prix
et un commerce actif est fait. Bien
que les stocks ne se soient pas amé-
lIorés d'une manière sensible, on dit
qu'il peut répondre à toutes les de-
mandes. Tout Indique un marché
fermement maintenu, du moins pour
le moment. Quelques fruits de la Ca-
lifornie sont arrivés sur ce marché.
Les stocks de conserves se sont pas
encore bien considérables, surtout
en ce qui concerne les fruits. Les
amandes et les noix écalées sont
très fermes et l'on fait rapport que
la récolte espagnole est pour ainsi
dire épuisée, il y a très peu de dat-
tes sur le marché, dit-on, et celles
que l'on peut se procurer proviennent
directement d'Angleterre. En consé-
quence, les prix vont monter. Les
fèves ont monté et les pois se main-
tiennent fermes. Le riz et le tapioca
restent stables. Le sirop de cannes

LE HARNAIS MARQUE IMPERIAL SE
VEND RAPIDEMENT ET FACILEMENT

Ne vous embarrassez pas avec un harnais sans marque quand l'Imperial est
ai facile à vendre. Vos clients connaissent les avantages de la Marque
Imperial, et ils l'achètent avec plaisir. Vendez le harnais de la Marque
Imperial et augmentez votre commerce de harnais.

Fort - Durable - Garanti
Fort et durable, le Harnais Imperial résiste aux efforts brusques. Garanti
exempt de défauts dans le matériel et la fabrication. le Harnais de la Mar-
que Imperial assure des clients satisfaits. Faites un commerce profitable-
donnez satisfaction à vos clients - avec le Harnais de la Marque Impertal.

Manufacturiers de harnais et de sellerie.

SAMUEL TREES & CO., LIMITED •

42 Wellington Street East, . · - TORONTO
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a monté de $2.00, vu dit-on, que le, si-
rop, dans nombre de casl, est employé
pour remplacer le sucre. Les deman-
des sont considérables et l'on peut
s'attendre à d'autres avances. Les
thés sont très forte, surtout ceux de
Ceylan et des prix plus élevils seront
tout probablement on vigueur bien-
tôt. A l'exception du Rio, on rapporte
des avances générales sur presque
toutes les variétés de café et le com-
merce est très actif. Le cacao reste
ferme et l'activité générale du mar-
ché Indique une avance prématurée.
Les épices sont fermes. La farine
reste stable sans changement de
prix et l'on rapporte un commerce
aurez orti. Par suit e deo la house
considérable des avoines de choix, la
farIne d'avnine a monté à. $5.85. La
farine Graham a, aussi, subi une
haurse. Les avoines en paquets sont
fermes et l'on dit que les grosses
caisses d'avoine roulée dont les prix
étaient stationnaires depuis quelques
mois monteront considérablement
bientôt. Par suite de la concurrence
une marque dé Cornflake, dit-on, est
réduite de $4.15 à $3.50 la caisse.
L'avoine broyée a subi une hausse
considérable et la demande est bon-
ne pour le son et l'e shorts. La de-
mande est active pour les légumes.
Les pommes sont rares et l'on fait
rapport que les Gravunsteins sont
épuisées. Les oranges de Valence
sont rendus& à $7.00. Le marché des
nourriture A bestiaux est particuliè-
rement fort.

LE PRIX DES PATES ET DE LA
GELATINE MONTE

Gélatine - La gélatine de Cox a
monté de $1.50 à $1.80 la douzaine.

Pâtes alimentaires - Les caisses
de 30 paquets de 16 onces de pâtes
alimentaires ont monté de $3.60 à
$4.50.

LE SUCRE RESTE FERME AUX
NOUVEAUX PRIX

Sucre - L'augmentation de $12.00
;à $14.50 le quintal pour le sucre
raffiné est, naturellement, très forte.
Les marchands déclarent quaucune
rareté n'est éprouvée ,et. bien que le'
marché soit plutôt dépourvu de stock,
l'on peut on gén6ral répondre à tou-
tes..les demaides. Lqs raffineries se.
remettront de nouveau travail. -Cela,
naturellement, améliorera la situation,
mals'tout- Indique que les marchés
seront maintenus fermes, plutôt que
faibles, pour les besoins futurs Immé.
diats.

Nous cotons:

-Les 100 lime
Atiantle. extra granulé . . . . 14.50
Acadia, extra granulé .. .. .. 14.50
St. Lawrence., extra granulé . . 14.50

Canada, extra granulé...
Dominion Cristal graunié..
Glacé, barils .. .. .. .....
Glacé, (boites de 25 liv.)
Glacé. (boites dé 50 liv.)
Glacé, 1 livre. .. .. .. ..
Jaune No 1.. .. .. .. ..
Jaune No 2 or... .. .. .
Jaune No 3.. .. .. .. ..
Jaune No 4.. .. .. .. ..
En poudre, barils. .. .. .
En poudre, 50 . .. .. ..
Cubes et dés, 100 Ibs ....
Cubes, boites de PO Ibs
Cubes, boites de 25 lbs...
Cubea, paq. de 2 Ibo .. .. .
En morceaux Paris, barils..
En morceaux 100 lbs .. .. .
En morceaux bottes 50 lbs
En morceaux boites 25 lbs
En morceaux cartons 5 Ibo
En morceaux cartons 2 Ibo
-CrysitdF Dimizd.- barni.-

"boites 100 ibs
«bottes 50 Iha
"boites 25 Ibs

14.50
14.50
14.70
15.10
14.90
16.20
14.10
14.00
13.90
13.00
14.60
1480
15.10
15.20
15.40
16.50
15.10
15.20
1530
15.50
17.00
1650
'15.10-
1520
15.30
15.50

LES FRUITS DE LA CALIFORNIE
ARRIVENT SUR CE MARCHE

Conserves - De petits stocks de
fruits de la Californie récemment ai-
rivés sur ce marché se vendent A
$5.25 la douzaine.' Les cerises rouges
à $5.10 et les cerises Royal Ann au
mime prix. Les poires Bartlett à
*5.50 la douzaine, les bottes de 2 lbo
de Loganberries à $4.50 la douzainea,
La demande est stable pour toutes
les conserves qui, on général, restent
sans changemest. Des stocks de con-
serves de légumes sont, dit-on, suffi
sants, mais Il y a un ralentissement
dans la livraison des conserves de
fruits. On .a enregistré un léger
changement dans le saumon en bot-
tes. Le- Spring rouge se vend de
$4.10 à $4.30. Le Cohoce a baissé à
$3.65. Le Pink a monté à $2.60. Le
ton sur ce marché est tris ferme.

CONSERVES DE LEGUMES-
Asperges caméricaines ver-

tes). doz. 2%9 . . . . . 4650 4.85
Asperges importées, 2%s -6.50 6.5
Fèves. Golden WVax . . 1.75 .1.85
Fèves, Itetugee. .. ... 1.70 1.75
Blé-dInde 2s> . .. .... 62j 1.65
Betteraves, 2 Iba . . . 1.00 1.25
Carottei4 .(tranchées). 23. 1.45 1.75
Blé-d'Inde (en épis) gal. -7.00 7.50
Epinards. 3Sa. .. .. ... 2.85 '2.90
Epinards. ýCan. (2e). ...... .. 1.80
Epinarda Californie. 2a. . 8.15 3.50
r'omates, W .. .. .... 1.45 1.50
Tomates. 2as.. .. .. .. ... 1.50
Tomates. g'4es.. .. ... 1.80 1;.86

*Tomate, S3e.. .. .... 1.90 2.16
Tomates, galions .. .. ... 650 7.00
Citrouille.> 21%s. (douz.) .1.50 1.55
Citrouille, galion (douz.>..... .4.00
Pois, standards---------1.85 1.90
Pois, early June . . . 1.92J 2.06
Pois. trÈ.s fins. 20 os. .. .. ... 00
Pois. 2«.. 20 os.. ... .... 1.57j
Pommes de terre, Can. su-

crées, boitep 2 liv.:. ..... 2.75
Olives den barils. 49 gallons à

vini) gail .. .. .. .. ..... 1.85
Pois lImportés-

Fins, caisse de 100, la
caisse..........27.50

Extra fins......... 30.00
Nol1............ 23.00
No2...........20.00

CONSERVES DE FRUIT$

Pommes. 2319. dos. . .. 1.40 1.6
Pommes, Sa., dos .. .. .... 1.80 1.99
Pommes, gaîl.. do:. . . 5 .2565.75
Blueberrles. 2a.. .. .... 2.40 2 45
Groseilles, noires, 2s. doL. 4.00 4.05

gallon, do:. .. .. .. 16.00
Cerises rouges, sans

noyau, sirop épais, la
douz .. .. .. .. ..... 4.80 6.11Î

Ceriwes blanches, sans
noyau. .. .... .. 4.60 4.75

Go.eberries.« 2f; dos.. ..... .. 4 5
Gooseberrles. 2s (seaux> 2.75
PAe(hes. 211 onces. doz. ...
Pehes. No 2. .. .... 3.65 4.00
Pèches. 2%, (sirop clair>) 4.80 5.15
,Pôlres. 2î . *:...-. .4.26 4 50-
Poirps. 231............26
Poires. 2B (.%irop cdsîrl.... .90
Annanas (zrettd Pt tranch41 ta. .140

Bolts plins. 1 1h.. douz. 1 9 !0
flottes rnndes. 2 Iba, douz. .2 .10
Bontes. 21/2% . . . . 4.110 4 50

Pruneaux l.nmhnralie .. 20n 2.20
Prunes. Refr", <l-iides. ver-

tes, Se .. .. .. 2.40 2.45
- Reines-Claudes (sirop
clair) 28 .. .. .. .... 2 no

Framboises, 2a.. .. .... 4.60 4.60
Framboises. 231s. ......
Fraises. 2s........46

POISSON

Saumon:
Cuines, bottes de 1 lb.,

hautes. .. .. ... . ...... 2.Oe
Cbums, boites de %o5.,

plates. .. .. ... ...... 1.20
Sockeye, 48, le douz.. ..... .. 4.75
Sockeye, 96, %s douz. ..... .. 2.66
Bottes hautes de 1 lb.

caisses de 4 dz., la dz. 4.00 4.30
Pinke. 1 lb., plates- ---- 2 225
P'nks. 1 lb. hautes,.....260
Pinke, 31 lb., douz.. ..... 1374
Paile, 1 lb.. douz........2 37J
Pinke. %1 lb., douz.......1.50
Cohoes. 1 lb.. hautes......S FO
Cohoce. 1 lb.. hautes.....3.75
Cohoes. %1 lb., plates.....1.90
Red Sprinîgs. 1 lb.. hautes 4.00 4 #;0
P-. -1 lirii- 14 1h.........400
Wblte Springs .15).......2.00,
Saumon Gaspé. marque

Niobé (caisses de 4 dz.)
la do uz..........2.25

Saumon Labrador. 1 lb..
plates........ ..... 3.60

Saumon Alaska, rouge,
I lb.........4.25 4.50,

Pilchards. 1 lb.. hautes -1.90 2.00
Steak de baleine, 1 lb.,

plates............1.90
Hareng, Importé, sauce

aux tomates..........25
Hareng, kippered . . . . 2.85 2.90>
Harengs, kippers. douz.

(talase de 4 douz.) ...... *..2.35
Harengs (sauce aux to-

mateo) doux. . . .'.. 1.85
Haddles (lunch)'. %1 lb. ....... 1.00
Haddies, chiehen, (4 dz..

à l àlsê~2dluu - 2.25 2.35
Sardines canadiennes (en

caisse) .. .. ...... 6.25 6.75
Sardines norvégiennes, la

cstimse de 100 ( 101) - . 24.00 25.00
Sardines canadiennes(sut-

vant la qualité), la
caise. .. .. ... .. 6.25 17.50

Sardines françases. 32.00 34.00
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Les Marinades Heinr on flacons sont fai-
tes avec des concombres cultive spécialement
à cotte fin, préparés quand Ils viennent d'être
coupée de leur tige et mis on conserves dans du
bon vinaigre HeInz.

Un demi-siècle d'expérience dans la fabrica-
tion des marinades se trouve dans chaque flacon
de Marinade Hel=z

H. J1 Ifein Company
t.- P4TTSBURG TORONTO MONTREAL

Volaille Vivante, Oeufs Frais
Pondus et Plume

Demandés par
P. POULIN & CIE

MARCHE BONSECOURS, Montréal
Remises Promgeu,.deCmiso.

Dernn¶ez les prix par lettre.

Exigez cette
Marque

Pour avoir ce qu'i! y
a de mieux en fait de

Saucisses au porc frais
Frankfurt

Jambon Pressé

Saucissons de Bouaogne
Saucissons spéciaux

Régulier et à l'ail

CO0TE & LAPOINTE
En.

w8 rue Aýdam, MAISONNEUVE

Eiel cowr"mmrc

H. FOAInyc e.grnsd frpraire

Plan Aiaidern, O0 $350g etrnson
$400 par tour.

ou.,". dneron ! J . E. Gullet

TRUDEL & GYMULLE

tits ific ulé P o mer ciaies,.ro-

lan ioan , etc . 0,$.0e

Télépho- ne lx

TROTS.&RILET

Arget àprêtr, ègleent de ail

Arthur Brodeur
MANUFACTURIER

D'EAUX GAZEUSES
spécialités:
Iran Brew Cidre Champagne
Ginger Aie Cidre de Por-.ma
Cream Soda Eau Minéra'.0
Leman Sour Fraise
Cherry Creamn Orange
Champagne Kola Siphon. Etc.

35 rue Fronitenac, TEEHN

Farines Préparées
et

l'Avoine roulée "Perfection"

BRODIE
sont toujours en demande, et vous de.
vrlez lu placer bien On vue dans
votre magasin.

BRODIE & HARVIE, Limited
Montréal. T6léPh. Main 488

Usine à sel Windsor, Ont.'

LE SEL DE TABLE WINDSOR

est préparé dans l'usine la plus moderne de

l'Amérique; ce n'est rien que du sel-du sel

propre, pur--que vos clients connaissent et

emploient.

ait
The Canadian Sait Co., Limited
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Viande de crabe Japo.
nals'e, douz......... .60

Clamas (rivière), 1 lb., la
doux...........1.90

LES .DATTES IMPORTEES PLUS
CHERES; LES FRUITS VONT

MONTER.
Fruits secs - Il y a très peu de

dattes sur le marché, dit-on, et celles
que l'on pe ut se procurer arrivent di-
rectement de l'Angleterre. Par suite,
Il y a une différence considérable
dans les prix. Les prix des fruits Im-
portés ont monté. Les raisins sans
pepîn sont trèm rares -,actuellemnent et
un commerce très actif est fait sur le
Corinthe. Il y a 'très peu de stocks
de pommes tapées en mains, et l'on
s'attend prochainement à une avance.

La perspective du' raisin est tram
Intéressante, et un marchand de gros
déclare que les prix seront beaucoup
plus élevés que jamais auparavant et
qu'ils se rendront à au moins 25e la
livre. Les prix sont à la hausse aux
Etats-Unis. Les tendances portent
encore vers des avances.

Nous cotons:

Abricots, fancy.......0.86
te de choix......0.34
lmslabe .. ...... 0.30

Pommes (évaporées) .. 0.281 0.24
Pèches (tancy). ..... 0.28 0.80
Poires, de choix .. .. .. 0.25 0.26

Pelures séchées:
De choix. .. ......... 0.26
Ex. tancy .. .. .. .......... 0.30
Limon .. .. .. .......... 0.46
Citron .. .. .......... 0.68

Raisin:
Mn vrac, bottes de 215 Ibm,,

la lb. .. ...... 0.18 0.2:
Muscatels, 2 couronnes.......0.16

1 couronne . .0.17J 0.18
3 couronnes .0.18 0.18J
4 couronnes .0.19à 0.20

Sans pepins de Cait, car-
tons. 16 onces .......... 0.28

Corinthes, <ooue) . . . . 0.22 0.23
0. grecs, 15 onces ... 0.25

Eîpepiné, fancy.......0.17
15 oncesm.. .. .... 0.21 0.22

Dattes, Excelsior" (36-10
onces) paquet... .... 15

Farcies, boites de 12 lb.....3'.26
En Paquets seulement .. 0.19 0.20

Dromadaire (36
10onces) .. .. ....... 0.19

En paquets seulement, Ex.
celsior..........0.20

lgues (par couches) bot-
tes de 10 lbs, 2s, la lb. 0.40

2*., la lb. .. .. .... 0.46
21s, la lb. .. ...... 0.48
.319, la lb.......0.5o

Figues blanches (70 botes
tes 4 onces) .. .. ........ 5.40

Figues espagnoles (pour
cuire) 28, bottes de 1 lb
chacune..........0.14

Figues espagnoles 28 boites
de 8 onces........3.50

Figues 9spagnoles (12 bol.
tes de 10 onces) ...... 2.20

Pruneaux (boites de 25 lbs):
2fl-30s .. .. .. . ....... 0.38
30-40. .. ... ......... 0,30

40-60s .. .. ... ... . .. 0.27
60-608 .. .. ... ... . .. 0.23
60-798e . . . . . . . 0.22
'6-80& <bottes de 25 Ibn) . .0.20

80-90s .. .. ... ....... 0.19
90-100s. .. .. ... ..... 0.17J

100120à. .. .. ... ... 0.11 0.17
LE PRIX DE L'AVOINE MONTE;

LE MARCHE S'AFFERMIT
Foin, nourritures - Il y a une forte

avance de faite sur l'avoine et le
marché est tram ferme, avec des ten-
dances portant vers une hausse plus
»onsidérable encore. Les stocks sont

erratiques et les fortes demandes
locales-ne sont pas toujours rempiles.
L'avoine No 1 se vend de $1.08 à
$1.09'lcs 34 livres.
Foin, paille, grain (prix du gros, par

lots de chars):
Foin:

Don, No 1, tonne de 2,000 Iba 26.00
Bon, No 2. .. .. .. ... .. 25.00
Bon, No 3. .. .. .. ... .. 23.00
Paille .. .. .. ... ...... 15.00

Avoine:
No 2 CW (34 lbec - 1.11 1.12
No 3 C.W. .. .. .. .. 1.08 1.09
Extra Feed.........1.,02J
No 1 Feed. .. .. .. .. 1.08 1.09
No 2 Feed.........1.03

Orge:
-No 3C.W. .. .. .. .. ........
No 8. .. .. .. .... ........
No 4C.W. .. .. .. .. ........

Note - Ces prix sont à l'élévateur
et ne comprennent pas le coùt des

LES AMANDES ECALEES FOR-
TES; LES NOIX ECALEEi

CHER ES
Noix - Les amandes écalées sont

très fortes, surtout par suite du fait
que l'on rapporte que la récolte espa-
gnole est épuisée. Par suite des taux
actuels du change, des prix plus bas
sont attendus à Bordeaux pour les
noix écalées. Un bon commerce est
fait sur toutes les lignes et le mar-
ché reste très ferme.

Nous cotons:
Amandes Tarragone, la lb. 0.35 0.36
Amandes (écalées)......0.60
Amandes (Jordan),.......0.76
Noix du Brésil, (nouvelles) 0.26
Ohataigries (canadiennes) 0.27
Avelines (Sicile), la lb. . 0.28 0.29
Avelines Barcelone . . . .0.25 0.26
Noix Hlickbry (gros.e. et

petites) .. .. ..... 0.10 0.15
Pecans (New Jumbo) a lb. .0.35

Peanuts (rôties) -
Jumbo.. .. ... ........ 0.24
Fancy .. .. ... .... 0.15 0.17
Extras .. .. ... .... 0.12 0.14
Salées espagnoles, la lb. .0.29 0.30
Ecalées No 1, Espagnoles 0.24 0.25
Ecalées No 1. .. .. ... 0.16J 0.18
Ecalées No 2........0.14

Peanuts (salées)-
Fancy entières, la lb..... 0.8
Fancy cassées, la lb.------0.33
Pecans (nouvelles Jumbo)

la lb .. .. .. .. .... 0.82 0.35
Pecans, grosses, No 2, Po-

lies. .. ... ..... C.32 0.35
Peca ns, Nouvelle-Orléans,

No 2 .. .. .. .. .... 0.21 0.24
Perans. '"Pappr sheil", très

grosses iiimho ... .. ...... O f08
Perans. écaV(es. .. ... 1.60 1.70
N-fy '< fpnnipl . .. ... 0.29 0.35
NrI4 (Nouvelles de Na-

ples). .. .. .. .... 0.218 0.25

Noix <écalées) . - . . . . 0.82 0.86
Noix (espagnoles). .. ...... .e

LES FEVES SUBISSENT UNE
HAUSSE CONSIDERABLE;
LES POIS SONT FERMES

Fèves - Sous l'effet d'une deman-
de assez active, les fèves ont monté
et dans certains cas jusqu'à près de
25 pour cent. Les stocks ne sont pas
très considérables, mals Il y en a suffi-
samment sur le marché pour répon-
dre à tous les besoins. Les pois se
maintiennent fermes, et l'on dit que
des avances pourraient être faites
bient8t.
Nous cotons-

Fèves-
Fèves canadiennes, triées à

la main .. .. ... . ...... 6.40
Japonaises. .. .. .. .. 5.25 5.50
Limia japonaises. la lb.,

suivant la qualité . .0.10 0.12
Lima, Californie . . . .0.17 0.20

pois-
Blancs à soupe, le boi* s .4.80 5.00
Cassés. récoiLe nouvelle

(98 lbs). ... . .... 40 5.50
Pour bouillir, le boisseau 4.80 5.00
Japonais. verts, la lb. . .0.104 O il
LES EIiCES SE VENDENT BIEN;

LE MARCHE S'AFFERMIT
Epices - Le marcht des épices se

maintient sans changement dans la
base du prix, mals l'on dit que des
prix plus élevés seront prochainement
en vigueur. Les affaires sont assez
bonnes sur ce marché, bien que le
mois de Janvier soit toujours consîdé-
ré comme tranquille. Les stocks ar-
rivent assez librement.

Nous cotons:
AlIspice .. .. .. .....
Cassis,..... ... . .0.88 u.36

Cannelle-
Rouleaux .. .. .. ........ 0.85
Pure moulue. .. .. ... 0.85 0.40
Clous. .. ... ......... 0.85
Crème de tartre (françai-

se, pure) .. .. .... 0.75 0.80
Chicorée canadienne.. ...... 0.20
Américaine (high test) . 0.80 0.85
Gingembre.........0.40
Gingembre (CochIn, ou Je.

malque) .. .. ........... 0.31
Macis. .. .. .. .......... 1.00
Epices mélangées . . . . 0.30 0.82
Muscade,- entières .... 0.60 0.70
Muscade, moulue.... ...... 0.65
Poivre noir .. .. .... 0.38 0.40

-Poivre blanc .. .. ........ 0.60
Poivre (Cayenne) . . . . 0.85 037
Epices h marinades .. 0.28 0.30
Paprika. ........ 0.65 0.70
Turmerlec............0.28 0.10,
Acide tartarique, la lb. (on

cristaux ou en poudre) 1.00 1.10
Oraine de; cardemome, la

lb., en vrac .. .. ........ sl»
Caryvi (currway> holl, no-

minal .. .. ... ... 0.30 0.85
Cannelle. Chine, la lb.....0.30

Canll.lal.0.35
Graine de moutarde, en

vrac.........0.85 0.4<'
Graine de céleri, en vrac

(nominal) .. .. .. ... 0.75 0.8G~
Noix de coco Illamenteu.

Re. en Rpaui .. .... 0.1 0.29
Clous ronds, entiers. 0.18 0.20
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Vendez le-
CATSUP AYLMER
C'est le temps de faire savoir à vos clients que vous avez
un assortiment de ce

Catsup pur aux tomates
il n'a jamais manqué de faire
des clients satisfaits et régu-
liers---à cause de sa supériori- EN BOUEILLS
té incontestable. Il assure un
écoulement rapide. de stock et ces, 12 onces, 17 onces.
des profits substantiels. Don- Toutes en caisses de 2
nez votre commande immé- douzaines.
diatement! Ne laissez pas
votre stock dégarni!

Si vous ne pouvez vous procu- Pots de verre et de pierre
rer le Catsup Aylmer chez Capacité 1 galion ... 4
votre marchand de gros, écri- par crate
vez, téléphonez ou télégra-
phiezàlaà

DOMINION CANNERS, Licited, Hamiton, Canada..

Fi Ecrivant aux annonceur, 8mentionne u t Le prix Couranti" S..P.e

* **~~duzaine.5-
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Miit w1.

Confitures aux Fraises
St. Williams

La grande popularité des Confitures et Marmelades

St. Williams est fondée sur la qualité sans égale et la

saveur d icicu-e.

Pour l'économie, les Marques St. Williams devraient

faire l'affaire de toutes les ménagères. Avec le prix

exorbitant du beurre, nombre de femmes constatent

que des confitures étendues sur du pain diminuent

considérablement le- compte de l'épicerie.

Conseillez à vos clientes d'acheter les délicieuses

confitures St. Williams.

Elles reviendront vous voir le visage souriant.

Pour faire un bon profit - donnez votre commande

tout de suite pour une prompte livraison.

Faites par

St. Williams Fruit Preservers, Limitcd

SIMCOE ET ST. WILLIAMS, ONT.

Distribuées par

MACLURE & LANGLEY
Limited ,

TORONTO

MONTREAL WINNIPEG

22

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix CouMt ", .v.p.
1
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SUPPLEMENTAIRE

Si vous achetez le tabac Macdonald dans la boite de 10 lbs cachetée,

à Fumer et ' Chicruer
AGENTS DES VENTES:

Nouvelle -Ecose-Pyke Bron., Halifax. London-D. C. Hannah.
Nouveau -Brunswtck-Schofl eld & Beer. St. John. Manitoba et Nor].Ouet-Tlie W. L. Mackenzie
Kingston-D. Stewart Ruobertson & Sons. & ro.. Ltd.. Winnipeg.
Ottawa-D. Stewart Robertson & Sons. ColInmhie-AngIisc-Georgc A. Stone. Vancoit-
Toronto--D. Stewart Robertqon & Sons. Ver.
Hamilton-Alfred Pow ,&i.n. Qi -fC. mn r otr

W. C. MACDONALD. REG'D. MONTREAL
INO RPO RAT E

En écrivant aux annonceurs, men.tionnez " Le Prix Courant ", S.V.P.

UJ.
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Les Ménagères Contentes
Préfèrent la

"MARQUE BRUNSWICK"
Et si vous considérez le fait qu'une analyse récente du gouvernement
d'Ottawa a démontré que la Marque Brunswick était supérieure aux
lignes importées, vous comprendrez facilement pourquoi.
Tout bon épicier devrait faire en sorte d'avoir un étalage régulier des
produits de la Marque Brunswick. Non seulement à cause de leur

qualité supérieure et de leur prix raisonnable, mais encore parce qu'ils représentent une industrie
essentiellement canadienne.

Si vous ne connaissez pas encore ces produits, nous vous conseillons
une cQmmande d'essai parmi la liste ci-dessous:

/4 Sardines à l'huile Hareng Saur
4 Sardines à la moutarde Hareng à la sauce aux tomates

Finnan Haddies (boîtes rondes ou ovales) Clams

CONNORS BROS., LTD., BLACK'S HARBOR, N. B.

Bœuf Sale de Clark
Prêt il n'y a

à pas de
Servir' gaspillage.

N'attendez pas, M. l'épicier, que votre cliente vous demande une boîte de
boeuf salé. Offrez-lui une boîte de celui de Clark. Dites-lui quel mets déli-
cieux et économique il est et l'économie de travail et d'ennuis qu'il veut dire
pour elle. ·Elle appréciera votre suggestion et la QUALITE CLARK l'inci-
tera à venir en acheter encore.

CETTE LIGNE EST PROFITABLE POUR VOUS.

W. Clark Limited
MONTREAL.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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Il

POUR DONNER SATISFACTION A VOTRE CLIENTELE
ET SURTOUT LA CONSERVER

Vendez-lui

nos

produits

Leur qualité
est un

garant de
ventes répétées

CONFITURES ET GELEES
Le chiffre de nos ventes ne cesse. de s'accroître.
Le soin que nous prenons à choisir nos fruits assure une uniformité de qualité qui se traduit par
des ventes répétées et un nombre de clients de plus en plus grand pour le marchand qui tient en
stock nos PRODUITS PURS ET DE VENTE FACILE.
Notre procédé de fabrication conserve non seulement la forme du fruit, mais aussi sa saveur na-
turelle. Nous n'employons dans la préparation de nos produits que les meilleurs ingrédients avec
le résultat que nous sommes en position de garantir la qualité des produits portant notre marque
de fabrique.
Prenez en stock notre ligne complète. Etalez-la bien à la vue dans votre magasin et votre com-
merce de CONFITURES ET DE CELEES deviendra l'une des lignes les plus payantes que vous
vendez.
Si vous ne connaissez pas encore la pureté et la qualité de nos produits, une commande d'essai
fera plus que tout ce que nous pourrions dire ici.

Commandez immédiatement et attendez avec confiance le résultat.

OLD CITY MANUFACTURIN 00.,.REG'I
QUEBEC, QUE.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.

.1
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Tenez =Vous
'a Vendre de

qBons Balais?
Le fãit iue- ñôus -nni'employö -dansôtrë fabricationi que le meilleur blé d'Inde à balais au monde
et que notre outillage est très moderne donne à nos produits une qualité qui assure aux mar-
chands qui les tiennent des ventes répétées.
Vendant directement aux marchands, nous pouvons leur offrir des conditions qui rendront leur
commerce plus profitable.

Une commande d'essai vous en convaincra.

Pour plus de renseignements sur nos diverses lignes, écrivez à

La Fabrique de Balais de Granby
Granby, Qué.

CA MILLE
Eau Minérale Naturelle du Bassin de de J. B. CHOUINARD

Vichy qui détruit: poux, mites, punaises,. coquerelies, mouches,

Venteetc. Ne renferme pas de poison. Se vend 25 la boteVent autrisé pa le ouvene-ou un soufflet rempli de poudre pour 30c. Les condi-
tions et prix que nlous offrons aux marchands leur lais-

ment de la République Française. sent un superbe profit. Echantillons gratis sur demande
Adresser toute correspondance à

Recommandée par la profession

médicale contre: Goutte, Dyspep-

sie, Diabète, Acide Urique. etc.

C'est le temps de vous approvi- MAGASIN GENERAL A VENDRE

sionner. Une veuve de quelques mois désire vendre le commercesioner.de ýson mari, y compris la bâtisse et toutes les marchandises
qu .e1ie renferme: confections pour hommes et femmes, chaus-
sures, marchandises à la verge ainsi que merceries pour

Adressez immédiatement votre hommes, etc.
La bâtisse mesure 35 x 70 pieds et 45 pieds de hauteur,

commande à étages avec sous-bassement bien fini, le tout en brique solide.Cet édifice conviendrait très bien pour une manufacture de
confection pour homnies 'et femmes, etc.' La main-d'oeuvre
est facile à trouver et les salaires pas élevés. On vendrait laNAPOLEON MORISSETT E, bâtisse seule en se réservant quelque temps pour liquider le
stock. Un marchand qui Irait s'établir là réussirait sûre-

Importateurment, car il pourrait y faire facilement pour $30000 à $35,.qru d'affaires par année, vu que rest un bon poste de com-
merce des Cantons de l'Est faisant affaires avec 28 paroisses.16-18 Place Jacques-Cartier, - Montréal. Tous les acheteurs sreuxons ar ser ai

de. .sontmr, o pri s de s'dreser aurhnies

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.

Courant" pour plus d Informations.
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Essences Culinaires de Jonas

LES ESSENCES QUI SE VENDENT PARTOUT ET TOUJOURS

Essences de Jonas, en bouteilles, Jarres, Barillets et Barils pour Confiseurs, Fabricants de Crème
à la Glace, Etc., Etc. Prix $8 à $24 le gallon, suivant qualité. Qualités Spéciales et Prix
Spéciaux par Contrat.

HENRI JONAS & CIE
FABRICANTS

MAISON FONDEE EN 1870
173 à 177 Rue Saint-Paul Ouest .. - - MONTREAL

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "l Le Prix Courant ", s.v.p.
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i
M

LE SEL

4
~*'~.g~COULE

SfFTO BIEN
C'est le meilleur pour la table.

Voici deux marques satisfaisantes de soi
- satisfaisantes en ventes - satisfaisan-
tes en risultats pour le consommateur.
L'annonce frappante et régulière dans

les grands joumaux les met en vedette.
Voici deux sels "vainqueurs" que vous
ne pouvez vous permettre de négliger.

Prenez-les en stock.

~.LE SEL
C E N-T U R Y-

le meilleur pour
usage g6n6ra.

S1 votre marchand de gros ns peut voue en fournir, nous vous
Sri de nous d et nous vous adresserons promptement

lstes de prix et Informations détaiI6les.
DOMINION SALT CO., Limited, SARNIA, Can.

Manufacturiers et Expldlteurs 0

BISCUITS
Aujourd'hui, les biscuits sont plus populaires que

jamais, et Il vous sera plus avantageux et profitable
de tenir toujours en mains un bon assortiment de
nos lignes.

Nous attirons spécialement votre attention sur la
qualIté de nos BISCUITS "SODA" qui font plus que
de fournir une SATISFACTION ORDINAIRE, et Il
sera avantageux pour tous les marchands qui ven-
dent des articles de bonne qualité, de tenir nos
lignes.

Nous faisons des affaires dans la 'Province du
Quibeo depuis trente-cinq ans et nous avons acquis
la reputation de fournir-des produits qui donnent
satisfaction.

Nous ne cherchons pas à faire des lignes bon
marchd, nous vendons des produits de qualité à des
prix raisonnables.

Nos voyageurs visitent tous les endroits de la
Province et ei nous n'avons pas encore l'avantage de
vous compter parmi nos clients, adressea-nous une
carte et notre voyageur se fera un plaisir de vous
voir avec une ligne complete d'échantillons.

Votre stock ne saurait être complet, si vous ne
tenez pas un bon assortiment de nos principales li-
gnes de BISCUITS.

DEMANDEZ NOTRE LISTE PE PRIX

THE MONTREAL BISCUIT 00.
Manufacturiers de Biscuits et Confiseries

MONTREAL

mentionney " Le Prix Courant ", s.v.p.

Les Produits d'
EDDY

POUR LE PRESTIGE
ET LE PROFIT
ALLUMETTES SILENT FIVE D'EDDY.

Ne renferment pas de poison. S'allument si-
lencieusement. Pas de danger quand elle@
ont servi. L'allumette qui n'offre jamais de
danger et donne toujours satisfaction. Un
produit faisant faire de l'argent à tous Ses
marchands.

LES ARTICLES EN FIBRE DURCIE
D'EDDY.

Légers, durables - Cuvettes, planches à
laver, seaux à eau, etc., qui ne peuvent cou-
ler, se déformer ni devenir trempés d'eau.
Ce sont des ustensiles sanitaires que toutes
les bonnes ménagères apprécleront.
Vous y gagneriez à mettre en évidence ces
produits d'Eddy. Le prestige Eddy plus la
publicité Eddy chez le consommateur feront
que vos asiortiments partiront rapidement.

The E. B. EDDY CO., Limited
Huil, Canada.

J. J. DUFFY & CIE
117 RUE ST-PAUL OUEST, MONTREAL

Manufacturiers de )a Poudre à Pâte

COOK'S FAVORITE

vol. XIOM - Na 4

En écrivant aux annonceurs.
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Montr
votre

ez avec Orgueuil
Magasin à -Huile

SYTFSm

PM
de l'uie et de

1la Gazolin e

~1

BUREAUX DE VENTES DANS

TOUS LES CENTRES

REPRESENTANTS

PARTOUT

En écrivant aux annonceurs, mentionnez fiLe Prix Courant 11, sl.v.p.

3
Comparez le magasin à huile pauvre et sentant mauvais avec
le magain muni du système l3owner pour l'cmmagaalnage de
l'huile où tnut est propreté et nrdre; c'est un endroit où vous
aimez à afler et où vous ne craignez pas d'introduire vos
cliente.

Avec le Ilowser. le magasin à huile n'est plus un endroit à
éviter; les ventes d'hunle augm'entent et lus besoins de vos
dlents sont rencontrés rapidement et avec exactitude.

Le Bowser conserve l'huile en condition parfaite; Il ver»e
exactement un gallon, un demi-gallon ou un quart de galon
d'un seul coup, directement dans le récipient du clIent. Ps
de renversement à côté. pas d'égouttage, d'éclaboussure ou de

perte. Il est construit pour toute capacité.

S. F. BOWSER & CO, ic.
66-68 Frazer Ave.,
TORONTO (ONT.)

r

Ces cirages augmenteront vos
profits

Poussez la vente de cette ligne dis producteurs de pro-
fits - tenez en stock la ligne complète - mettez-la on
évidence dans votre magasin. *Chaque vente vaut des
commandes répétées.

N ettoyeus pou la maison
Le. Poi à mitai Ideai, le Poli à Métai Klondike, les ci.
rages à chaussures& Goid Leaf et Stion, le nettoyeur
Bonnie Bright pour la cuisine et le Poli à meubles
Renuals.

Pour.l'automobile
Préparation KleanaiI pour carrosserie d'auto, prépara-
tion Renuail pour capote d'auto et Cire à auto.

Envoyez votre commanide

Adressez-vous à votre marchand de gros ou écrivez-nous
pour avoir nos prix et nos escomptes.

CANADIA POUISIES LITED
Successeurs de DOMESTIC SPECIALTY CO., LTD.

HAMILTON, Canada.

POUR
VOS ETALAGES

D'HIVER
A4 Mettez en évidence le Si-

OXO rop de Goudron et à
l'huile de Foie de Morue

f DORU '~de Mathieu dans vos éta-
lages d'hiver et faites un

".superbe profit sur la yen-
te de ce célèbre remède.

SContre les rhumes les[~ .~ .. ~'Plus opiniâtres, à toutes
Sleurs phases, vous cons-

taterez que le Remède de
Mathieu est le meilleur

~ '. remède sur le marché.
Placez une commande
d'essai.

LA CIE J. L. MATHIEU
PROPRI ETAIR E

Sherbrooke, Québec.
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"AYANT SUBI L'EPREUVE DU TEMPS"
Le temps est l'épreuve la plus sévère pour les peintures.
Le v-nt, la pluie, la neige, la gelée, le soleil --- tout cela
combat la permanence de la peinture et met à nu son
côté faible. Une peinture, qui peut résister aux rigueurs
extrêmes du cli at canadien, est véritablement une
peinture " ayant subi l'épreuve du temps.

Les Peintures Liquides
CROWN DIAMOND
sont fabriquées et vendues au Canada depuis plus de
trois-quarts de siècle. L'agent Crown Diamond a l'a-
vantage d'offrir à ses clients une peinture ayant fait ses
preuves. Il a la certitude que son jugement dans le
choix des Peintures Crown Diamond est appuyé sur
trois générations de vendeurs, de peintres et de pro-
priétaires de maisons. Les Peintures Crown Diamond
ont donné satisfaction dans toutes les parties du Domi-
nion, et reliées aux verts français Impérial Lucas dans
l'huile et aux couleurs sèches Lucas, c'est incontesta-
bler ent la plus attrayante proposition pour la vente de
la peinture au pays.

Ecrivez pour avoir des renseignements
au sujet de l'agence Crown Diamond.

IRTHURIRWINJtE
MONTREAL.

Maison fondée en 1842.

-- - n rJvant au annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant" ..
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Avis aux Marchands en
Général

et aux marchands de musique, de meu-

bles, d'objets de luxe en particulier;

LA COMPAGNIE DE PHONOGRAPHES CASAVANT
LIMITEE a mis sur le marché dernièrement une machine
parlante qui est au moins l'égale de toutes celles qui se
vendent actuellement au Canada et partout en général.

Cette compagnie, tout le monde le sait, est une compagnie
Canadienne-Française par excellence et tous les mar-
chands détailléurs et de gros du Canada devraient se faire
une gloire en même temps qu'un devoir de distribuer au
public un phonographe Canadien-Français fabriqué par
une compagnie telle que celle des messieurs Casavant,
dont les orgues ont fait la renommée mondiale.

LA DEMANDE EkTRAORDINAIRE DU TEMPS DES
FETES PROUVE QUE LA MACHINE EST CE QUE

L'ON PRETEND QU'ELLE EST.

MAURICE GENDRON
(DISTRIBUTEUR DU CASAVANT)

Chambre 54, Edifice Dandurand, MONTREAL.

Tél. Est 9058.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", S.v.p.
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1 RANGES SOUVENIR ET FOURNAISES NEW IDEA Il

AVEC RESERVOIR

Le Range Souvenir ci.dessus esd'un modèle nouveau et joli, c'est
un pole parfait pour cuire-il est
muni d'une porte de fourneau en
verre permettant à la personne qui
s'en sert de voir la marche de la
cuisson. Le thermomètre indique
le degré de la chaleur continuelle.
ment. Il est fini avec un tuyau
émailié blan dans le haut. il est
muni d'un réservoir à eau.

On peut acheter ce Range avec ou
sans réchaud.

SANS RESERVOIR

Ce Range Souvenir donnera un
service satisfaisant continuel à la
personne qui s'en sert. C'est unRange sur lequel on peut compter
continuellement pour un chauf.
fage uniforme et une cuisson con.
siatante.
Ce Range est de vente populaire
et il est vendu à un prix di modi-que qu'il est à la portée de toutes
les bourses.

LES favoris depuis 75 ans chez le marchand et le client
Les marchands qui vendent des poêles et des fournaises choi-
sissent leur stock avec certains faits en vue. Ils tiennent à
plaire à leurs clients, à vendre un article garanti et à s'assurer
d'un profit dans la transaction.
Nos poêles et nos ranges sont faciles à vendre. Ils sont le ré-
sultat d'années consacrées à les perfectionner d'une façon
scientifique. Vous pouvez honnêtement proclamer à vos clients
leurs qualités supérieures.
Les poêles Souvenir et les Fournaises New Idea sont économi-
ques pour le combustible et le chauffage qu'ils donnent répond
à toutes les demandes. Le cendrier profond et les grilles Duplex
de 4n fournaise la rendent facile à conduire et à tenir -propre.
Les poêles sont compactes et jolis, avec des garnitures nicke-
lées, des fourneaux munis de thermomètre. Ils sont parfaits pour
cuire et faire rôtir.
Les marchands d'un jugement sain et sagace apprécient les mé-
rites des marchandises que nous fabriquons. L'on ne peut faire
contre nos produits aucune réclamation justifiée. Ils vous lais-
sent une belle marge de profit et chaque vente que vous faites
vous amène une plus grande clientèle et une plus grande con-
fiance à votre magasin.
Nos prix ainsi que nòtre catalogue vous seront envoyés sur de-
mande, ou, si vous le préférez, un de nos voyageurs passera
chez vous.

FOURNAISE A AIR
CHAUD NEW IDEA

Cette fournaise est parfaite
pour le chauffage. La boîte à
feu faite d'une seule pièce avec
larges rebords, ajoute une sur-
face de chauffe trois fois plus
grande. L'économie de la com-
bustion du combustible fournie
par les grilles Duplex New Idea
(brevetées) qui gardent le ma-
che-fer, quelle que soit la di-
mension des morceaux. Un
cendrier très grand empêche
l'accumulation des cendres et le
brûlement des grilles. Les
fournaises New Idea sont ga-
ranties pour cinq ans.
Faites en 7 dimensions pour
convenir à toutes les fins ou à
n'importe quel édifice.

THE HAMILTON STOVE &-HEATER CO., LIMITED
SUCCESSEURS DE

GURNEY, TILDEN & Co., LIMiTED, HAMILTONS ONT.
VANCOUVER. WINNIPEe. MONTREAL.

75 années de succès dans la fabrica tion.

En dorivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", &v.p.

Vol. XXKIII - No 4
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ANNONCE
Ses prix en viguEur le 12 janvier 1920

ROUTIERE $ 710
AUTO DE TOURISME 740
COUPE --- avec équipement complet 1050
SEDAN --- avec équipement complet 1250
CHASSIS 675
CHASSIS ET CAMION D'UNE TONNE 750
Ces prix sont f. a. b. Ford, Ont., et ne comprennent pas la taxe de guerre.

L'Appareil pour le démarra ge et l'éclairage électriques sur
le Sedan et le Coupé est fourni aux prix cotés. Pour la Routière
et l'Auto de tourisme cet équipement est fourni moyennant $100
additionnels, à part la taxe de guerre.

Ford Motor Company of Canada, Limited

FORD, ONTARIO

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", s.v.p.

01.L XXX111 -- No 4
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VITREIRI E
GENERAE PO()UIR CONSTIRUCTION

16 ONCES, 21 ONCES, 26 ONCES, 29 ONCES, 34 ONCES ET 39 ONCES
Nous avons aussi en stock ou manufacturons:
glates, glaces biseautées, miroirs, verre ou-
vragé, plombé ou armé.
Aussi verre à châssis.
Nous pouvons expédier toutes commandes
promptement.
Catalogues et listes de prix gratuitement sur
demande.
Ecrivez, téléphonez ou télégraphiez pour tout
ce dont vous pourriez avoir besoin.

Vitraux RELIGIEUX et COMMEMORATIFS, - Une spécialité

HOIBBS
- MONTREAL TORONTO

MANUFACTUIRING
COMPANY, ILIMITED

LONDON WINNIPEG
* J

1'I~ Nos épingles à linge sont d'un
modèle qui les fait rester sur la

Il corde. Et elles le font. Leu
marchands savent cela, à en Ju-

jger par la manière que les mné-
nagères les demandent. Faite.
du meilleur bois, elles ne ne fen-

dent pas. De superbes profita et
la satisfaction des clientes sont
assurés au marchand qui vend
ces épingles. Adressez-vous à

notre agent le plus près.

i I AGENTS: - Bolvîn & Grenier,
Il I Qu6bec; Delorme Frère, Mont-
Il II r6al; J. Hunter White, St. John,,I N.B.; H. D. Marshall, Ottawa;

Harry Horne ÇCo., Toronto;
Ti oilneon IL O'Brion; Wlnni-
peg; Oppenheimor Brou., Van.

coner Cnada; Pyko Bros., Ha.
Ifax, NE.

Manufacturiers de Balais, d'Eplngîes à
linge

Nova Scotia Steel & Coal Co,
LIMITED

MANUFACTURIERS
ACIER en BARRES MARCHAND, MACHINERIE à
ROUES, TRANS3MISSIONS on ACIER COMPRIME
POLI, TOLES D'ACIER jusqu'A 48 pouces de largo,
RAILS en "T" de 12y 189 28 et 40 livres à la verge,
ECLISSES, ESSIEUX DE CHARS DE CHEMINS
DE FER.

Grosses Pièces de Forges, une Spécialité
Mines de Fer-Wabana, Terreneuve.-Mlnes de-charbon.
Hauts-Fourneaux, Fours à Réverbère à Sydney Mines,

Nw-E. - Laminoirs, Forges et Ateliers de Finissage
à New.Glasgow (N-PE.).

Bureau Principal: New Gla.sgow (N.-E.)

M19-TE, ,xCLF aýL 5s(W Ec £

C ' 
- o "

En écrivant aux annonceurs, mentionnez IlLa Prix Courant ", s.v.p.
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L' IDIEAL"
est la lessiveuse actionnée par l'eau sur
laquelle on peut compter pour avoir un
service long et satisfaisant, lorsque l'on
peut avoir la pression d'eau requise.

Le moteur est simple de construction,
n'ayant pas de parties délicates suscep-
tibles de se détraquer. Il est fort et
rapide, et avec du soin il durera des an-
nées.

Chaque moteur est éprouvé avec soin
"La Machine qui marche avant de partir de la fabrique.

toute seule"

Dans la fabrication de 1"' Idéal" -

moteur, cuve et autres parties - le
meilleur matériel est employé par des
ouvriers d'une grande habilité, de sorte
qu'une fois la lessiveuse finie elle appro-
che autant de la perfection qu'il est pos-
sible de le faire.

Dowswell, Lees & Co.
LIMITED

Représentant: JOHN R. ANDERSON

36-38 Rue St-Dizier, - - - - MONTREAL, P. Q.

En écrivant aux nnoncours, nentignnoi L.e Prix Çqurant ". s.v pI1au
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LES OUTILS DE BUCHERONS
DE PINK

Les outils Etalons dans toutes les provin-
ces du Dominion, en Nouvelle-Zélande,
Australie, etc.

Nous manufacturons toutes sortes d'outils
de bûcheron - Légers et de Bonne Durée.

TELEPH. LONGUE DISTANCE No 87
Demandez notre catalogue et notre liste de prix.

Vendus dans tout le Dominion par tous
les Marchands de ferronnerie en gros et
en détail.

The

THOS. PINK Co., Limited
Manufacturiers d'OUTILS DE BUCHERONS

PEMBROOKE (ONTARIO) FABRIQUES AU CANADA.

Remarquez AUSSI NECESSAIRE QUE LE
l'agrafe

br'veté COLLIER LUI-MEME
Il n'y a pas, pour ainsi dire, de collier d'un ajustement

parfait pour les chevaux - vu que le cou du cheval ne regte
jamais de la même dimension au cours d'une année. Après
un travail dur, le cheval maigrit. C'est alors que le collier
glicse et produit une irritation, quand la pauvre bête tire sa
charge. Ce frottement continu d'un collier de cuir trempé
de sueur produit invariablement des blessures.

Toute cette souffrance - et la perte de l'argent résul-
tant du repos forcé du cheval - sont prévenues par l'emploi
des BOURRURES A COLLIER TAPATCO qui "rembourrent"
le collier aux endroits où un coussin supplémentaire est né-
cessaire. Notre rembo'urrage en composition d'une prépara-
tion spéciale assure cette souplesse et cette flexibilité si es-
sentielles pour donner une bourrure de collier satisfaisante.

Un autre avantage exclusif c'est l'agrafe spéciale brevetée
(Brevetée aux E. U. le 1er déc.. 1914. Brevetée au Canada, le
6 avril, 1915). Une tige en fil métallique, renforcée par une
rondelle de feutre, fixe solidement l'agrafe au corps de lai
bourrure.

Le public a appris à connaitre et à

préférer "La Bourrure avec la rondelle
ND de feutre sous l'agrafe d'attache. Il est

BOURRURES à Colliers de Chevaux Important q»e l'on vous donne cette,°a"
que quand vous la demandez.

The American Pad & Textile Co., Chatham, Ont.
"38 ans dans la fabrication des Bourrures."

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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LES -FER EN GUEUSE
POREUSES TORDUES FERRO -MANGANESE

MO ROWV FERRO .SLW
Du stock ou d'importation

feront positivement plus de trous avec moins c E lE
d'aiguisage. A. C.1E IE & CO.P Liiited

Ce sont des outils de haute vitesse faits d'a- 5W0 rue Saint-Paul Ouest
cier à haute vitesse, martelé avec 18 pointes MONTREAL
ou plus en Tungsten.

Essayez les outils MORROW dans un véri - _ _________________

table essai et comparez-les avec ceux des au-
tres marques et remarquez l'économie que Feutre et P p e
cela représente pour vous. N'ÎMPORTE PULEQaier

Votre ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~QEL aretvuQeaUAi ivu nêe otrs od=«(ofN TIrtesàperVotre~~~~~~~~~ aren vou searmiaivusnêesTiu ers dd Consruofn, pere à ou.
pas entièrement satisfait Demandez-les d'a- bler et à Tapisser, Produits de Goudron, Papier
bord à votre marchand de gros. à Tapisser et à Imprimer, Papier d'Embaliage

Brun et Manille, Toitures en Caoutchouc "J'avo.
Le commerce est approvisionné par rite" et 'CapItor.

F. BCON < ~Fabricants du Feutre Ooudronn6
F. BCON CO,'MLACK DIAMOND"

RUE SAINT-PAUL . . . MONTREAL. ALEX. MOARTHUR là CO., Limited
Bureaux et Entrepts: Ul Rue MoOill, MONTREAL

Usines à Manufacture de Pleutre pour Toiture: Rue3 Mo-
INGEROLL CNADAau et Porsyth. Moutrial. Moulin à Papier,
IN G E R O LL C N A DAJoliette Qué.

Répond à la demande actuelle pour un

Loquet de porte de Grange et de Garage
faisant l'affaire du détaillant et du consommateur

Un article de veite rapide et profitable. Fort. résistant, joli et commode, facile à
l es poser sur n'importe quelle porte. Muni de deux poignées pour ouvrir ou fermer la

porte des deux côtés. Les fermetures tiendront la porte ou la barrière fermée ou
ouverte. Fini émaillé avec boulon fa!t au tour. garanti.
Noua fabriquons aussi: Vélocipèdes, voitures "Express", autos pour enfanta, char-
rettes et brouettes-jouets, quincaillerie et garnitures de salle de bain. Ecrivez pour
avoir noa prix et des renseignements sur n'importe laquelle de nos lignes.

The Gendron Manufacturig Company, Limicd
IMM rues Ducheas et Ontario, Toronto, Ontario.

- LA PEINTURE PREPAREE

66GIREENTIREE""

BEAU BRILLANT-DURABLE !
composée suivant des formules exclusives, de blanc de plomb,
de blanc de zinc, d'huile de lin et de matière colorante, le tout

~2REENTREEde première qua1lt.
951Demandez notre carte des coulturs nos prix et escomptes aux marchands

9 The, (eorgia Turpentine Co.
Tdu4ibenthine, huile à peinture, blan. de plomb, etc.

2742 rue Clarke MONTREAL

En criantaux annonceurs, mentionnez, 'IL Prix *

,oL X=- No 4

En écrivant
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Lorsque vous achetez des
Papiers *à Tapisser

Si voua tenez à avoir le genre de papier que les gens
achèteront rapidement pour lequel li reviendront à
votre magasin avec leurs amis-alors
Achetez les

PAPIES A TAPISSER STAUN
lis sont si nouveaux, et si joues que le fait, de les voir
Incite à vouloir les avoh' à la maison.

Les Papiers *"Tout Rognés"
Staunton

I1
sont populaires chez le professionnel tout comme chez
le tapissier amateur, car avec eux le travail peut se
faire mieux et d'une manière Plus satIsfaisate.

STAUNTONS UMTE
Fabricants de papiers à tapisser

TORONTO

Salies de ventes à Monrai: Chambre No 31Ô
Edifice Mappin & Webb, 10 rue Victoria.

Qualité d'abord avec les
MANCHES DE STIL

Nous faisons une apilalltl de la fabrication des ma n-
ches en bois.

LA QUALITE D'ABORD a toujours 4t6 notre politique
pour tous nos produits.

LES MANCHES DE $TILL jouissent dans tout le Do-
-minion l'un renom qui les met au premier rang deu
articles de vente rapide pour le dltalllant

Partout où l'on demande ce qu'il y a de mieux, les
STILL sont on vents.

Il1 s'en vend plus au Canada que ceux de n'importe
quelle autre Marque. LES MANCHES DE STILL sont
faits aveosaoîn avec des bois caiadlons de haute qua-
lIt6 et exceptionnellement risistantà: Manches de ha-
che, de pique, de masse et de marteau. Manches Cent,
Hook et Peavie. Les MANCHES DE 8TILL donnent
de bons profits au ditalliant et une satisfaction par»
faite au olient.

J. H., STIL MFG.COMPJAN

St. Thomas - - Ontario

OTZ

VOL XIINo 4

La Peinture de Qualité est un
important facteur de succès.

-Elle'assure satisfaction et incite
vos clients ài revenir à votre ma-
gasin pour de nouveaux achats.
C'est pourquoi-

LA. PEINTURL

est une ligne d'activité inces-
sante et profitable à vendre.
Voyez d'abord notre ýproposition.

"La Peinture cprrecte'pour
Peindre Correctement"

A. RAM3AY & 8ON COMPANY
Fabricants de Peintures et Vernis depuis 1842

TORONTO MONTREAL VANCQU VER

I.se Vend à %.Vue!
Le Tranche4bAlimns

"'H OME 65"
-purce que vous pouvez fa-
cilement démontrer à vos,
clients-que ceç'st l'arti. superbeent

COe le plus uti-
le qu'ils peuvent aj>peau her"
&~voir dans leur
cuisine. J w mitique, à l'eau

Fait au Canada

PUne bonne ligne à men-
tiànner en tout temps.

MX W LLS MITED
St Mm&y, Ontario
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i~nq.ued'ochelg
QUARANTEmfCN'UIEME RAPPORT ANNUEL

Messieurs.

'%os directeurs ont l'honneur de vous soumettre leur rap-

portj #ur )ds.,opératioi de la panque pour lremercies clôturé
le'29 novembre 1919.

COMPTE DE PROFITS ET PERTES
- 9 novembre 1919

CREDIT
Balance au crédit du compte de Pro-

fita et Pertes, au 30 novembre 1918.$ 62,959.41
Profita de T'année finissant le 89 no-

vembre 1919, déduction faite dcs
frais d'administration, Intérêt sur
dépôts, Intérêts perçus d'avancer sur
escomptes, et réserves pour créan-
eu douteuses et mauvaises .... ... 611,1 Fi 15

--- 4 174.064.56

DEBIT
Dividende No 11.2 payé le 1er

marc 1919 .. .. ... .. $90,000.00
Dividende No 113 payé le 1er

juin 1919....... 00.0
Diviende No 114 p>ayé iýe î'' 9,000

septembre 1919......9,0.0
i Dividende No 115 payable le0,000

1er décembre 1919....90.000.00
-1360.00.00

Montant 'porté au fonda de pension
des employés .. . . . 20.000.00

Réserve' pour taxe fédérale.....60,000.00
;fRéserve sur les Immeubles de la

1Banque ... . . . . 50,000.00
Souscriptions à des oeuvres charita-

bles et patriotiques .. .... ...... 8,000.00
Montant porté au Fondo de Réserve

de la Banque .100,000.00

Balance au crédit du compte de Pro-
lits et -Pertes ,au 29 novembre 1919 76.064.66.

A. COURTOIS, Pro-Comptable en chef.
BEAUDRY LEMAN, Gérant-Général
.1. A. VAILLANCOURT, Président.

BILAN
29 novembre 1919

PASSIF
Billets de la Banque en circulation.$ 7,935,924.00
Balance due au gouvernement ca-

nadien ... 4,400,000.00
Dépôts ne portant pus Intérêt ... 13,587,151.G7
Dépôts Portant intérêt <y compris

l'intérêt accru Jusqu'à la date de
l'état>............ 33888.145.44

Balances dues aux banques et aux
'correspondants de la Banque dans
_le Royaume-Uni et dans les pays
étrangers ............ 600,332.63
lntces ducs ï d'autires *ba nqu es
au Canaâda .... . . . 371.06

* Accetations surîlettres decéit 136,787.27

Capital versé .. . . .4000000.00

Fonds de réserve........ 3,900000.00
*Dividendes déclarée et non payés. 3.030.34
Dividende payable le 1er décembre

* 1919.............. 90000.00
Balance du compte Profita et Per-

tes................... 76,064 .6

$11,51'l,808.87

ACTIF
Or et autres espêces monnayées .. j41.792
Billets du Dominion .... .... ... 5,280,7560
Dépôt aux Réserves Centrales d'Or
Billets des autres banques ...
Chèques sur d'autres banques...
Balances dues par d'autres banques

au Canada.........
Balances ducs par des banques et

dles correspondants étrangers. .
Dépôts entre les main. du Ministre

des Finances en garant-la de. la.-
circulation..........

5.696.229.733,60,0.00
838,012.46

2,261,848.08

108.189.81

576,86?. 82

113.271,097.89
V'aleurs <les gouvernements fédéral

et provincial du Canada (ne dé-
dépassant pas la valeur mar-
chande)........... .8405.747.62

Vaileurs municipales canadiennes et
valeurs publiques canadiennes .. 6.634,803.72

Obligations de chemins de fer et
autres obligations et actions (ne
dépassant pas la valeur mar-
chande)............238.900.3015794.4

Prêts à demande et prêts à cosurte
échéance au Canada, sur obliga- 536718
ti one et actions.............

Prêts aux corporations mu~nicipales.
paroissiales et scolaires .. ....

Autres prêts courants et escomptes
au Canada (déduction faite des
Intérêts non-couruis)......

Créances en souffrance (déduction
faite des pertes prévues) . ...

propriétés autres que les Immeu-
bles de la Banque .. .... .... .

Hypothèques sur des Immeubles
vendus par la Banque .. .... ..

immeubles et mobilier de la Ban-
que au prix coûtant, déduction
faite des; amortissements ...

iEnrgagements pris par clients est
raison <le lettres de crédit...

Autre actif non compris dans les
articles qui précédent .. .... ..

$38.907,261 .41

2.414,032.24

32,030,872 .83
62,087.88

433,767.70

189,737.09

2,273,695 .06

136,787.27

49,515.89

$71,617.806.87

A. COURTOIS, Pro-Comptable en chef.
BEAUDRY L.EMAN, Oêrant-OénésL
4. A. VAILLANCOUSIT, Président

CERTIFICAT DES VERIFICATIEURS
Nous avons l'honneur de faire rappi aux lct oiî des

la Banque que, conformémeilt à la section "166"1 de l o e
banques, nous avons vérifié lm Caisse et Ise valeurs de la
banque à son bureau principal le 29 novembre 1919, et à une
autre date durant l'année et nous avons constaté qu'elle*
concordaient avec les entu4es aux livres s'y rapportant.

Nous avons auseI fait, dans le cours de l'année, l'examen
des livres et des comptes et contrôlé et v rîfié les caisses et-
les valeurs de quelques-unes des principails succursales.

Nous avons examiné les livres et les corutes du Bureau-
Chef et comparé le Bilan ci-dessus avec les livres ainsi qu'a-
vec les rapports certifiée des succursales et, dans notre opi-
nion et au meilleur de notre connaissance, Ii Bilan est ré-

dgrefaçon à donner un aperçu vrai et exact de l'état des
aJal et de la Banque, suivant les rensellisments et les ex-
pilcations quI nous ont été donnés et tel qu'indiqué à ces
livres,.e ialn snu vn

Tous les renseignements et lsexu.cton u nou vn
demandés nous ont été fournie et, à notre c.vie, les trsnatc-
tiens effectuée& par la Banque, dont nous avons tu connais-
sance, étalent dans les limites de ses pouvoirs.

S. ROGER MITCHELL, C.A.,
de la Société Marwick, Mitchell, Psat &. Company.

QEO. GONTHIER, L.I.C.,
de la Société *Ocinthier là Midgiey. VéirleIateurs.

Montréal, 16 décembre 1919.

En écrivant aux annonceurs, «mentionnez "Le Prix Courant n, s.v.p.
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The Canaiain uInk 0afCo.mlorme
Discours du Gérant-Général

à l'Assemblée Annuelle de la Banque

Le discours de Sir John Aird, gérant général de la Ca-
nadian Bank of Commerce, à l'assemblée annuelle des ac-
tionnaires, tenue le 13 courant, sera trouvé très intéressant. Il
touche non-seulement les affaires de la banque durant l'an-
née écoulée, la plus remarquable dans l'histoire de l'institu-
tion, mais encore est une revue des affaires du pays, et il
comporte un magnifique message aux hommes d'affaires ca-
nadiens pour l'année dans laquelle nous venons d'entrer.
Voici le discours de Sir John :

Discours du gérant général
Contrairement à l'opinion émise, l'andernier, l'inattendu est arrivé, et nousavons établi un nouveau record, tantdtu cté des profits que sous celui del'ictif total.

P'ofits accrus

Lss profits nets se sont élevés à$3.074.000. après avoir pourvu à tous lesitem douteux. Ces profits excèdent de$224,000 ceux de l'an dernier, une jolieaugmentation de 7.9 pour -cent, mais quise compare avec une augmentation de.9 pour cent au chapitre de l'actif. Sil'on considère que les trois millions etquelques milliers de dollars que nousprésentons comme nos profits nets repré-sentent les gains combinés de plus de500 bureaux. et le résultat des effortsd'un personnel de plus de 4.000 employés,On se rendra mieux compte combien cerésultat est mince comparé avec la vas-te somme de travail pénible dépensée etles lourdes -responsabilités encourues.
Le fonds de pension

Nous avons payé durant l'année qua-tre *dividendes trimestriels de 3 pourcent, soit 12 pour cent en tout et noussommes revenus à notre ancienne pra-tique et nous avons porté la somme de$250,000 au compte des immeubles de labanque. C'est actuellement plus néces-saire que jamais peut-être, vu le coûtextrêmement élevé de tous les frais deconstruction ce qui nous a naturellementforcé à limiter nos travaux au strict né-cessaire. Nous avons l'intention d'étu-dier de nouveau, dans un avenir trèsrapproché, le fonds de pension dans lebut de reculer la limite des pensions ac-cordées. Nous avons aussi cru sage, vules conditons imprécises du change desprincipaux pays étrangers, de mettre decôté la somme de $750,000 pour l'appliquerà compenser la diminution continue dela valeur de nos fonds et placements àl'étranger. Nous aurions pu, sans doute,atténuer ce coulage en inscrivant le ti-tre de notre placement aux Etats-Unis,mais, comme pour réaliser la hausse decette valeur, il nous aurait fallu liquidernos affaires en ce paye, nous avons pré-fé ne pas recourir à cette politique de

courte vue. Nous-devons aussi considé-
rer que la situation du change entre no-
tre pays et les Etats-Unis se rectifieraautomatiquement quand l'échange despays européens deviendra plus normal.'

Souscriptions patriotiques

Comme d'habitude, nous vous deman-<Ions d'aprouver les souscriptions plusconsidérables s'élevant à $22.000 que nousavons été appelés à faire durant l'année
et qui sont presque toutes d'un caractè-
re patriotique dérivant de la guerre.Pour la première fois depuis le com-mencement de la guerre, il s'est produitune diminution de circulation du papier-monnaie. Le décroissement n'est que de$1,536,000, et si c'est là un des premierssignes de l'arrêt de la hausse des prix,il n'y a pas lieu de s'attrister. L'aug-mentation de $40,446,000 dans les dépôtsconstitue l'item prédominant de notre bi-lan. et elle s'est produite presque entié-rement dans les dépôts les plus stables
portant intérêt. La diminution dans lesbalances, due aux banques étrangères etaux billets payables est presque compen-
sée par l'augmentation de l'acceptationdes lettres de crédit, et rien de ces chan-
gements n'a de signification spéciale. aice n'est que l'augmentation de l'usagedes lettres de crédit indique une résur-rection du commerce étranger comme ré-sultat de la fin de la guerre.

Augmentation de l'actif en espèces.

La partie de l'actif du bilan révèle uneaugmentation de l'argent en main de I1,.390.00, attribuable à l'augmentation desbillets du gouvernement en notre posses-sion. bien qu'il se soit produit une légèrediminution de la monnaie. Les billets
,du Dominion à la réserve centrale d'oront une valeur globale moindre de $1,000,-000 correspundant à la diminution de cir-culation de nos billets. Il y a un dé-eroissement d'environ $1,400,000 à l'itemdes chèques sur les autres babques, cequi peut indiquer un amoindrissèrent del'activité des affaires en général, maisune, augmentation des reliquats de ban-
que qui fait que le total combiné des bil-
lets, chèques et reliquats de banque est
de $1,133,000 plus considérable que celuide l'an dernier.

Il y a eu augmentation de nos prêts à
demande et à courte échéance au Ca-
nada et diminution à l'étranger, l'effetrénéral de toutes ces modiications à
.'actif étant que notre actif facile à réa-

liser promptement a augmenté de $16,-
892.000 et constitue 49.11 pour cent de nos
obligations envers le public. Ia valeur
les obligations des gouvernements fédé-
ral et provinciaux que nous détenons a
aumenté de $10.700,000 durant l'année.
Celte valeur est largement représentée
par notre part d'avances à l'Etat, les-
quelles se remboursent sur le produit du
dernier emprunt de la Victoire. Les
prêts commerciaux courants, c'est-à-
dire les prts courants non classés com-
me prêts à demande et à court terme, au
Canada et ailleurs, indiquent une aug-
mentation considérable s'élevant en tout
à $20,837.000, ce qui peut être considéré
comme une-autre indication d'un heureux
regain d'activité commerciale. Nous
avons disposé durant l'année des immeu-
bles de la banque des antons de l'Est à
Montréal. ce qui explique la déduction sur
les immeubles autres que ceux de la
banque. L'augmentation au compte des
dépendances de la banque est surtout due
à l'acquisition d'emplacements destinés à
l'érection d'un certain nombre de succur-
sales les plus récentes, en accord avec
notre population générale en cette ma-
tière. Le total de notre actif s'est élevé
durant l'année de $39,333,000, soit 8.9
pour cent, ce que dans les circonstances,
nous considérons comme satisfaisant.

Nos Succursales

Pendant la guerre, les banques cana-
diennes se sont abstenues, de commun
accord, d'ouvrir des nouvelles succursa-
sales. Ceci n'était pas seulement justi-
fié par l'incertitude de l'avenir, mais en-
core par le départ des hommes du pays
pour le service militaire qui fut si grand
que ce fut seulement avec difficulté que
les membres de notre personnel qui sont
restés pour faire face à l'ouvrage qui
leur était confié ont pu l'exécuter même
avec l'aide du personnel temporaire. En
conséquence, pendant la durée du conflit
nous n'avons pu faire plus que de tenir
note des places qui semblaient offrir un
champ avantageux dans le but de s'y
établir lorsque la chose serait justifiée.
Le programme ainsi élaboré a complète-
ment occupé toutes nos énergies, l'an
dernier, il est maintenant presque com-
plété et maintenant que nous sommes
installés dans les nouveaux endroits d'a-
venir au Canada que l'on nous a rensel-
gnés et que nous avons protégé nos af-
faires aux endroits où la chose était né-
cessaire, nous nous proposons de nous oc-
cuper des champs étrangers. En atten-
dant, les nouvelles succursales que nous
avons ouvertes progressent, pour la plu-part d'une façon satisfaisante et malgré
que leurs frais d'installation sont grands,
nous prévoyons qu'avant longtemps ces
succursales deviendront une nouvellesource de force et de profits.

Les taxes de la banque

U y a quelques années, avant le début
de la guerre, nous avons eu l'occasion dg
nous occuper des taxes payées par la
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hanque et nous vous avons dit que le
total s'élevait à environ $650,000. Sans
aucun doute, il vous intéressera de sa-
voir que la somme prise sur les profita
le la banque pendant l'année dernière

e.t employée au paiement des taxes s'éle-
vait presque au double, soit plus do I1.-
::00.000. Nous avons cru bien faire en
parlant franchement, parce que l'on pen-
.e généralement plus ou moins que les
banques ne supportent pas leur part jus-
te et raisonnable des fardeaux de la taxe
générale.

Sur un nombre be 1,704 offielers de cet-
te banque qui se sont enrôlées volontaire-
ment pour la défense de l'Empire, dans
l'armée ou la marine, nous en avons
réinstallé 996 dans le cours de l'année et
nous attendons encore des nouvelles de
23 d'entre eux. Nous avons été beu-
reux do souhaiter la bienvenue à ces of-
ficiers qui sont revenus à notre service
et nous ferons tout en notre pouvoir pour
les aider à bien se rétablit' dans la vie
-i1vile.

Employeurs et employés
Une conséquence inattendue de la

guerre a été l'instabilité des relations en-
tre employeurs et employés dans toutes
les phases de la vie. Une des causes
principales de cet état de choses a été
l'augmentation extraordinaire du coût de
la vie, mais quiconque est forcé de dis-
euter les problèmes devant l'employeur
sait que ceci peut être la cause de seu-
lement une petite partie de ses dIfficul-
tés. La partie plus profonde et plus
complexe de ces problèmes, sans nul dou-
te, eut son origine dans cette phase de la
guerre où les choses prirent l'aspect d'u-
ne lutte à mort entre les forces en face
les unes des autres. Dans ces conditions,
les contrepoids de l'entreprise commer-
ciale se trouvèrent à faire défaut. Ob-
tenir la production nécessaire était la
seule chose qui importait; les dépenses à
faire pour y arriver étaient une question
secondaire, et n'importe quelles deman-
des faites par les employés étaient ac-
cordées presque avant qu'elles fussent
faites. C'èat peut-être trop demander,
soit des employeurs, soit des employés,
qu'ils aient une claire vision de toutes
les énormes conséquences de ces change-
ments. Qu'il nous suffise de dire que
les ajustements nécessaires, maintenant
que les affaires sont devenues plus nor-
males, sont nombreux et multiples et de-
mandent énormément d'esprit d'équité et
de bon vouloir pour concilier des points
de vue opposés des deux côtés. Quant à
notre propre personel, tant permanent
que temporaire, il nous a servis loyale-
ment à travers des temps difficiles, et
nous avons cherché à apporter une con-
sidération généreuse et sympathique aux
difficultés qui ont été particulièrement
leur lot, comme homme et femmes sala-
riés, durant l'augmentation extraordinai-
re du coût de la vie.

L'Emprunt de la Victoire de 1919.
En novembre dernier, le gouvernement

canadien a émis son sixième emprunt
le guerre, l'argent étant requis pour fai-

re face à la transition de l'état de guerre
à celui de paix. Le ministre des Finan-
ces, sir Henry Drayton a encore deman-
dé un minimum de $300,000,000, et les
souscriptions totales reçues furent de
$076,242,790, presque autant que le total
souscrit à l'emprunt précédent. Le mi-
nistre des Finances, et le pays lui-même,
doivent être très cordialement félicités
de cette nouvelle manifestation de la for-
ce financière du Canada. Il y a eu une
grande diminution dans le nombre des
souscripteurs, le nombre total étant de
789,532, comparé à 1,140,057 dans le cas
de l'emprunt de 1918, de sorte que la
moyenne du montant souscrit a été de
beaucoup plus considérable, étant de
$857, contre $610. Il est intéressant de
remarquer, ce qui démontre ta popularité
des emprunts de la Victoire parmi les
petits souscripteurs, que dans le cas de
l'emprunt de 1918, $104,500,000 ont été
"mis en obligations de $50 et $100. Les
chiffres correspondants pour l'emprunt
'le 1919 ne sont pas encore publiés, et vu
la diminution du nombre des souscrip-
teurs, le total ne sera probablement pas
aussi grand, mais il est évident qu'à
peu près $300,000,000 des trois derniers
.. mprunta ont été oþtenus de cette fa-
çon.

Encourager l'exploration
Dans mon discours, l'an dernier, j'ex-

primais l'opinion que le gouvernement
pourrait bien accorder une petite prime
sur la production des mines d'or au Ca-
nada, en vue d'accroître la quantité dis-
ponible du précieux métal. Cette opinion
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n'a pas été approuvée en certains quar-
tiers, mais je crois encore que le gouver-
nement devrait faire quelque chose sous
ce rapport, non pas tant. peut-être, en
offrant une prime d'encouragement sur
l'or lui-même qu'en encourageant l'ex-
ploration et le développement <le ce qui
est cons( être les champs aurifères. Si
l'on faisait la même chose p:our l'argent,
il est possible que la découverte de nou-
velles mines exerceraient un très boin
effet sur le prix de ce métal. L'augmen-
tation de la production des mines actuel-
le est naturellement encouragée par la
hausse sensible qui a eu lieu. Suivant les
chiffres rendus publics il y a quelque
temps, le prix par once s'est élevé, l'an-
iée dernière d'une moyenne de $1.01.1.'
durant les quatre premiers mois à $1,27
!t2 ci novembre.

Dépréciation du change
L'état les changes étrangers est uhn

dles problèmes auquels nous avons eu à
faire face durant l'année écoulée et c'ein
très direct sur leur vie économique. Le
C'anada n'est pas seul à souffrir de la
dépréciation du change. Les expédients
artificiels auxquels on a eu recours pour
améliorer la situation, comme l'expédi-
tion de l'or, la vente d'obligations et une
tentative de fixer les taux de change sont
inadéquats et auraient pu être dange-
reux. La réhabilitation de notre dollar
nie peut être effectuée que par l'épargne.
l'économie et une plus grande production
Il est peut-être devenu assez générale-
ment connu parmi ceux qui s'intéressent
à la question que nos importations des
Etats-Unis ont grandement dépassé nos
exportations à ce pays, et que dans le
cas de la Grande-Bretagne, le contraire
est vrai, nos exportations ont de beau-
coup surpassé nos importations. Pour
ce qui a trait à notre commerce avec les
Etats-Unis, il y a une rareté de billets
recevables qui peut compenser pour nos
billets payables à ce pays; tandis que
dans le cas de la Grande-Bretagne, c'est
le contraire qui est vrai. et les billets re-
cevables sont en plus grand nombre que
les billets payables à un tel point qu'il
lui a fallu obtenir du crédit de nous pour
plusieurs de ses achats d'aliments pro-
dluits au Canada.
- Crédits étrangers

il y a cependant plus de choses à di-
re sur ce point. Nous avons vendu à
crédit à la France, à la Belgique, à la
Grèce, à la Roumanie, et jusqu'à un cer-
tain point à la Grande-Bretagne. des ar-
ticles manufacturés. des matières brutes
qui sont ent grande partie importés des
Etats-Unis, et il nous faut payer comp-
tant ces matières brutes. De plus, les
paiements d'intéret sur notre dette à
l'étranger ont augmenté, ainsi que les
lourds frais d'expédition que nous avons
du payer pour des marchandises flottan-
tes. En payant les matières brutes dont
il est question, nous sommes forcés d'em-
ployer une grande partie de ces fonds qui
servaient ordinairement à défrayer le
coût de nos importations normales des
Etats-Unis. La rareté les fonds des
Etats-Unis a été ainsi accentuée par
l'augmentation de la demande, tandis que
la source à laquelle nous avons l'habitu-
de de nous approvisionner dans le passé
pour faire face aux déficits, n'est plus à
notre disposition à cette lin pour deux
raisons: la première parce que la Gran-
dle-Bretagne ne paie plus comptant com-
me autrefois; la seconde, qu'une partie
<le cette dette auquelle nous pouvions
avoir recours dans ce but est maintenant
acceptable par les Etats-Unis comme
paiement, parce que ce pays a déjà un
surplus de dettes anglaises qu'il a hâte
le toucher.

Importations Anglaises
On ne devrait pas oublier, en discutant

la positiori du change étranger, affectant
le Canada, qu'en autant qu'il s'agit des
importations à ce pays, la position du
change anglais et continental est tout
aussi favorable que l'échange des Etats-
Unis est défavorable. La difficulté dans
ce cas réside dans l'offre. Si l'on en juge
par les comptes récents, cependant, la
Grande-Bretagne met à contribution tou-
tes ses énergies, malgré les grèves et au-
tres cirocrstances adverses pour repren-
dre sa place comme nation faisant l'ex-
portation, et maintenant que la difficulté
d'obtenir de l'espace sur les vaisseaux di-
minue, nous espérons voir une augmenta-
tion sensible, dans un avenir prochain,
,dans les importations de la mère-patrie
de ces marchandises dont nous avons be-
soin, et que nous ne pouvons produire
chez nous.

Achats au Canada
D'un autre côté, dans nos relations avec

les Etats-Unis, nous devrions tendre à
diminuer nos importations, spécialement
'le ces articles qui sont simplement is
luxe, ou que nous pouvons également
bien produire chez nous. La position du
"hange à l'heure actuelle nous démontre
que nom dollars peuvent être dépenses
dl'une façon plus avantageuses pour des
iarchntidises faites au pays que pour

ceux fabriqués aux Etats-Unis, et nous
e'spérons lue cette leçon nous profitera.
Son influence devrait être démontrée da-

antage par les mar'chands et par les im-
portteurs en .discontinuant d'importer
au Canada les articles inutles dont nous
ivois parlé.

La coopération est essentielle.
L.e Canada. comme je l'ai déjà dit.

'et acquis une haute place aux yeux
lu monde par sa magnifique coopéra-
lion à l'idéal de gagner la guerre. No
pourrions-nous pas présentement faire
un compromis entre le capital et le tra-
vali, le fermier et le manufacturier,
entre l'es divers groupes qui compromet-
tent notre avenir dans l'intérêt de leurs
griefs particuliers, et coopérer en vue
d'un autre idéal également grand: le
retablissement de la paix et de pros-
pèrité sur de meilleures fondations? Cet
objectif étant réalisé, les idéaux dis-
tincts les groupements industriels de
notre société pourront être étudiés avec
de plus grandes chances de satisfaction
qu'il n'est possible en ces temps diffici-
lem.

Il faut augmenter les exportations
Nous connaissons maintenant approxi-

miativenent le coût de la guerre tel que
représenté par notre dette publique.
Nous devons surtout au pays mais ausst
à l'étranger. De plus, des émissions
d'oblIgations ont été faites avant et pen-
glatit la guerre par les gouvernements,
les municipalités et les sociétés privées
et vendues à l'étranger. Sur le tout de
cette dette ainsi détenue à l'étranger, la
charge annuelle est d'environ $190,000,000.
De cette somme, environ $65,000,000
sont dues aux détenteurs des Etats-
Unis et environ $125,000,000 à ceux de
la Grande-Bretagne et des autres pays
le l'Europe. Nous no pouvons payer
cette dette que par un surplus d'expor-
tations sur les importations, ou par de
nouveaux emprunts. La dette du pays
est notre propre affaire. Certains ci-
toyens ont avancé le coût de la guerre à
la nation et il nous faut maintenant ré-
partir ce coût par des impôts sur tous
les citoyens du Canada (sauf ceux qui
sont exempts de la taxe), de manière à
faire face aux paiements annuels d'a-
mortissement. Si l'on réussit à effec-
tuer ces versements annuels par des
impôts raisonnables prélevés de manière
à ne pas être une cause de restriction
pour nos industries, nous ne manque-
rons pas de passer à travers nos diffi-
rultés, mais il faudra y appliquer une
.srieuse étude du sujet.

Peu de sans-travail
La revue habituelle des enn"'mans r ds

afal"es présentée à nos assemblées an-
nuelles est d'un intérêt niaitue. ce-.e
année. Le manque de travail que l'on
craignait il y a- un an devoir devenir gé-
néral, même temporairement, ne s'est
glas produit, ei ce n'est dans quelques
centres d'industrie. Les installations de
guerre ont repris le cours des industries
en temps de paix, et les commandes pour
nombre de sortes de commodités ont
afflué en si grande quantité qu'il a été
impossible de les remplir, non pas tant,
cependant, au point de vue de la capa-
cité des usines qu'au point de vue de la
capacité des hommes à faire l'ouvrage;
et. conséquemment, vu que nous ne
pouvons répondre à la demande, les prix
doivent continuer à monter. En même
temps, la demande de logements et de
plusieurs autres édifices publics et pri-
vés est plus grande que jamais. Assu-
rément, tout cela est un signe de la
prospérité après laquelle nous avons ei
souvent soupiré, et, vraiment, pour un
grand nombre c'est un temps de gros
profits ou de gages élevés, mais la pen-
dule ne peut balancer qu'une certaine
,distance dans un sens ou dans l'autre.
Il n'y a pas beaucoup de satisfaction à
attendre d'une prospérité qui ne peut se
continuer qu'en empruntant plus d'ar-
gent, non plus que le contentement n'est
pas complet si la production est insuffi-
sante pour sauver de la famine une
grande partie du monde-
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EPiCIER

* Epîcories de Choix, Beurre, Fromage, Oeufs
spécialités: Fruits et Lé6gumes, Etc.

521 Rue Dorchester, Coin St-Thixnothée,
Montréal.

T161. Lasalle 1858

HOTEL DUBOIS, Ltée
97 Rue Notre-Dame, MAISONNEUVE
Tél. 8t. Louis 7479

J. E. CHAMERLAND
BOUCHEER

Viande de choix.
23U6 Rue St-Hubert, MONTREAL

Tél. Calumet 180

1. TRUDEAU
PROVI8IONS - GROS ET DETAIL

Fruits et Légumes.
2764 Rue St-Hubert, MONTREAL
T6I. Calumet 667

NAPOLEON DEPATIE
Marchand de

BOIS ET CHARBON, FOIN, GRAIN, ETC.
332, Rue Bélanger, Coin de St-Valier,

MONTREAL.
Tél. Rockland 1277

R. BEAULIEU
TOUJOURS EN MAINS, VIANDES FRAîCHES ET SALEES

DE CHOIX.
2810 Rue St-Laurent MONTREAL
TEil. St-Louis 9047.

LAITERIE BELANGER
THE, CAFE, EPICES

Beurre: d'Erable, Chocolat, Miel, Melasse, Sirop
Gros et Détail - Provisions au complet

358, Rue Bélanger MONTREAL

J. D. CARON
EPICERIE DE CHOIX

Sp6ciilités: - Beurre, fromageoroeufï, tabac on feuille.

32Avenue Deloriniier, MONTREAL
Tél. Est 2075

L"OUVERMNE" BAU mIERAL
Conître maladies du -FOIE, de. l'ESTOMAC, do l'INTESTIN et

des REINS, contre -la GOUTTE, la GRAVELLE, l'AL-
-BUMINE IýlE, le;DIASETE et la CONSTIPATION.

1SpécialItés: Essences et sirop de fruits
COMYPAGNIE. D'ESSENCES GAUVIN ENRO.

- ONESIME READMÂN. Prop.

8414843 Notre-Daâme Est, Montréal
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BgANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

CAPITAL AUTORISE...........* Ill0,000.O
CAPITAL PAYE ET SURPLUS...........300.0
ACTIF TOTAL: au-delà de..........34,000.00
95 Succursales dans les Provinces de Québec. Onltario. Nouveau-

Brunswick et de l'il. du Prince-EdoJard.
CONSEIL DYAPUMNSTBATION:

Préident: Honorable Sir HORMISDAS LAPORTE. C.P., de la
maison Laporte-Martin limitée. administrateur du Crédit
Foncier Franco-Catnadienl.

Vice-Pr6aidelt: W.-P. CARBLEY, taDltaIlite.
Vice-Présidelt: TANCREDE BENVXN, admtlstmteur Lake

of the Woods MlWIng Co, limite
M. O.-M.L BOSWORTH. président de la "Canadian Pacifl Océan

Services Imited".
Honorable NEKESE GARNEAU C U. ex-inistre e lagi

culture, ConuelUer Ltgiiat de QUSboc. président de la Cl*
de Pulpq de Chicoutimi.

M. L.-J.-O. BEAUCHEMIN. président de la Librairie B.s*"o-
min Ultée.

M. M. CHEVALIER, directeur général Crédit Foncier Frsnco-
CanadielL

BUREAU DE CONTROL

Président: l'honorable air ALEXANDRE LACOSTE C.R., ex-
Jute en chef de ta Cour du Banc du Roi.

Vice-frésident: L'honorable N. PERODEAU. N.P., Ministre
sans portefeuille dans le gouvernement de Québec. adrninis-
i.rateur "Montreal Light. Heat & Power Consolidated".

M. S.-.T.-B. ROLLAND, Président; de la CI* de Papier EtoDand.

M. Tancrède BIENVENU.
. Directeur-générai.

M. J.-A. TURCOT.
Secrétaire.

M. IL LAiU&vtr
Inspecteur on chef.

I. 0.-A. ROY,
Chef "Bureau don Crédits"l.

Auditeurs représetant lus Actionnaire
M. ALEX. D)ESMATEÂU, MontréaloL M. .-A. LAW%, Québec.

LA BANQUE NATIONALE
FONDRE EN 180

Capital autorisi.....1,0,0
Capital yers6 .... .. ...... ,0,0
fiSsove.........,000

Notre serice de blliets circulaires pour voyageurs
"Travellers Choques» a donné satisfaction à tous nos
clients; nous Invitons le public à se prévaloir des &var>
tages que nous offrons.

Notre bureau de Paris,
14 RUE AUBER

est trèa propice aux voyageurs canadiens qui visitent
raurope.

Nous effectuons les virements de fo'nds, les rembeur.»
sernents, les encaissements, les crédits commerciaux en
Europe, aux Etate»U nia et au Canada aux taux les plus bas

LA BANQUE D'EPARGNE DE LA CITE ET
DU.DISTRICT DE MONTREAL

L'asseinbIée générale annuelle -des action-
naires de cette banque aura lieu à son bureau
principal, rue &t-Jacques, lundi, le neuf février
prochain, à midi, pour la réception des rap-
ports et états annuels et l'élection des direc-
teurs.

Par ordre du bureau de direction.
A. P. LESPERANCE,

Gérant-général.
Montréal, le 7 janvier 1920.
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FINANCES
ASSEMBLEE ANNUELLE DES ACTIONNAIRES

DE LA BANQUE D'HOCHELAGA,

La quarante-cinquième assemblée annuelle des
actionnaires de la Banque d'Hochelaga a eu lieu
le 15 courant et nos lecteurs trouveront dans une
autre page le bilan de la banque et le rapport
présenté aux actionnaires.

La banque a réalisé des progrès cQnsidérables
dans le cours de l'année écoulée. Les dépôts ont
augmenté dans le cours de l'année de $10,886,000
- et s'élèvent au total de $50,475,000; l'actif liqui-
dé se chiffre à $13,271,097; l'actif immédiatement
réalisable s'élève au total imposant de $33,907,261;
soit une augmentation de $5,721,699, dans le cours
de l'année, cet actif Immédiatement réalisable re-
présente 531/2% du montant total dû au public, sans
tenir compte de $2,414,032, représentant des prêts
à courts termes à des corporations municipales et
scolaires; l'actif total de la banque qui s'élevait à
$31,895,000 en 1913; à $56,986,000 en 1918, se chif-
fre à $71,517,806, soit une augmentation de $14,-
531,811 dans le cours de l'année.

Dans le cours de 1919 la banque a ouvert 31
succursales distribuées dans les provinces de Qué-
bec, Ontario, Manitoba, Alberta et Saskatchewan.

Les ·Directeurs de la banque ont décidé d'aug-
menter le dividende de 11/2, portant celui-ci à 10 p.c.

Les anciens Directeurs de la banque ont été ré-
élus et le conseil d'administration se compose de
Messieurs J. A. Vaillancourt, président; Hon. F. L.
Béique, vice-président; Hon. J. M. Wilson, A. Tur-
cotte, E. H. Lemay, A. A. Larocque et E. W. Bonner.

LA NECESSITE D'ENCOURAGER LES MAR-
CHES LOCAUX

Les producteurs, lès marchands de gros, les dé-
taillants et le public en général devraient s'unir dans
un effort communý pour le. dévelppenent du mar-
ché domestique et l'achat de produits faits.-an Ca-
nada. L'escompte del'argent-canadie aux- Etats-
Unis est une minifestation évidente.des.conditions
précaires financières et ation'ales auxquelles il
doit être porté remède si l'on veut que le dollar
canadien retroive 'sa valéui• et que- le pays con+-
tinue à jouir de sa pföspérité. La vérité est que
le Canada vit sur des emprunts et qu'il hypothèque
plus ou moins l'avenir pour le présent avant que
les préseites conditions économiques puissent' être
rectifées,' l fa.idra qu'il ~y ;ait de oévères restric-
tions des.-dépenses- nationales et individuelles et
une diminution, lmrAmÇ4latO des imprtati1# Pe

dant l'ànnée finissant le 31 octobre 1919, la ba.
lance du commerce avec les Etats-Unis dans la
moyenne, fuit en défaveur du Canada par plus de
$22,000,000 par mois les chiffres totaux se lisant
connue suit. Importations $714,274,832; exporta-
tions, $439,341,339, soit un surplus des importa-
tions sur les exportations de $274,933,493.

Si pareille condition persiste l'escompte sur
l'argent canadien restera à son taux élevé et mon-
tra même peut-être encore. Il faut se rappeler
qu'à cette saison de l'année. avec le mouvement
de la récolte canadienne le change, est ordinaire-
ment le plus favorable au Canada. Au lieu de
cela, le taux a décliné continuellement et il est
certain que la normale ne peut être rétablie par
le simple envoi de $20,000,000 en or aux Etats-
Unis. Dans les cercles financiers de Montréal on
ne cache pas la crainte devoir monter le taux du
change jusqu'à 25 pour cent si des mesures ne
sont pas prises pour enrayer ce mouvement.

Discutant de la situation, la Canadian Recons-
truction Association a soumis récemment une liste
de dix commandements du commerce destinées à
rétablir une condition économique prospère.

En résumé, ces commandements font appel à
l'épargne nationale, à l'appui du public pour le
marché domestique par l'achat de marchandises
faites au Canada, au développement du commerce
d'exportation, à la détermination. scientifikue et
à l'utilisation de nos ressources naturel1ès: ët *,. la
production maximum tant aux champs qu' l'di-
ne. Il y a eu déjà une baisse notoire, du volume
de guerre du commerce d'exportation.'y? A moins
que le marché domestique puisse être entretenu
et développé par des entreprises industrielles cana-
diennes, l'activité ne peut être maintenue. Toute
dépression dans les centres industriels se reflète
dans les localités agricoles, et les fermiers, les pa-
trons et ouvriers souffrent' Inévitablement de la
continuation des pratiques anti-économiques ac-
tuelles. Il y a une obligation nationale pour tous
les Canadiens d'acheter des marchandises cana-
diennes et de retenir au Canada l'argent canadien.
Les auttes pays protègen t leur marché domesti-
que et établissent' des industries -nationales. La
nécessité d'un stimulant semblable du marché do-
mestique au Canada est reconnue maintenant par
le gouvernement' féd&aT et est inioqùée depuis
longtemps par la ÚCanadian Reconstruction Asso-
ciation et autres corps publics.

Lire dant les pages précédentes l'intére-sint
-apport de !a Banque de Commerce.
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Assurances et Cartes -d'Affaires

Assurance de, taraudie
Fidélité des Employés

"la Privoyancd émet une Pouice de
Garatie *pou Odrenté, Comptables.
Caissie, Commis, Percepteurs sala-
rie ou1 à commission, qui abolit la
pratique équivoque et sura.nnés de de-
mander à ses amIs de ce porter cau-
tion, et qui asure le patron contre
toute Porte ocSulonn6e par le. dE-
tournenients de fonda et vols par s
employé&. "Là Prévoyance" émet
aussi dus Polices de G"rntI. Coula-.
tiVe au -profit des. -sociétés. de Bien-
faisance ou Compagnies, couvrant tous
teur. percepteurs ou agents.

Pour plus amples renseignements,
m'adresse à 1IA Priv«owce, les ru.
Ut-Jacques. MontrieZ TE& main 1004
et lui1.

J. C. GAGNI,

Directiur-Glrant

LA PRÉ VOYANCE
Main 7M6

PAQUET & BONNIER
Comptables Liquidateurs. Audi-
teurs. Prèts d'argent collection

Chambre 501
lu0 et-jacques. I£ONTPEL

Maion- fondée en 1875
AUGUSTE COWILLARD

IMPORqTATEUR -DE
Ferronnerie et Qulnoailerge, Verre

à vitres, Peinture, etc.
Spécialités - Poêle. de toutes sortes.

SNuc M à MS rue et-Paul
*Vns 3et Id It-Amble. MontrWe

la maisont n'a vas de 'Wms-oagoums et fait bénficier - clients de
ett économie. Attention touts »Il-
ae aux commane pau la malle.

UM er les maeansd la eSm-
Mmeseront touours servis auplu

P. A. GAGNON, C.A.
COMPTABLE .ICENCIE

<CHARTERIED ACCOUNTANT>
Chambres 8%1 810, 817, EdMle

Maque de QUmme
lPsed'Armes, MONTREAI.

ASSURANCE
COMMERCIALE

Uri commerce quel qu'il soit ne
saurait être solidement protégé,
ai ceux qui contribuent le plus
à son succès ne sont psi titu-
laires d'une Police d'Assurance
dite de Protection Commerciale.

8'ad roser pour tous
renseignements à la

CANADA -LIFE
A88URANCE COMPANY

Siège social - TORONTO.

La Compagnie d'Aasuranes

Mutuelle *du Commerce
Contre 1'inoemdie

Actif . . . . . . . . .. 1,
DEPOT AU GOUVERa-

NEMEONT. .. .. .... UM
-Bureau principal:-

179 rue Oirouard, Saint-Hyacinthe.

L-R. MONTBRIAND
Arohfote et Mesureur,

980 rue 8t.Andrl, Meubril.

Solide Progrs
Des méthodes d'a-ffaires mode>.
nas, soutenues par un -record, tu-.
Interrompu de traitements équi-
tables à l'égard de se déten,
tours de polices, ont acquis à la
Sun Lits of Canada un Progrès
phénoménaL tueotpu
Les asurancesl enfoconpl
que doublé dans lus sept derniè-
res années et oiit plus que triplé
dans les onze dernières années.
Aujourd'hi, elles dépassent - e
loin celles de toute compagnie
cainadienne d'assurancevie..--

WESTE.RN
ASSURANCE CO..

Fendis en lul
Assurances contje Incendie, Assurma-

Cu. Maritimes, d'Automobiles ecub-
t,, IlExplosIon, l'Emeute, la bleer-
ganlsatIon Civile et les Grève.

ÂCTIV, au-delà de .. .. P.0,OO.0S
Bureau Principals TORONTO

( ont.).
W. & MEIKLE

Président et 9mlnt ginflEai
C. S. WADINWRGHT omirt"»r

sucoursale de Meatriai:
il, RUE SAINT-PIERRE'

ROBT. EIIK E, girntb

Assurance Mont-Royal
CompagnIe Indépendante <Inounie>

17 rue I-Jean, Mential

l'lion. IL-B. Rainville, Président
P. J. Perrin et J1. &. Macdonald,

gérants conjoints.

OARAND TERROUX & CIE
aaqUlece t Courtiens

48 u Netre-Om 0., Mentréal.

Bureau Principal
angle de la rue Dorcheeter eueet
et l'avenue Union. MONTREAL.

W JT.-ardner Thompoon, Prési-
dent et directeur gérant; Le.-
wla Laings, %Ic-Président et

lot Secrétaire; M. Chevler; A.-
A.-O. 'Dent John Emo, Sir
Alexandre Lacoste, Wm. Mol-
son Macpheson, 3.-C. Hlm-
mer, EU8fr léérlc Wlliams-
Taylor, LL.D., J. D. Simpson,

AUX TAUX DE CASSOCIATION
0(5 ASSUREURS.
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ASSURANCES
LES EPICIERS FAVORISENT UNE ENQUETE

SUR TOUS LES INCENDIES.

La commission des Incendies a actuellement,
devant le comité des bills privés à la législature un
Lill ( mandant le pouvoir de tenir une enquête sur
tous .ts incendies qui se produisent dans ia ville de
MontrtL!.

On est sous l'impression que nombre de coi-
inerçants de deuxième ordre passent au feu dans le
but de se retirer des affaires. Cet état de choses
est pr4judiciable à tout le commerce en général et
l'on demande aujourd'hui d'amender le Statut qui
régie le bureau des Commissaires des Incendies afin
le ne pas permettre aux compagnies d'assurancer

de régler les réclamations avant qu'une enquête ai'
été tenue par ledit bureau.

La commission des Incendies s'est déjà adres-
sée à la commission administrative à ce sujet, au
Board of Trade et à la Chambre de Commerce. Elle
s'adressait etisuite à l'association des Epiciers de
Montréal qui, en réponse à cette invitation, a tenu
une assemblée spéciale, la semaine passée sous la
présit nce de M. J. A. Debien, pour répondie à cette
demande.

L'Associa' 9u a, après- mûre réflexion, adopté
la résolution suivante:

Il est propoeé par Monsieur L. O. d'A rgencourt.
appuyé par Monsieur E. Lamarche:

Que l'Association des Marchands Détaillants de
Montréal (section des épiciers) appuie fortement
les réformes suggérées par le bureau des Colamis-
saires des incendies de Montréal, dans le rapport
ci-joint adressé à la Commission Administrative de
Montréal:

Que ces réformes répondent à un besoin pres-
sant des conditions de la ville de Montréal. Elles
auront pour effet de diminuer le nombre des incen-
dies et d'empêcLer que les compagnies d'assurances
soient exploitées.'

Comme nous payons au moyen de nos primes
les dommages causés par les feux, ces mesures sont
donc l'intérêt public, et devraient avoir pour effet
de diminuer les taux d'assurances.

- Que copie de la. présente soit envoyée à Sir-Lo-
mer Gouin, Premier Ministre de la Province, à la
Commission Administrative de Montréal, et à l'Ho-
norable Antonin Galipault, Ministre des Travaux
Publics.

Nous prions le Montréal Board of Trade, la
Chambre de Commerce et la Commission Adminis-
trative de Montréal d'exercer leur influence auprès
du Gouvernement de Québec, pour l'adoption de ces
mesures.

Cette résobltion fut adoptée unanimement et

endredi 23 janvier 1920

LES PERTES PAR LE FEU AU CANADA SONT
ENCORE ELEVES

D'après les chiffres conpilés par le Monetary
Times, les pertes par le feu, au Canada, en 1919, se
sont élevées à $23,207,647, contre $31,815,844 en
1918 et $20,086.085, en 1917. Bien qu'il y ait une
diminution de plus de $8,000,000 en comparaison
avec 1918, la moyenne de 1916, 1917 et 1918, se
trouve dépassée de plus de $6,000,000.

La perte par capita pour 1919 s'élève approxi-
mativement à $2.90, ce qui montre une diminution
considérable, en regard de 1918, mais ce qui est
une proportion très défavorable en comparaison
des années précédentes.

Les chiffres des quatre dernières années mon-
trent les pertes mensuelles suivantes:-

Mois.
Janvier . . .
Février . . .
Mars . . . .

Avril . . . .

Mai . . . . .
Juin . . . . .
Juillet . . . .
Août . . . .

Septembre
Octobre . . .
Novembre
Décembre

Totaux

1916. 1917.
.$ 1.649.217 $ 1,918,660
. 3,275.600 2,009,953
. 1,406,501 2,050,650
. 1,460,437 1,317,714
. 1,850,205 1,163,110

494,557 1,184,627
3,039,634 1,101,734

. 1,057,109 1,230,183
981,703 1,301,700

. 1,077,815 704,605

. 923,235 959,049

. 3,271.496 5,144,100

.$20,487,509 $20,086,085

1918. 1919.
$ 2,688,556 $ 3,916,290

2,243,762 1,091,834
1,682,286 2,154,095
3,240,187 1,080,070
3,570,014 1,785,030
3,080,982 3,337,530
3,369,684 1,118,377
3,110,445 1,374,495

917,286 1,940,272
5,119,145 1,023,288
1,059,580 2,339,870
1,733,917 2,047,496

$31,815,844 $23,207,647

RECONNAISSANCE PRATIQUE

Nous nous faisons un devoir de signaler à l'at-

tention de nos lecteurs l'excellent moyen pris par
l'une de nos plus importantes firmes canadiennes

de Montréal pour reconnaître le zèle déployé par ses
nombreux employés.

Cet établissement, la Maison P. P. Martin &

Cie., Limitée, après avoir fait part à son personnel

vendeur de sa décision de lui accorder une part dé-

terminée de ses bénéfices, a assuré à tous ses em-

ployés sans exception, ayant été à son service un

minimum de six mois, les multiples avantages de

l'assurance vie.
Par les soins de la "Travelers Insurance Co.,"

Hartford, Conn., chacun des membres de son per-
sonnel a été doté d'une police dont la valeur de $500
à $5,000 varie suivant la longueur des états de ser-

vice de l'employé assuré; la Compagnie payant les

primes.
Il serait superflu d'insister sur les bienfaits que

représente pour ceux qui en ont été l'objet, cette
généreuse initiative et nous ne saurions trop f élici-
ter la Maison P. P. Martin & Cie., Limitée, de son

choix heureux et bien de nature à rendre plus
agréables les excellentes relations déjà existentes

a dlla P~t Rp.n emülovés.
..~b ~......-

l , _11_
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L O. MIÇHAUD
MIEL EN GATEAUX *ET MIEL COULE.

ST-MAURICE, Co. Champain, P. Q

]HECTOR PIQUETTE
Marchand de pei nture, ferronneries, etc.

Entrepreneur-Peintre,

292 rue Wolfe, MONTREAL
TéI. St-Louis 1664 (jour et soir)

Ch~arbon SCRANTON

CHAMERLAND FRERES Enr.
CHIARBON ET TRANSPORT GENERAL

FOiN, AVOINE, ETC.-
Succursale, Bureau .et Entrepôts

1475 Avenue PaPineau, MONTREAL
(Entre Mont-Royal et Gliford)

P. CHICOINE .& A. GAZAILES
STATrUAIRES ET MOULEURS

Réparation@ de toutes sortes -. Gros et détail
Une visite est sollicitée

a flfl~ fl - ____ 15a...L.1
1236O ntario# ont éla
Rod. Carrière Henri Senécal

Emile Carrière Adrien Son6cal
OPTOMETRISTES

Salons d'Optique Franco-
Britanniques

Tai. EST 2257
A IHôtel.Dleu par Rod. Carrière

de 9.30 Ji 11 heures
excepté le mercredi et le samedi
207, rue-,Ste-Catherine Est, Montréal

Maison C. Hussenot
A. L. VanHouth,

Spécialités: CAFE, THE
Maion ancienine et renommée pour ces produits

vendus. de confiance
Seul agent pour les eaux minérales:

)Larbaud d'Yoire de Vichy, Fran~co
Huile d'olive vierge, extra

T7I., LaSaile 1W8

AB* PAQUETr
EPICERIES DE CHOIX

Fruits, Giteaux, Chocolat, etc. - Vins et Bières.
Prompte livraison

253 Ste-Catherine, Maisonneuve, Montréal
TII., La8alle 1234

MAX.e CHAPUT
MARCHAND-EPICIER

Provisiono, Vins et Liqueurs de premier choix
No 281, rue Poupârt coin Lafontaine,

MOrIrEAL

J. A.,POLULUS-
RESTAURANT.ET EPICERIE DE CHOIX

.Spécialité&:'
Beurre, Oeufs, B3onbons, Cigares, Cigarettes, etc.

ServIce rapide .- SatIsfactionograntie
006M0 meo BowidrYi -- Montréal
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TéI., LaSalle 35404541

LEGELA VOIE LIME
VENDEURS DELIAUTO FORD

Service Jour et Nuit
Accumulateurs réparés et rechargés - -Pneus réparés

Accessoirs: Gros et Détail,
&W5 rue Notre-Dame, Maisonneuve,

TéI., LaSalie M0

MAISONNEUVE FURNITURE
EXCHANGE

Meubles, Tapi s, Prélarts, etc. - Comptant ou Crédit

577 Notre-Dame, Maisonneuve
TII. Bell,- EstiDOS8

A, ,ALm
MARCHAND DE TABAC

766 Ontario Est'. .~- - Montréal
T léphones: Bureau, Rock. 11314 -Ordres,. Rock.7 1167

LVilleneuve, & Cieý Limitée
BOIS DE SCIAGE, MOULURES, PORTES E7 CHASSI8

2599 BIvd' St-Laurent,. coin Bellechaisie,
MONTREAL

Phono Victoria 489

GRAND 'MAGASIN DE NOUVEA UTES

Maisn J. A. GAGNON'
.Notre (Mieux qu'ailleurs pour ie môme argent
devis. Ou plus qu'ailleurs pour moins d'argent

1373-79 Wellington, - Montréal
TII. Bell LaSalle 388

J., M. ROBMERT
BOUCHER ET PROVISIONS

S4pécialité: Fruits, Légumnes,.etc.
327. Lasalle Avenue, - Maisonneuve
Tél. ot-Lauls 85

H. LEDUC
BOUCHER

Salaison et Provisions -Gros et Détail
182 Breboeuf, - MONTREAL
Tél. Ma "

Nationa> l -Coffee & Spice, Co.
ROTISSEURS DE CAFE ET BROY 'EURS DPEPICES

262 rue St-Poul Ouest - -Montréal

St-Louis 1429.; ,-

H.7BOURQU E
MARCHANDISES SECHES 'ET 'CONF~ECTIONS

Mns-articles -etc.

113 rue .StuGérômei Montréal.

Tricotgede*Spécialités:
Triotgedebas sur.commande.- Réparations e alçg

Prix modérés trpiçg
1587 Avenue' Papinea Montréal

*M. U. -BERGERON-:*
176 RUZ.,BEBEUF,

MON

4fr;~ V
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Fac-Similé de l'annonce publiée dans tous les journaux de
Québec en faveur de notre

FARINE

la Province de

REGAL
Blanche et Pure comme le Lis

Vous pouvez en toute confiance la recommander à vos clients. Il n'existe pas de
meilleure farine pour les gâteaux et la pâtisserie.

Cette publicité va créer une forte demande - assurez-vous, en conséquence, un bon
stock de Farine "Regal" pour remplir vos commandes.

Vendue partout en sacs de 7-14-24-49 et 98 lbs, et en barils de 98 lbs et 196 lbs.

ST. LAWRENCE FLOUR MILLS CO., LIMITED,
MONTREAL

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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"Demandez la vraie Slater"
(Marque de l'Ardoise)

Nous avons toujours en Stock
pour livraison immédiate

QUARANTE-CINQ LIGNES DES MIEUX CHOISIES

Profitez de.cet avantage et tenez vos
tablettes BIEN ASSORTIES.

Aucune maison au Canada ne vous
offre les mêmes avantages.
Ordonnez dès maintenant, car les prix
sont incertains et le printemps s'an-
nonce hâtif et plein de vie.

Demandez notre nouveau catalogue.

The Slater Shoe Conpany
LIMITED

Fondée en 1869.

L. E

MONTREAL.
. GAUTHIER, Président.
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